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(k fascicule présente, dg façon suc.cincte. et provisoire, une 
" '*! I partie des résultats de deux ekjbetes. L'une, assez développée, ayan't eu 

pour objet les aspects sociolo~ique8 des migrations agricoles mossi. L'autre, 
accessoire, áyaat porté sur quelques caractéristiques gBn6rales des popu- 
lations d'accueil, et plus particulièrement sur leur comportement miffratoire 
(Eiiarations ,,d~...trava~l)l..,.. _. . , ,  i , i , . , .  . 

plus de 20.000. Pour des raisons. à la fais mEthodologiques et pratiques c'est 
par choix raisonné qu'ont été déte.%&s les 'ifoupes et 13s loca~l$&s oii 
devaient avoir. lieu les d,eux . enquêtes . . .  , -. la 'prsmière devant, du reste, .se -situer 
daas le prolpngemnt des t'ravaux r6alisks pi? '.les 'géographes. .Un. 't"ki.cagë .au sort 
aurait dispersé les unit& d'.enq.dte, rrnrlt4pJiant les variables sans donner 
la possibilité de vraidni fe'a'.&îí%iser 
beaucoup trop élevé, compte %tenu des, moyens et du temps disponibles dans le cadre 
de l'ensemble des enquêtes de 'ia '¿6nventf&. Pour 'fonder' fes analyses 
projetées, il était préférpble d'aFpréhender des unités sociales entières, 
groupes de migrants et' V~ll'ages (Ou 'quartiers) : ainsi, seulement, -pouvait- 
on espérer identifier les facteurs et reconstituer les réseaux de relations com- 
plexes qui sont les pius' aiissánts iij'riiveau &es réalités ciinixèteä. :mis ia 
ranso?.., dq., 1 iepg.~o~~e,-~qualitatiye. est ,la dif ficultz où l'm',se trouve, 3 son 
t e k ,  pour ekrapoier les r6sult.ats. Ce;' fasC1cule prédente ,donhi ets gros, 
deux catégories de données .: celles, qui n'ont pas d'autre utilité que d'étayer 
l'interprétation des ensbbles 'particuliers qÚi ôht fai'r' 'P'objet'.,de l?enqdte 
et celles qui ont une partée générale (induite par, la, concordance d'observations 
ponctuelles multiples, et le cas échéant, les connhiss'ances ci.ispon%ble'$ 1 

an té rieuremn t) . 

." . L , ,  

, 
.. , . .  ' * .  ::; , : ' _. - ... 

La première enquête _a touché pius de 9.000 peisonnes ';. .m ra seconde 

sau'f 3 .retenir' 'un tau% de:wndag@ 

' 

. .  

. .  *, . .  
. .  I ,  ' ' 
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L'iinpoqxpce nu*.riqq des deuz échanti1,lons aurait justifié le ' ''. i 

. . i  i . . . '  , 

recours à des moyens' mécahographl'ques. pour' le dépoui$l&'nienit.~'et.:.k& tV&ifkemedt ~ 
des données d'enquête. Nais pour diversCs .raisons fiátérieflës' @ti .fbdwières 
a Ea&q7spopcer; à ìeur ,elp.loi.,: et. les dépouillegents .ont dû être effectués 

, .  i manueiïèment' - en partie, 
doute que la manipulation d'une telle masse d'ih'EOFmatiori'S!'&;9h$ëi  pa^ .%&Ge ; 
et J& ~lj~~~y: 4. .s.era:,-?as, .surpris que ce. document provisoire puisse encore 

ev&,,tuelle@nt, 
I - LES MIGRANTS AGRICOLES 

.~7<3r [.<jp;. i:,.: .: . .  ,, , I .. ! 

1 . Présentation. de l."échàntilîori'.. 
I.  res d'accueil 'it par iirës ~ ~ ~ ~ p a ~ ~ i n - i .  

a porté sur 51 groupes mossi (i), répartie.,?dans ,c&nq..zoÜes . ,d!ac&$$ . .  'f .I3 
(1) I!cqa.,qtpndoqq ,gaz .groupe de migrants l'unit6 sociale constituée par un' 

il 

" J 'g y&& ;&"$&&& pré6erforéés"'(Rap~.i-&~r.~~'r: .& 

'. # 

I. ; & &'th .:erreur de dQt&,:t. '.:' :;.; : 'J.*: .. I '  ' ". 
. .: . c.. ,., :,- .... . 7 

l.. . . . .. . 

. .  ; i ' .' i i .. ., i. * .  .. 3 ,  .. . 
., . 

. 5 . ,..I 

'1 <:'. I; %mc;tiSta .sur ,I' environnemept:. s,ociolop,ique dqs I$. grqq 40~45 .,agri coles 

ense&le de f&&lld& q&' re&nfiGssent f,vautoplifé:'d'h' &-.:doyen..= cerui-ci 
: !.étrqig; . .J..,: + 3 _. .L lc: , ~ l q  ,qouyent . 2 i :  le -fondateur ou, le descendant Cu fondateur de cettt 
unite. H&ituellëment, le &oupe ' f o d  Une 'S& 'unitiUd'W&bktar et partage 
une fieme portion de terroir, en formant ainsi ce qu'il est courant d'appeler 
un quartier en pays mossi,, Twtefois, le groupe ne s'identifie pas dans tous 
les cas à une rgalité géogra2hique rigoureusement d,élimitée : les liens 
sociaux peuvent se maintenir et prévaloir, indGpendannaent de l'impaantation, 
à condition que la proximité reste suffisante - ce qui, au demeurant, s'Ob-. 
serve également en pays mossi. 
Par le tenne groupement, nous désignons un ensemble de plusieurs groupes de 
&grants établis sur le territoire d'un &m village d'accueil. 
Nous étudierons dans la cinquième partie de de docÚxnent les aspects socio¡opi- 
ques du groupe :les mécanismes qui président 2 sa constitution, au renforcement 
et à la diversification de son organisation interne, et, éventuellement, à sa 
scission ou à sa désagrégation. 
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groupes en pays s'afno, 7 en pays pxwoUnsi (3 en zone 1619 et 4 en &ne nouna), 
12 en pays btaa, 9 en pays bissa, et 10 en ?eys ,.roumantché. La population to- 
tale de l'éch-antillon d'enq,uête est de 9.369 personries, dont 1.756 installées 
en peys samo, 1.646 en pays gourounsi (794 en zone 1él.a et 852 en tone nouna), 
3.336 en Tays bwa, 1.556 en 3ays Sissn, et i.966 en ~ z y s  r;laurmantché. 

' 

En admzttant que les Figrants agricoles m s s i  sont nrèo de 160.0~ 
dans l'ense&le d.es aires d'accueil (I), notre échantillon d'enquête kejrésen- 
te près Re 6Z de cette po?ulation. "ais deux aires d'accueil n'ont nas été 
touchges par l'enquête -le pe.ys foulse et peul qui comnte grés de 20.W d- 
Frants mossi, et le pays lobi (et alentours) qui en comnte environ 5.900. Sur 
47.500 miErents installQs en nays sama et Inarlca (resoectivement 37.5Oû et 
IO,OQO) , 3, ont %té enquêtés 
qui héberge 31.900 miFrants (ciont 5.WO en zone Ela) ; il est Be 8,3X 'our 
le nays bobo, OU les FizrEnts sont au nombre de 40.000 (26.QfX en' zone bwa, 
et 14.00~ en zone bebo-finp) ; et il s'éltve 3 22,2% et 13,3X dans les pays 
hissa et pourmntkhé, OU l'on riénonbre respectiverent 7 . 0  et 8 . m  migrante. 
Ces variations de l'iqortance relative de l'échantillon, que nous tenons B 
siFaler dès les riremigres lignes de cette étude, ne sont pas fortuites J el- 
les expriment le souci que. nous avons eu de saisir les phénomènes sociolopi- 
quement les plus sipnificatifs -au-delA de ï'unifomité 3 laq.uelle nous au- 
rait conduit une -Troche quantititive condamée -9 s'appuyer sur un échtktil- 
lm faible, r6parti en unités d'enquête c?issérninGes. Sans considErer le pro- 
blème de la représentativité statistique des fiiffércnts prou-es, c'est, tsn- 
tôt d'une corrnnimauté maraboutique, rcmarq,uRb?hle Dar ses innovations sociales 
et son activid économique, que ,nous avons privil6pi6 l'étude, tant& d'une 
gare, tantôt d'un centre comercial très actif ou en ranide expansion ; bref, 
nous avons RccordB une attention aarticulière RUX phénomènes qui Fipvaraissent 
qualitativement OéternYnanta dans l'évolution de la dpration apricole. C'es't 
dans cette &me persnecti.ve que les misrations vers le nays ~ W R ,  mouvement 
relktivemnt ráccnt maia d'une extraorfiinaire. viTueur, qui présente des irr- 
plications sociales et noîiticyes n?&reuses et difficiles, ont d'avantage re- 
tenu notre attention que les migrations frontalieres en nays sam. 

ce taux est de S,2? ?our le pays f.ourounai, 

Si on se renorte 3 la carte "les aires de rimatiori mssi en !Taute= 
Volta -situation en décembre 1972-, Etablie var 
toutes les sortes d'aires de mipretinn sont renrésentées dans notre eiuiuí3te : 
aires de neuplement rural ancien - 36,lK ; giros de neunleinent rural récent - 12,i% aires de neunlemnt rural actuel - 29,14 ; aires de péngtration rurcrrle 
ancienne et récente - 1 i,42 ; aires de phétration rurale actuelle - 2,OY ; 
centres semi-urbdns - 3,7X, qares - 5,6%. que cette reorésentatian ne soit 
pas proportionnelle au volume de la population ixinrig6e dans chaque aire de 
dgration tient 2 la faiblesse de l'échantillon et aux consid@ratione de d- 
tbode énoncées plus haut, de &me que la distribution @o,praphique assez grou- 
p&e des localités d'enqdte. %is en fait, le critère que nous avons retenu 
Pour le choix des grounes 3 enquêter, sous ï!anple de l'ancienneté de leur 
inrpïrtntatìon, n'est pas celui de l'aire de migration : c'est celui de ia date 
3 laquelle le Sroupe ou ses comosantes sont sortis du pays mossi. Et, pour 
des raisons sociologiques gvidentes , mous avons généraleEent cherchi- 3 obtenir 
une forte représentation des proupes d'imigration ancienne : c'est a Dartir 
de leur histoire qu'on peut tenter de reconstituer les processus d'organisa- 
tion a l'oeuvre dans ces grouues et de repbrer les forces de désintCgration qui 
las mngcant, en fonction des stratégies multiples des divers partenaires so- 
ciaux. 

71) Les données'relativèa 3 la répartition des Figrants agricoles 'selon les 
aires d'accueil, pr8sent8es dans ce parapraphe, nous ont été aimablement c o w  
muniquées par y'. Benort. 

Rev, on s'nperçdt que 
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! Villages ! ! I t ! 
! ;Exploitetions' Individus I. Enclos ! Groupes mossi 

.. ! d.'accueil ! 
I I I ! 

10 .! 99 ! ! .  . 1 Plinissia ! 10 I 
! Koba ! ! 

. ! .. ! Kingri ! 22 ! 2 2 ' .  ! 177 ! 

. .. ... , .  

, !  . .  

I 1 . L . . . . a  

~ 1 

! Kossoba ! Kossoba-village ! 17 ! 25 ! 192 ! 
! ! 
! Moussakuy I Iloussakuy-village ! 34 ! 47 ! 400 ! 
! 4 ! 

556 ! 
i a I 

! Ban ! Ban-village ! 49 I 53 ! 
! 
! Bandoukuy ! Bondoukuy-vi llage ! 49 ! 50 I 390 ! 
! ! ! 
! ! Bolomakoté ? 38 ! 43 ! 368 ! 
! ! 
! Mokouna ! Kokoma-village ! 20 ! 24 ! 186 ! 
! ! 
! ! Barou ! 32 ! 36 ! 303 ! 
! Sarakongo I ! 
! (Lampa) ! Lampa V 18 ! 19 ! 137 
! ! 
! ! Béréba-Fossi ! 19 ! 21 I 88 I 
! Béréba ! ! 
? ! Bé rEb a-Gare ! 59 ! 61 ! 4 40 ! 
?--------+- ? 
! Total ! ! 36 7 ! 411 ! 3 336 ! 
!. ! ! ! ! ! 
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! ! ! 1 ! ! 
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lGpartition.de .l'échantillqn d'Btude par aires de.mi$ration 
.-...IÎ  . . . . . . . . . .  .... _I.__,_ .... . .  ...-... ..-<..... .. .- ..... -.-- .. ..-_. ..... .- . - . 

(D'apres la carte "Les aires de migration , .. mossi en Haute-Volta. - 
' \  

. .... 
. <  

situation en decembre 1972 ''I:.. i .... __..,-. ............... " ....... . . . . . . .  

. . .  . . .  
. .  

. I .  < <  

.... . . . .  .,.. ... ...-...__^I ........ ............... ... 

. .  
1.- . . L .  

... " 1 ,  . ! 
! 

\ !  

y;.: ï' ; I, . I: ! ., ! 

! mlgratj-on ! ! d'accueil ! 
! Aires ae .! Aires d'accueil ! Villages ! Colons &ssi :;>i::. ,, ' 

. . -. L' ! ! ! ! Enclos ! Exploit. ! Indiv.: ! 
! i 

ibises d$ 
I pe up ledm t 
1 rural ~ ___. ~ 

' 

,ancien . 

Ab I '  
! 
I '  
! 

... ..- .. 

I 

I 

, I .  ~. 
! 

' !  

!. ! ! ! ! 
! ! ! ! ! I 
! 

! I' TanboaSsa, A:i A!.. ! ! ! 

..I . . ... Sapo. . . . . .  .Al 2.1. ... .& . -. . . . . . . . . . . .  . -. .- .. -' I 
! Gourounsi ! Villibogo 81.21 : 48 ! 70 ! 675 . ! 

.f.- 

. .  ! ! , !  ! ! .  .. ! . . . . . . .  

! 
! A L 4  i ' 

.... -_ . -< ... 
, ,  !I . : - : 1 

.iI 

! " :  ..*,.y .. 

2 i wiïïé ! I Sam0 
? 
! 

i ! Dio Ale41 i43 ! 157 !:.,i' 497. ~ ! 
Goyale A1.4; . ! i'- J..- : !  

! . !  ! I _ ,  t Al .4 i ! Tog rG 

. .  ! . . . .  ........... L ..___.__.. ... _... ..... . I  4.. . 
E d é g a  A1.6, 6 

I l I I a . !  1 
. .  

Î... . 

. .  ......... ......... -_ . ! ! 
! 
! 
! ! 

I ! 
I I I I I 

I . .  $ 1  I Intaya A1.6; 120 i 167. . -! i 1 2;1.4' i 
Bissa 

. . . .  .. : I Wangala A.I-i.6'1 ! 
Bano A1.7; ! 

! 
! 
! ,!  ................................... .... .................................. . . . .  " ^ ,  .- .._ .- 

. 'I 
. !  ..... 

*_. . - -. ........ 
! 

-1.' . , 

1 I 1 

! " 

! . '  ! 

! 

!Aires de 
Gassan A2.21 , 32 ! 34 ! 269- , 

! ! 1 . .  ! I 
I l l t ;I 

.!rural ' .: ! 

' ..I . _ .  I k h n t  
-!. .._. . ._.. ........ 

! 1 ! 
! A 2  

2 
t, 

! I '  ! I ! 
I 

1 1 137 'I 
t ' 1  

I f.----.- 
I Total A2 1 

1 1 ! 
t 
!Aires .de , ! I ! ! ! 1 
1 

!petty lemen t I Gourouns 1 ! 1 O6 ! 780 
A3.1 I ! ! ! rural 

Sarakongo A3.41 ! ! ! 

; 3,374 ! 
...... ... I.. ...__ ......... ............. ..... ................................. 

I 
.............. . 

' 311 I 394 ! Total Al' i ! 
! 

I .  ! 

!' ! ! ! 

-..A-. i ......_ * _.,_.. ~ - .-... 

, . i ! .  : . .  . .  
. .  

i +pxpïen+nt sama 

. '.& ".... .. ..... ._. .... --__..I ..... ma.-. .......... .: l...&ba.-- I . .  A2.4..! ......... 

I ! t ! ! 

I I .  ! ! 
! 1 ! 

1. .. 

! ! Kossoba A2.41 83 ! i O4 I 868 
I ! Mouas.&kuy A2 4 

, .  

! 115 138 

- .  
BOI.IYOUIIOU A3.1! 94 

, .  

Dao 

Bondokuy A3.4 
! 
! I 

! 
! ! ! 

! 

I -PIokouna h3.4, 206 I ! ! 

! 1 ! 
! ! 
! ! ! 
! ! ! ! ! ! ! 

i actuel 
225 ! h 9 4 0  

' &a 1 
A3 ' 

Ban A3.5 

! Total A3 ! 
! ! 

! 300 ! 331 ~ ! 2 728 ! 
! ! ! ! 
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I ? ! ! ! 
! '! Colons mossi I ,Vi 1 lages d ' accuei 1 ! ! 

! Aires de ! ' ures d' 
! migratinn ! accueil 
! 0 1 ! Encloa ! Exploit. ! Indiv. ! 
1 1 ! ! .! ! ! 
! I ! ! ! I I 
! Aires de pé- IGoumantche ! Soulougtinga B1.6! ! I 
.! nétration 
! rura1,e an- ! 
! cienne et ! 

! ' !. r3 cent e 
!. I -  ' 

. 2 .:.#;;.Bl. . ! 
! ! 

. . .  

--- .. 

, .  

Banca B1.6! . I  ". .---.! 

Yagsambaga 81.61 ! ! 
Di ankondougou B 1 .6 ! ! !. 
Xolmasgo B1.61 ! 1 
Jban~UU -_ B1.81 ! .  I 
Flaldiabali BI .8! ! ! 

Bilanga-Yanga B1.6! 150 ! 174 ' ! i 066 

! ! ! Rassieri R1.8! 1 I - 1  
! ! ! ! !, ! + !  
? ! ! ! ! I ! 
! Aires de..pé- ! ! 
! nétration I Laba ! Gbutouns i - 

! rurale ! ! '  ! !. I ! 
! actuelle ! .! I ? ! ! 
I ! ! I ! ! I 

! ! ! ! ! ! 
! ! ! f ! ! ! 
! 1: ! I I 1 I 

I urbain !Bissa ! Bittou ! 57 ! 59 ? 342 ! 
? ! ! ! ! ! .. 

. . .  ........... .. I 

' ! B2 

! Centre semi- ! ! ! ! 1 i 
1 

~ ~~ ~ i ' 
! Béréba ! 78 I 82 ! 528 ! 
I ! ! ! ! 

4 . 
! r ! i 026 ! i 197 ! 9 360 ! ! Total .. 

! ! 1 ! ! r 0 )  
I ! ! ! ! ! ! 
! 0 ! ! ! ! ! 
! " I  ! I ! ! I 

.... ;., " . . . .  

, .,- . 
, .. 

. . . . .  ~" ..... .... - .. ..-. ' : I , - .  

. . . . .  .... 
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1.2.'Ancienneté Be l'implantation kt autres crit$wes. . . . .. .. . : 

à des farrilles qui ont quitté le pays rossi -avant 1913. Ces m.igrants d'implan- 
tation ancienne eont particulièrevent norhreux dans les r6gions liriitrophes du 
pays mossi : 5Q,7% de l'échantillon dans l'aire d'accueil s m o  - OU certaines 
localitGs, comme. >io ou Villé, ne sont habitées que par des familles dont l'ins- 
tal@tion renonte>,au min$ au début du siScle ; 59,9X de 1'6chantillon en pays 
ïéla - ce taux s'élevant jusgu'3 G~,s$ 5 Viiiiboyo. Par ailleurs, c'est l'aire 
.d'acwfî. "ha--qu& compte 4a..plutE.-forte p ~ o p o ~ t i o n  de n4grants..-.récents. : . 5.1-,6% 
des ?&+sonnes de, l'échantillon aepartienrrent à des familles qui ont quitté le' 
pays mossi depuis 1963'- ce pourcentage s'éleve jusqu'à 86,6% 9 Gréha-gare et 
3- 1oOX-'3 .Latma. -.En Days- .nounai-...~a.-.pr~ort~on- des pigrants rbcents atteint 6fa- 
lewn't'le taux élevé de 41Z. Ainsi Ziozlc, l'ericiuête a sahi, avec toutes .l@s 
phases intermédiaires : la miFration agricole achevée I correspopdant à des i w  
'pkantatlöns. d8fini-thes.. et 3: -des forme.s... d'organis-a~ion.-.soc2-a~e7.-.4tahiliséee -er 
la rnigratinn agticoïe Ei son état naissant, m u v e m n t  renarquablement puissant 
depuis une dizaine d'ahnéec, mais localment agite et chanpemt, au niveau 

. . .. 

Par rapport 5. l'échantillon total, 217 des sersannes appartiennent 

social. tout c o m  au ~llan..@ographique:. . . .. . , - . .. 

Nous avons su@ré pi& haut la diversité des .t*es  de^ groupes que 
I'enqdte a cherché 5 -sé%ecti.onner; et dont nous-.avons. tenté-& prF;,ciser les 
contours. Nous avons vu pue. l'anciennetg de 1,'iwplantation fournit un crite- 
re d'une valeur opératoire orinordiale.. Signdons nar ailleurs le critère de 

: 1'8.lCri~emn-t des iwlm-tatkons de rik-san%s. bar. rapbort--,?iux naye-mo&si .-A+yxm- 
i ces se: distribqnt le lonp;: de la. f-fontiDre du pays natal; pénéralenent ,d,e ,crea- 

tion ancienne (en Fays, sama, gourounsi et &ourmantcbE), et groupes éloignés, , 

-.-pour 'la. plupart récent&-- (notament en p~.ys' hwa) .. .!.Tous. avons ép,RIemen-t. di.s tin- 
gué les groupes selon qu'ils vivent en rapport d u s  ou moins 6troi.t qyec les 
populations d'accuei.í : quasiment en symbiose ( c o m  c'est le cas dans cer- 
tairis-villages S a m  et'.,gourounsi.-$ , ou farouc)im@nt isolés (come. ceshahs .. 

' groupi installés dansi la brousse de la Voltw-hIoire). ?our l'étude des 
nautgs maraboutiques, nous avons retem un groupe en pays bwa (Ban) , et trois 
..en ,pergrs--gsririRantché (Roaletnli-,, r"mé- ,Yi.~i!, . et--F)ienkoudouugnu) . A- C-aesm, .. Rondokq 
et Bittou, nous devions pouvoir étudier plus pr6cisGriient les relations entre 
lea, migrations et le développemnt des centres comerciaux. Et pour apprécier 
l'influence -des gares sur l'es mouver.ents dpratoires nous avons retenu nér6ha 

enquête. 
. I  . .  

CatnIne 
. .  . . . .  , 

, 



hcietineté de i'iqiiantationp seion les aire8 d'laecueiï ... . . .... . . ."̂  ... - .* , . . . . , _ .  , ..... ~ ... . 

I , ! .  , '  

$! ' 1933 o 1948. . I DepG 9' i : . - I  Echcmtil- ,Avant . i  1913 I 

! 

!, 1 756 I '  5ûi7 % ;  6$3 i .-14,4 i i6,6-. i . .. 1i,û I 
! 

i z .  ! 

t 0 s m o  .. 

! ! 
? 

f ! ! ' I  ! 
! -! 

* . 1 i I ! t 

,.,I ::.: : !  ! 

'1913 i 4932 I 1947 ! i 1962 , '1963, ~ ! lon 
I O s 1 I --I 

I . s O I .  
! ,. 1 ? ! ' i  -< 

. .  
794 ! 59;9 ! 8,4 J 6,8 ! 4,2 f .  2097 ! ! Léla _. ~ .. 

.. . ! 
I I 1 . O 

' I  

852 ! 11,3 0 23,3 I 13,O I 10,7 ! 4i,7 ! 
! ! ! ! ! ! 

8 

! i Nouna . 

! ! I I I I l 
I c I i I I Ensedie I ! ! ! I ! ! 
gouroumi ! 1 646 I 34,8 ! 16,2 ! 10,Q ! 7,s ! 31,5 ! 

* 3 318 * i 4,5 I 11,7 1 16,7 ! 15,5 ! , 51,6 ! 

: 

I P * I 
i ! 

I ! ! ! ! 
! 

! 
! ! 

! ? 
! ! 

! 
! ! 
! 

Bwa 
! ! ! I I I I I 

1 556 ? 23,û ! 28,7 ! 21,6 ! 13,8 ! 12 p9 ! 
I ! ! ! ! I t 

Gourmantché I i O66 ! 11,O ! 28,9 ! 24,9 ! 23,O ! 12,2 0 
t ! ! ! ! ! ! I 

I- 

! ? I 

Bissa 

1 * I I I I 

t 
t I 4 * ! 

9 342 . i  22,3 i I6,3 i 15,8 14,9 ! 29,7 0 
! ! ! ! ! t 

. i 6 ! 

! Total ! 
I u P 

X Non précisé : IS, soit 0,5 X de l'ensemble ¿!e la population mossi installEe 
en pays bwa. 



- 227 - 
1.3. Stratification socio-ethniqw (i). 

Eh l'absence <e. toute i6dication sur la représentativité de ;otre 
échFnti$lonp i! serFit abusif d'accorder w e  'valeur. & G r a l e  qux' dpnn'éqs. oré- 
sentses' ci-àes+o,)is sur :,is stratification socio-ethnique. Leur utilité:.tie s e m  
gue d'éclairer lés: analyses portant précisément sur cet échantillon, et. sur 

,. les interprétations. qualitatives qu'il sera possible d.'en tirer. 

.. 

...I .. . 1. . . .: . . . .  , ..:. , . .  . 

.., . . ,.I ,On peut certes .regretter l'absence de tóute donnée sur la relath? 
entre.,] l'éfri,g;lration agricole et l'appartenance socio-ethnique dans la soci6té 
hossi, mere., &is,, outre aue. les. informations font. défaut pour, ia. société ,&re 
cog$. pour les *migrants aFricoles, il fa.u,t bien noter i que le critere rie l'a? 
.. ryftenanca s.o¿io-etb.nique n)es t bas d'un mploi comq.o.de: et n'est puère. Odra- 
t0Ir.e au," $lapl $,oc,iol,oyique, Rappelons .&ci que ce critère ne dé'termine pas des 
ca.t.é@o-i.e$ :pargai tement ... distinctes et $ornophes : selon. les cas 
finir. une ' .gp.p,g+Eenance e tl-inique s une fonction noli tique ou religieuse , une 
sp~cialisa,tiön~~grofe~c.~onnelle , etc. ; et il arrive qu'un Sme individu puis- 
se déclargr. plusieurs. appartenmccs socio-etb.niques - s-ans ?arler de ceux 
que leur ,intérêt conduit 3,changer de groune socid, vdire de prouw ethnique. 

(2) 

i-1, peut .dé- 
. 

Au' sens propre et res tr2ct%f du t e m e  i.- 1eS:EJakmse cons ti tueni. ia 
minorité' qui est---fou se d i e  -&..,la descendance E.e naaba C!uédrtiop,o, et nrS- 
tend R ce titre etre ss&e habili-t&- à exercer légitimement le pouvoir poli- 
tiqte.43eis .en fait, l'appellation nakmse est couramnt revendia,uBe/ hbt~ 
se&&nt par la-;p-lupart de. ceux qui exercent un c o m n d e m n t  pa"kt3tpe - 
quelle que soit .leur. oriene (7) -, mais encore Fer lac lignages déchus qui ont 
autrefois exercé ;un .tel cornUndement - quelle qu'en fût l'importance, Autant 

-----4&re .qu'il s'agit d'une 'caté~orie covosit~g. aux conmurs assez floue, a,u'en 
aùcun .cae:.pn rie saurait assimiler A ia, classe scçiaie do~~nante**Ze~,Nyonyose, 
auxquels ont été: associés ies Ninisi dc l'ouest du pajs 'nossi, sont ,es'sentiel- 
iepent fofmés,,:.'du s to& dea aqtoclitones y install& dans In région antérieurement 
Zi i'arrivée;des ,Pako&e de naaba Qu6ciraogo et de leurs compagnons .- enkore faut- 
il sign@ler'.q& certaines familles se déclarent nyonyose sans être issues du 
groupe ethnique désigné par ce terme, m i s  ?srce qu'elles ont pu acquérir par 
initiation les connaissances et les pouvoirs magiques propres à ¿e groupe (4). 
Les Sikomse (ou Silroaha) $ont un proupe socio-religieux détenteur de mciscpes i 
n',importe qui peut s'y agréger, 3 certaines conditions, dont celle de renm- 
Cer 21 1'apgartet.rance soirio-e thnique antérieu,re . lorsmi!elïe est ,ificoü@'éxtlti2ë 
,avec !,a, nowelle .appartenance - on ne .is.gurait demeurer ?laiChmo en devenant 
Sik.$e, Noton8 nue9 d.ms l'enquete, :la, catégorie Tmndo (ou warndo) comprend pro- 
.hahlemnt de?. grouFes distincts , er!. r!aison. de l' act-ep tstion @ni;. tique ' Ru' term : 

1 .  

. .  

. . .': . .: I 

< i+ ~ o u s  ewyiiyons írexprriss,ion prouee sociio-ctîinípzie cians l'acception' '&ci lui 
attribue 1 'usage, courane :. en plus de8 groupes socio-e thniqu'es ioroptement', dits 
e E k  désig~~e. ce -qu':il serait '$lus ex&ct d.'ragpeler des groupes ..spc,h-politi&ues 
des :gTu/ss socia-religieux, des groupes ';~~elo-pr~fessil?~e3.8 , etc. ' ' 

(2) .Nous .avons' 'relev6 m5rrts cas de "naturaIisati@n" sodare ou @thnia.&, ainsi 
que des cas OU des individus se préviilent d'une' 'ascen'dance fictlvii pour"r9vendi- 

'. ' qkr ou justifier certaines, prérozatives'. Ces .change'&nCs de sta.tur sont sans 

(3) A l'exception aes-monyose qui, trgs attachcs 3. ieur groupe et s'sa culture, 
SC font appeler tenpsoba qua 
(4) Les personnes gui se sont déclarées XeFgo sopt d.es YTyonyose - cebgo est l'ap- 
peî1atim.d~ vent, et on sait que les ?iyonyose se nisent "Faltres du vent". 

I 

. .  

, doute un des 'aspects. de' la mobilité qui caracerise' lakociEté-mssi. ' " 

ils deviennent chefs de 'tri1l.age. 
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des ??mqand.o, nui sont un ,nroupc particulier e t'.-relaiivsr?.ent fe&'; d''origine 
proprement m s s i  (I) ,-et les autres proqes détenteurs de rasques dont l'ori- 
gine doi 1: sans doute etre recherchée dans certaines. populations. Aiitochtones, 
en piace avant l'invasion naïcomse. Les Tarse formnt. un e;roupe':aux caracté- 
.ristiques plus prEcises : d'orizine mandé, ils sont genérelemsnt-wisulr$~ 
et s'adonnent volontiers au conmerce. Parce qu'ils formnt 'un groupe endogame, 
dont les traditions rappellent par certains aspects celles des Youromba et 
des Dagon, les forgerons du Yatenga, les Saba, représentent sans doute l'en- 
semble social de plus homogène et .le plus original. Bans les. autres régions 
dy pays.rnossi, les forserons ne sont pas endocams g ils ne format qu'un 
simple groupe 'socio-profecsinnnel. Fóur &moire, é n d r o n s  quelques. autres 
groupes socio-ethaiqües en distin,Tant ceux qui se fondent sglr,-une \.apparte- 
nance ethnique. de ceux qui sont caracterisEs par uns spécialisation ou' par 
m e  particularité rituelle ou magique; sociocprofessionnellmou technique. 
Dans ia premi8re catGgorie, on compte des Fouise pius ou moins assimilés par 
les l\"osSi, les Silmi-F!ossi issus d'une alliance entre Peul et,Mossi; les ?.'a- 
rethse, population d'origine sonrai ou riiandQ, ,spécialistes' de la teinture à 
l'indigo, les Oanse, originaires du ?Tenga, province située aux confine du 
pays gourmantché (BU sud-ee t de tenkodogc) Dans la seconde catégories nous 
retiendrons les tcngsohndamba (se. tengsot.3.) , ''maîtres de la terre", généra- 
lement'd'origine nyonyose ou ninisi, les l~apdeba (se. lagda), fossoyeurs, de 
&me orisine que les précedents, les SU@R (sa. bupa), détenteurs Et- l'autel 
bu .!o, également issus des stocks du peuplenient ?rimitif, les tansohdaroll-a 6- tansoba), "maEtres de la guerre", les zame (ST. zanp), sous-groupe de 
la catégorie précédente, se caractérisant par l'appartenance 3. un clen ayant 
la cbsuve-souris 'Cornne animal sacrE, les poessy (se. pega) , d.evins sgEciali- 
sbs d.es chefs, -les benda (sg. bendre), tambourineurs des chefs, les daporamba 
(sg. dapore), serviteurs attachés B ia Fersonne des chefs, les y e m s i ~  
y a m h a m l a v e s  (2). Cette ényGrntion fastigieuse est loin d'être comgtlète. 
?!ais on' devine que .la stratification dstednée par de tels .critères, pour 
autant qu'il est possible de l'établir ne saurait etre (1'un. prand secours pour 
l'étude sociologique - sauf l'une ou l'autre catégorie particuliore (3). 

, 

' 

- 
* 

- 

(I) Ln tradition attribue la fondation du groupe nowando (littéralement : mas- 
ques des Plossa) au fils ailni5 de noaba Ouédraopo, fondatcur de l'eqire rossi, 
Seduit par les dames des mesques "voltaiquw", ce dernier eurait renoncé 4 
succéder à son pere W la tête dii royaume, afin de pouvoir porter lui-drw des 
masques et de les laisser 2 sa descendance. 

OI 

Signalons que les Piasques nmandn sont rCputés "plus forts" que les masques 
sikome, et que ces derhiers ne doiveat pas Farzitre en présence d:es-préeé- 

(2)  es yense que ison dénofire Lors des enquêtes. ne Formgnt au'umi yetite 
minorité des pers,onnes appartenant 2. ce -roqe socio-ethnique : 1'orir;line 
captive est le nius souvent dissimulée RUX enq,$teurs, et c'est une fausse ap- 
,par tenance socio-e tbnique qui es t déclarée. 
(3) .$e qu?il serait grninement utile.de ccnn4îtj;e; nais' qu'il n'a nas gtg nos- 
sible. d.e' saisir 8 travers cette enquê,pi!,,vc'est la.. stratification. d5tednée 

. dents ni ?$P.e être .conservés 3. tros) grande proxiFité. 

I ' S  . 
i par l'exercice réel d'un pouvoir ?olitiq.e' . .  ou .smio-relig!.eux, cempte tenu 

.I . . ,  '. de son Ctendue concrete. - -... . .. r 
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Voi ci 

vancer 3 partir 
l'ouest du pays 

les queiqaes observations et %ywthèses qu'il est possible d'a- 
des informations recueillies. A Fart les Cikomse, oriFinaire de 
mossi et qui ne rnigrent pzs vers l'est, et les Vando qu'on ne 

retrouve en nombre reiativemnt i-ortant qu'en pays bissa, tous les grounes 
socio-ethniques se trowent ?lus ou moins bien représentés dans toutes les aires 
d'accueil, ~n pk:'cprtion..des. E?&omie.,. .qui .est! :de. ~,$%..po.ur-il*ensemble de 1'6- 
chantillon, s'éleve jusqu'a 60,4% en ?a.ys bisse et 57,3Z en pays pourounsi..Les 
Tarse sont ass.ez nombreux en pays S a m  - 22,S)X de l'échantillon 9 et en zone 
d'.a ~ c u a ~ . .  lgQu~tC~é.9...~3.1s... son.t.major.i taires ...-, .59,2w. en pays sem, 1 'échantil- 
lon < O ~ , S G R ~  .par atlleurs important Zroupe de S,aba (28,5%. de la population 
enquêtée -(ans cette zone) .orisiqciire, du Yatenya. .Rien qu'il faille être très 

.. prud~~..-'~-s.esr;ble-..-.ue. '.l!on.. ~ttisse..-déce.ler..une.. cexrtaine, Evolution de 1' apT'ar- 
tenance osocio-ethnique 'dee.. migrants en fonc.tion de i 'Epcque de -leiir sortie du 
pays !mossi. L'examen des données .relatives 3 ce Fclnt, .toutes aires t!' accueil 

tombant..de 44,9% Pour la nériode'ant6rieure 3 1913 3 30,7X pour la période cou- 
,rant.-+ep ui s .f.963.- ; ~ 1 a...p r.op.nrt inn : rie s . Fi grant s . .?ferse. .a .naze i. l.lewn t ... h i  s sé , pas - 
sant'de 21 ,O% Z,l3,SX ;et ,?endant le Grne terns, les autres groupes socio-ath- 
niques ont régull2remnt augmenté en ?roportion : de'34,1X ?our la période an- térl.eure. a ',~g~*i.~.(~ropo,rflón.~Onflée;.~ortu~temerit..~ar-.la'prés'enc~ "en..pays' ..saw 
au goupe Saba), ils sont passé 5. 53,7~ de i'échantiiion Dour ia péride In 

. . p.hs .rikente..-. ln pro.po+tion des. migrants ~ ~ . T y o ~ o s e  .,... Le'Drésentan~s .d'un groupe.. 
particulièrenent attach5 R la terre et.? des cultes locaux, a propress6 de 6,2% 
R i3,3%. ?our expliquer cette évolution il .FaxIrait étudier avec minutie ce qu'il 

d'émettre quelques conjectures. ûn ?eut penser que. les P?akomse 'ont autrefois 
. . formé le Sraupe le plus. instable; .saci.alianent. le.moins bien inté.& dans. les 

localités et 'le %ins attacbé 3 la terre ; I I O V I ~ K ~  de Nakomse installés dans les 
viïïåçjes.~limitrophcs du pays inossí déclarent s'être exilés li la suite de que- 

' 

&IIQs'de q,wcession qui- s.~-'sSnt~'.te~inF~e(i n&r..13u-r .$V~;..Ctim , (* ,,* .-&g-9.-eœ 

su1meins .et"cp*rpmts,, les Yarse ont 'ieut-être c o w  de tout teFpe m e  m6;'lL . 
lit6 :plus gilande que le reste &:la soci6té. Par con$re, l'accroissement de I R '  
proportion de ninrants 'apFartenant aux autres grouyes socio-ethniques ae&le 
davantage résulter de la déterioration de plus en -1.s grave du rapport fessou& 
ces-RopuPatibn en pays .roosei, ~n 'simiifiant à l'extrême, on pnurrtrit dire que, , 

de s.odales .ou. .camw&aks., .les. migrations sont .... d.evenues ..egzicalee . . -. 

, 

~ ._ F?.gz.,s 9. . ~ n  re- :9ue .; a. _ - ~  r ~ ~ - 0  rtï+-n- . ~@ . malo.m e . i a. ;i as . c.. ssé . -ae .-dï igi nue r, . ... . . 

en .a 'Bte .c~aqite. . ii,.áccu.eil..;"'inous' nous c ö j ~ ~ f i t e f ~ ~ s ,  '.'pour' le: &hnt 

. . . ~ - .  

/ 

(1) Tl serait probahlemnt d'un réel intérêt d'Etudier l'influence de la mobilit6 
des groupes nahcome, eri particulier des grounes diriceante, sur l'ensemble de 
ia sociétQ m s s i  - tent au niveau des institutions qu'3 celui c'es représentations 
qui forment la culture mssi. 
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Stratification socio-ethnique selon les aires d'accueil 

! ! ! t ! 

! 
Aire AJre ! hi re Aire Aire i Total ! 

* S a m  Ipourounsi, bwa ! bissa !gpggan! ! 
t ! ! ! 1 556 ! 1 066 9 360; 3 336 I Echantil; 1 756. 1 646 ? 

e I I I e 
i -! 

! Makomse ! 3 633 ! 26,5 0 57,3 ! 32,5 ! 60,4 ! 18,9 ! 38,8 ! 
0 ! ! I ! ! ! ! ! 

! ! ! ! ! ! ! 

i I 
! Wando I 854 ! 0,6 ! ' 0,7 ! O,$ ! 4,4 ! ! 1,3 I 
! 0 ! ! ! ! ! I ! 

I I ! ! ! ! ! ! ! 
! I Sikomce 

! lon Nb, , 

i Nyonyose ! ! 1 666 ! 498 ! 12,8 ! 1 4 9 1  2,4 ! 591 ! 991 
I I l * I 1 I 

* 816 I 594 1199 1597 ! I I $887 

! Saba ' !  120 ? 28,5 ! 2,3 ! 5,9 ! 8,O ! 2,4 ? 9,5 ! 
! ! ! ! ! ! ! 1 ! 
! 

, !  
,! ! ! ! I ! ! 

885 f 2299 ! 334 1 0 9 1  * 1 15,3 I 59Y2 ! Y arse 
! I I I I I I S '  !- 
! Divers 0 1 386 ! 11,3 ! 11,6 ! 20,9 ! 9,5 ! 14,4 ! 14,8 ! 
! I ! ! ! ! ! ! ! 
! ! ! ! ! ! ! ! ! 
! t ! ? ! ! ? 1 ! 
! ! I ! ! ! ! ! ! 
I ! ? ! ! ! ! 



Appartenance socio-ethnique et date d.e sortie du pays mossi 
. . . . . . .  . . . . .  . .  12. ........... .... . . .  . . .. ....... .. . .. 

. .  
' . ,  

. .  
3, . .: 'i 

'.---.-.I---- - .̂.. -.."... .̂.. .... .,. _ _  - 
I' 

. .  .r . ; , . j . .  

.-- ...... ._I. . ..~...- , . ., . . . .  
. .  

. . . .  

(Toutes aires d'accueil confondues) ! Echan- ! 
' ' * Avant ' '',1913-1932 ,1933 -1Slk7., ' 1948- ! Depuis . , 

* 1962 i 1963 ! 

-i 1 ! 
! %re I :  

! ! ' !  i " I 
I 

8 -1 'Nakomse ! 3,;633..; ! 44,9 ? 42,7 0 42,3 ! -38,3 I 30,7 : ! 
I I  j .' I I '- 1 ! ! 

! 

! 
.-f. ::i [ I  

! ' -  ! 
0- .. "! ' '!  

8,3 ! ~ 10,4 ! 11,9 I 1,l89: I 
I .  ! 

' .  " . , ~  __,." . . .  ................ 1." . . . . . .  ! ..........I .I.^.- * .  1' .,_ 

5,s ! : !,.I,. ! 5,3 ! .6,9, ! 
! 
! 

, I li 664,. , ! 2 1 ,:O ! 22,O. ! . I9,,2, I 1595 I .13,6. ! 

,, I 

, .  

- 1  ! 1 . .  

'. "'- !. 
I I 1913 ! .. 

. . . . . . . . . . . . . . . .  . .... .................... . . . . . . .  ............ ....... ." ! d.... _._. .- ?.-......_..I... *.' 

1 ¡!Total I 9'342,*. ! 2:086 . f . I  518 0 1 574. ! 1 391 1 . . . . .  2 773 
I ! i( ! I --- -... -. < .  p";'-i;-..+*. "* .I_ 
- .. ............. ..... ........ . . . . . . .  . .  ....... .......... .!. . -.-. , !- '! 

..... . ...  
....!._._.I_ I . _  -...... .!,... ...... - 1  . . . . . .  1, ... - .. -.. ..... 1.. ..... q... ........ ." . 

!. 
'I 

692 i 896 490 ' ! ' I0,6 ! r3,3 : ! 840 I Ny ony Os e 

I 
! ! ? ! ,  ! 

. . . . . . . .  . . . . .  .. ..................... .... ... . .  ..-.. ! - I ! .* ."_. 
! !'- . .' " "' 

Wando ! 120 ! 0,s ! 
. - ...,- 

; !  ! .  I 
~ . . ~  

: !i. Sikomse, , ! 816 ? 1,4 ! 
I : '  ! ! I 

: ' t "  
I .Saba ! 895 ! . 20,8 1 

, !  ! i  ! 

' .  
1,8 ! $ l,p ! , 2,1- ! 0,s; ! 

I ! ,.i 

! I ;  ! 
. . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . .  .............. : :' ,..s.- ' ' .! '*' - ! ' '-! . ' . ' 

. . . . . . .  ......... . .  . . . . .  .. ..... 

t .  ! . . . . . . . . . . . . . .  . . . .  ... .. .. ....... ..! ............... , . I  .-.-. '-'t.. -. ...... 
! ! .__ t. _?... *, 

" ' I  I, i . I I .  I ..: ~- ! 
. ..... ........ . . . .  . . . . .  ....... . . . . . . .  ..... -- -I y,.-.." .*" .._.. .i I .... -... ._ .. _. . 1.. t .-.- "_.."..' 

t- Y arse 
! ! 

. ' ' t--- ''.. i 

i' I .  N V E ~  ' 1. 372 ., ! . 5,2 ! 1 1 , l  1 15,2: ! , 16,3 ! : . .  - 2 2 9 7 ,  I 
,! ! ! r ,' ! 

....... ....... . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .......... ,..--- -. ..: ...........- - .,._ . . . . . . . . . . . . . . . .  ............. -. ........ 
I, ! '  ! 

! I Nvem 1 372 ! 5.2 ! 1 1 - 1  1 . 15,2 ! 16.3 ! 22,7 I . . . . .  . .  . .  
,! ! ! r ,' ! 

....... ....... . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .......... ,..--- -. ..: ...........- - ..._ . . . . . . . . . . . . . . . .  "-.. ....... ............ 
I, ! '  ! 

. .  , : , ..'I. .;i i I '  
. .  

. I  
. : , .  

i 
. ......... .............. 

.-e" -... c.- .-... . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .._.^ __-_ .. . . . . . . . . . . . . .  I.-.L ~ ... _.I . . . .  
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Appartenance so¿co-ethnique et 'date de sortie du pays moSsf des 
migrants, agricoles. ins taïïés en zone d'accueil S a m  

'! .Echa- !' ... . ! , ,  ! t ' . )  ! ! 
. .  tillon ! .Avant ? : i913 I -1933 ! 1948 ! =puis ! 

! 1932 ! 1947 ! 1962 ! 1963 f 
I .I - . . . .  ....! . . . .  ! l.Nbre I . 

! ! ! ! ! .  ! ! I '  

254 ! 292 I' ,210 ! 
I 

! Total . ! 1 756 ! 890 !' 110 I 
:.. . . . . . .  ^ .... 4 .i. . .  " - . ,!. . .  

'r 
i -  
t '  ! ! ! ! ! ! 
? Nakouse ! 465 ! ' 34,$ ! 8,2 0 10,2' ! '34,9 ! '8,.6 ! 

..... ! ! .!, .' -! ..f 

! ;  ! ! ! -! ! 
i 11,o ! 4,9 ! 20,5 ! 

! ! 
0 Nyonyose 1 85 y ! 

! I ! ! ! '  ! !. .I. .  
! ! ! ! ? ! ! 

........ ........... 
I. '! ! 1.913 

........ 

. . I ,  

1.. .."._. 

. . . .  . . . . . . .  ! ! . '  

. . .  . .  . . . . . . . . . . .  " ,  ! ! -- 
. . . . . . . .  . . .  . . . . . . . . . . . .  

..-II 

I 

! W m d Q  ! 10 f I ! ! ! 4.8 ! 
! I *! I ! ! 

! ! ! I ! I ! ! 
! Sikomse I 95 2,5 ! ! 2,8 ! 16,l ! 9,o ! 

! ! ! ! I I 1 

I-- ! I ! ! ! ! ! 
! Saba ! 510 36,9 ! 14,5 ! 35,8 ! 8,2 0 23,8 ! 
! ! ! f ! ! I ! 
! ? I ! 0 ! I ! 

I ! -  ! ! ! 1 t ! 
! ! ! ! ! ! ! I 
! Divers ! 188 ! 6,2 ! ! 28,Q ! 17,l ! 5,7 ! 
-! I ! I ! ! J. ! 

-.! 

I Yarse I 403 ! 19,6 ! 77,3 ! ' 12,2 ! 18,9 I 27,6 ! 

i Total ! 1 756 ! 50,7 ! 6,3 ! 14,s ! 16,6 ! 11,9 ! -_ ! ! ! ! ! ! ! ! 



. . ,  . I .  

.......... ̂..I ..-. .. 

: .  
...................... . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  ... ..._... .._.,. ,.", ~ .<"."" .,-. * ..-...... -.. - 

. . . . . .  , . ( l .  '1 . 

..\, . 
I J i " ,, . .< . " ..... ~ ......... - .............. .._._" .... .._.... ............... ~.. -4. ... 

Appartenance socio-ethnique et date de sortie du pays massi 

des migrants agricoles iastallés en zone d'accueil gourounsi 

. .  
L .  

.'.i ; 

... _.. 

! .  1 1;646 572 266 1 , l65 I24 : :! 519 i.! . Total . .  

.. ... ......... .... . . . . . . . . .  ..... ...- - -. ....- I * *  .*... 
! " '  ?..-,- ..._.... ! ..! r"*,",..,., ....._... ". ".~'f" I "*.J... 

i '  
1 'Nakomse 1 943. i 7.6,9 '! 69,7 ! 69,7 : 37,9-. '! 33,3 r . .  
I..".-" .... *.. ,..I.I . . . . . . . . .  ._ ............ ... ........... .. I .  1 -..... " ...*..... .m ....-..., . ....-i ".. . . . . . . . .  
! 

: I. - 9  1 '  
. .......... ....... . .......... .. ...... -"I '..' . 

! ! 

t ! ! I ! ! I 
i I L 

I 
! 

* Nyonyose 211 ' i  I6,9 * 3,8 i 3,6 
! ! ! 

.* Ia,3 . 
! ! 

, " ~ , ~  ................. 

Mandó 

__.. ,. ........ I .... n"'l .....-. ......... .* ........... , ............ '..,'....I -1"" .......... .....-.,.....i.. -.- ................ 
I 

I ! ! 4,8 ! I, 9 .:?:i 
! I ! ! I' I '1 ! 
i : 
,!" . --,-,.- ._,. ....... .... .c... . .... ., ............... ........................ < 7...*... ................ .LI-.-.- ....... ....*.. ... - . I . -  .. 

'.i%ikoEnse ' i I96 .i I,4 ' ;:21,4 5,s i 40.3 : 1 13,9 .,i 
! ' 1  ! . '! I ! 1 ! 

.. ~.".. . .  ..", .:.. .. ~ ,"~. . . . . . . .  .......... .. ....... ..... ................ ................. ...... . . . . . . . . . . . .  

* I2 I 

'...., ..-........ b -... a ....... - .1..11 

i L i 

! Saba I 
'I 
I 38 i 'b,6 I 

1 
! 

! 5,6 ! : 
' ! I 

! @ . a a . . 
8 i 6 i i i t * *.I." .... ..-._ ...: ..... ....-...--._. ... , . : . 5'6 . ~ '  .... ..-. < ._.." .... I ........... -, ,..... ....;.I ........... - .... ~,~ ........ ! . .'. I "  ' . 

! .! 3,9 1 ' 1 . .  . ! 8,1 '! 7,9 1 . .  . . .  
Parse 

:I I 

............ _.. .... -<. - ........ .- .............. ................ ...._. ............. .........-......... ........... .̂ . .  

. . . . . . .  . . .  .. I .............. ...- I-. :.' I.. ...... .: ..I. ...... .-._. ..!'..,-,.-." -..* .! . .I 

' ! _.' ' ' , "' " ! 
[.$:j:..',, .! . j  ! 7, j 'i #,'. ! 31,s ,'I ! 

I , '  Total ' 1.646, ' 34,3 
I 1 ' "I6,2 

.....- ~ ...__. ..<- _.... ......... .--. ....... <.._. .. .1 .............. . . . . . .  ....-..... ".,..* ...........-._..... .... ._ .....-...-...-.... _. . **................ ........ ..._..I I 

. . . . . . . . . . .  . .  , ! . ,  . .  . I  2 . .  ,'. . . .  . . i  
. . < .  ., . .  .i..: . 

.!.. . .  :. . 
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Appartenance socio-ethniaue et date de sortie du nays mossi des 
migrants agricoles installés en zone d'accueil Rwa 

.' . . . . . .  , . /  

. I .  
I ..: 

. . . . . . . . . . . . .  . .  .............. _. .......... <. . . . . .  
" t 

. . .  . !' 
.. ~ , . . . . .  -. ........ . . . . . . .  . . . . . .  

'. . 

! Echan- ! Avant. ! 1913 ! 1933 ! 1948 ! Depuis ! 
! tillon ! 1913 ! 1932 I 1947 ! 1962 ! 1963 ! 
?- %re ! ! ! ! ! ! 
1 I : 1 ! 

? ! 
! ! Total 

1 ! ? i Makomse 1 083 ! 30,9 ! 32,l ! 43,1 ! 28,7 ! 30,7 I 
! ? 0 ! ! ! 

i I I 
I 
I Nyovose 

I ! ! 0 ! ! ! 
! ! 

Wando 29 ? ! ! ! 4,5 ! 0,4 ! 

i I L ! 

. -h- 

! 1 712 0 516 ! i 3 318 * 149 ? I 387 ! I 554 ! *! 

. . -  
I 452 ! 18,l ! 25,3 ! 4,5 ? 17,O ! 12,5 b 

-! ! ! ! ! ! ! ! 
I . 

l 

' Sikomse -! 
I 

. .  ! 525 . 
! 

! 17,8 ! ' 2,6,7 f 
I ! ! 

13,4 I 14,O I 
! ! 
: ! 

Saba 198 ! 10,7 ! 1,8 I 3,3. ! 8,s ! 6,6 ! 
! ! ! ! ! ! i 

I ! ! ! 0 I .  ! ! 

1 

*! 

! 
^. 

! 
11,7 ! . .  I ! ! ! 

.... .... . ..! ..338 '.. .34,9 .! 599 ! 7?6.. !. ...i ..... 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . .  . . . . . . . .  . .................... . . . .  __ - , 
I I I. - .- I.. -.... -. , --. , i  

..4,5 ! lt,7 ! , 16,7 ! ~ : 15,5 ! .51,6 ! 
I 

. . . .  . . . . .  .............. .......... ! 
......... ... ~ . , .  

? ! ! 
! Total . ! 3 318 ! 
! - I '  .. 
'! 

h Non précisé : 18, soit 0,5 2 de l'ensemble de la population mossi installée 
en pays bwa. 
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-Appartenance sodo-ethnique et date' de sortie du nays voasi 
des migrants agricoles installés en zone d'accueil bissa. 

P 
I 
9 

! nepuis 
1963 ! 1948 I933 1913 

1432 ' I 1947 i 1962 
! ! I Echan- I Avant 

1 ?%re< ! I 
! tillon ! ,913 

' %  . 
! ! . ,  I f ' I  :i 
I ............. . . . . .  . . . ........... 1 

! Tots1 1 1.556, I 35.8 ! 447 ! ' 336 ! 

J 
! 

214 ,! 20 I I 
! 9 I . ,  

I ..... ..-- ......... ." J ,  . . . . . . . . .  ...! ............ ." .̂ .. t. ! ! 
! I '  . ,! I . .! 

! 
! ! rJal~.ome ''. . 940' I 3fJ8,û ! 

! ! 

!-, '. . -. '- " ?.- . . 
- .- - -.* ...~ ....! .X.. .._... 

..... 
. .  t 

. .  __ . . . . . .  
.. c II ! I 

'1 ' -Ih-"' "". ' ' I . "" 

76,2 - ?l,S 43,? 6899 ! 
I ! ! ! t 

0 ! ..-, -. .... ......... ..... ... . .  . .  ....... . ..... l-." ...... _. ... ! .'."' 
! 

....... t -  
. -  ! I '  I 

'3 
.! -. -_ . _  -.I.. . . ~ . .  

s- 
9,8 690 i 0 1 9 4  . ! ! 

.- "I 
. . _  

* r7yonyose 
1- . ....... ....... .. .......... ............. - . ..-. i - .  ....... .- r ."_. I '  
! ! I ! ¶ I ! ! 
! Wando . ! 69 ! 2,8 I 6,3 I 1),6 I ! i ,o t 
J - .I ! " I - , !  I 1 

1 I 
.._.. --.-. ..-.--.a .....-. <... . .  

...... . .......... ... . .  .................. 

I 
I , I  

'I - ? I -  I I , I  ! 
_.  I Sikode ! : r ! ! !: ! 

..... .. .. . .  ........ . . . . . . .  -- --.......-..I I I .A ...,-... 
II_... -... 1.. I 1 

I 
,.! 
! ! ! ! I ' 1  . .  I 

I ,! 
.......... ... .. ! ! 

2,3 
....... 

! 
! 

t 
! 

. . . .  .......... 

i2,i ! I 124 I 0 18, i 1 a ,!aba . 

I 
! - <_- ". -~,." .._._,_ 1.. .*, , _  a 1 

a C i 

........ 1?". ......... - ..-_- . . . . .  ..I. .-.. . .... -. -. * 

!', .. - 
... '.. ,. 

> '  
, / '  . .  

, ' C  
. T  

. ........ . . ................ ........... .. . . . .  ! 
! ! P 
! 

!I.. .___.._."..! ._^ .f I .:s. I .-..f.-- --.. _-._ ..-__ 

! I 
1 

.--.A.,!- _ ...l.. ".. _I. 

" 
f "  ' 

..... 

12,9 ! 13,R * 21,6 2897 f 1.556 ~ 23,o ! Total t 
b I I I l I n 

i 
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. I  ., , 
. .  

.......... . ...... . . . . .  .. -. .............. 
I .  

-... 
. . . . . . .  . . . .  

I .  

. I I  - ........... 

Apnartenance socio ethnique et date de corfie du Days mosci 
des migrants agricoles installés en zone d'accueil %urmantché 

I913 : 1933 : I948 . .  " : Depuis: 
' Echan-: Avant : 

I947 . I962 . I963 . . tillon 
Nouhre: e . .- I913 . 1932 . 

Total . 1.066 I17 308 : 265 : 245 : 131 : 

48,T . NUkOUlSC? : 292 : 4,3 : 7,5 : II,O . 3395 . .. 
2 

. . . .  . .., c . . . . .  . . . .  ... ... - . - <., _..-a. . . ". 

. . . .  ..CI-. ...... ........... - .Nvonyose . 54 * e I,5.. ..* IQ,..? ...... : 2,.3 .: 
Vando .' 

........... ." . . . . . . . .  
. . . . .  ._.I. 

. .  . Sikomse . . . -  
. ..- .-. - . -- -. - -  

. . .  . . . .  ......... ..... . I 

.. , .  . .. ,25 *I2,8 : 2,3 : 1,I Saha , ' 

. . . . . . .  .... . . . .  

Yarse 631 .54,7 : 73,4 : 86,4 : 40,5 : 9,2 i 

. . .  .... ..... . .  . .  ..___I. 

' "'fiivérs 154 ':'28,2 g,7 '. : I5,5 40;4 ' : 
. .  

. . .  
. - 

... . . .  -. - ........ ...... ........ - .  . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

. . 
. . .  .......... ..... . . . . . .  24,5 * 23,O 12,3 - -. 1960. :?I, Q. .3 ~ . . . . . . . . . . . . . . . .  ......... 

28,9 
................... 

Total 
-I-.-_..C*. .. . . .  

' .  

....... . -. .-. . . .  .. . - - ..- .- ._ ......... ".. ......... . . . . .  

I 



. .  . .  I .4. hpartenance .relici-euse. , .  

< .  > .  . 

,Le religion ,mesi,, encere pratipEe p r  39,7Z, des migrants agicoles 
.de 1'échan~i.ilm (i.) i s'est surtout mintenue d a w  .les proupes animistes de fon- 
dation très ancienne ou mciennh. Ses adeptes restent les nlus nonhreux d m s  les 
.zones, d'qecueil gorrrounai (75,2%)de In ponulation EtudiGe dans cette zone et bis- 
s~ (55,~). lis -fcrrilvnt a peine ?ius que IG quart de la ?oriulztion en zone hwn 
et gouromrsi (res.pec.tiveri?cnt 27,8/: et .26,7Z) g et un peu moina que le quart en 
zona sama - 22,9/0;. I 

L'islam, qui est ,la religion de'57,45: des &grants agricoles' de l'é- 
chantillon, est prédotniaant.. dans les zones r'*accueiï c a m  (77, tx),, gmnmahtc3é 
(73,33), et b m .  (66,2%) ; en zone d'accueil bissa, la proportion des.:ms,ulmans 
pztrmi .les migrants Etteint encore '&û,3?,,mais elle n';est, .que ~lc? 2 4 , ~  enipays 
goumunsi. Uws, ,l'eaaee~le, la secte khadriyn est moins. bien repr6sentée qpe les 
sectes :.ti$jme et ,.llamaliste - 1 1  ,OX de .l'échantillon, contre resyectiv&ent 
22,,3~ et.- 2 3 , ~  '2 mais on note des varizti,ens importantes seion ¡es zones. a%c- 
cueíl. -En. zone .g&rnizntc!G, .73,3% des migrants .apnartiennent A In secte..khadriya, 
tandis.,.-tye.les s.kites tidjane et hamaliste ne sont nas du tout représentées. 
En' pays bissa, ¡es adeptes de la-,secte tidj.ane sont les FAUS nombreux ?arm:- les 
musulmans. Et dans 1'0uest;la secte limxna1ist;e eat TSr5doplnante en, zone btia et 
Gpurnhsi, tandis .qu'elle est 9 ?au près 3. éGalité avec la secte tidjane en zone 
s a m  . 

. 

. .  

:, 

_ . ,  . .  ; . .  

I 

a 

. 

.., . . .  . .  - .  . .. , 

I .  , -.C. . 

. .  Les im-mautés mqraboutiques qui.. ont é,tig'..i,ncíuses dá& l+.éc.i.ranti lion 
?résentent égaiement des caractbris tiques âifférentes. Celle ~ c . , ' R ~ ,  ,en. p,ays 
h57a, est d'ohfdience tiri.jane et S R  stratification socio-ethnicpie-est diversi- 
fiée (les Elzkornse y sont majoritaires - 29,?,X - $ suivis ppr les larse - 25),1%1 
En pays gourmmtché, les trois comaautés Ctufii6es sont d'ohédience khadriya, 
mais tandis que celle de boalanli est c o F m G c  de, r?ivers groupes socio-ethniq.ue 
(les Makame y sont doninants - 44,2% .le la nqulation), les comnautés de 
Diadcoudeugou et de Yord ?iri sont constituées, respectivement 3 96% et lOOX, 
de Parse. 

Les chréticns ne représentent que 2,9Z de 1'4chantillon. On les trou- 
ve en zone kea (4,ûX) et zone bissa (4,22). Th g r m d  nnmlire de ceux qui sont ins- 
tallés en pays bwa sont oripineires de l'Ouest-mossi, cìi ils étaient déj3 chré- 
'tiens. Lorsqu'ils se regroupent , c'est générale?-e,nt entre personnes orizínaires 
de la &me région ; mais ils ne forment jamais des conrtnunsutés EorteTnent inté- 
grées, Comparables 9 celles qui se constituent autour de certains marabouts. 
Au demeurant, 
contrairement 8 l'islam. 

leur religion ne gêne en rien leur cohabitation avec les animistes, 
, 

I1 est Eviëent que les ais tributims jr&sentGes ci-dessus sont particu- 
lières, et ne nous apFmnnent ríert.de précis sur la religion d.es migrants agri- 
coles dans leur ensephle. Tout du plus :xx&on observer que la pronimit6 Yatenga, 
fortement islamié sous l'influence nwd.6, rend. comte ci.u nmhre iiorrant de 
musulmans en ?ay,s sarrio 
pays- b ~ a ,  F-galeant originaires du Yatang.~, ce sont regkourés autour de narabotíts' 

et que beaucou? de pigrants musulmans inStallEs en 

11) hn pays m s k i  15 ré-artition ae ia ponuiation ssîon ia relirion est ia svi- 
vante : religion mossi - 62% ; islam - 322 (Izhaariya : 7,4X ; tidjane : 9,1% 
hamaliste : 10,3X p Secte non pr6cisée : 4,83 ; religion chrétienne : 6,5Zr 
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qui ont riassé plusieurs annres dans les grandes méeropoies. reileieusei du 
Vali, pour.y acqucrir leur savoir cormique et le prestige qui y est 
attache. La prédominance 'de l'islap en zone poumntché doit $tre Fise en 
rapvort avec la présence parmi les migrants étudfés d'une' májorité ri.e Oars,. 

L'intérêt de l'gnquste, en cc3. domine, se situe ailïeurs : 811 ni- 
.vesu de la perception qualitative de l'influence des religions 'sur la! mi- 
grations anoricoles. Signalons s a titre +.*exerrs>le , I' attitude différ,ente !.uta- 

, doptent, certaines zones d'accueil, les populations animistes à l'E&d d.es 
migrants selm p'iïs sont tie religion rossi ou íslar5que - elles ont ï'im- 

. .  .. pression $,'avoir moins prise-sur les musuiwans, qui. vivent dans un univers re- 
'. Jigieux cosriopoli te o totalement .G t,renger au contexte iocai et indif.férent 

aux relations entre í9.home et la terre. En tant que c o m a u t Q s  a .forte CO- 
hésion sociale, caractérisées pay .un ?rogrcssism Economique w 7 . i  qrdinaire, 
lee c o m w m t é s  m2xabputiqnes soni $q autant plus intéressantes 3 ét&áer 
qu'il en existe +.e nomixeuses en gestation - cm pourrait citer Treko&a en 
pays btm, et L&a en pays ,-ourounsi 3 côte de celles qui sont soliGercent k- 

, tablies f les € o m s  en sont variées, m i s  sans doute participent-elles 'tau- 
'. 

tes d'un même courmt de fond. Par ailleurs, nous ea,sayarane d'analyser .com- 
I ment,' dans le plu$art des aires de mi<ration, la ccnversion 3 l'islam appa- 

raît aux misrants c o m e  une cmdition E'integration sociale et de rGuscitc ~ 

écononirpc) : et en quoi, sous l'cmple soci-ioFique, cette conversion chance 
les fiimensions de leur univers. La resistance plus ou noim nette ?.u& les dir- 
férents groups socio-ethniques neuvent ,opposer 9 la conversion es t également 
suscentible 4.e -fournir des indications. . ,  si,pificatives sur. le aycr6tismG 

*. 

. .  

de i'ensmbie culturel 'msst. . ,  
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Religion de8 n!ig,pmts, @f,ticoles ,selon les aires d'accueil 

! ! 0 P '! I! ! 66,2 5,i I,@ I 6,C 3.336 i 27,$ I ri,6 I 23,s o 42,i I ! 
1 ! , %ya ! 
D t t # * 

1 b I 1 I I 1 
a 

I ' ' I  ! 
! 

-! 

40,3 : ; ., ,li?. 2,9 4,2 ! 
! 

I I 1 t P 1 
, .', a . : ' . I .  > 

.' 
: ! 1.556 I 

1 
. .  

! 
I 

! 

I ,! 
! , G o u m n  tch6 

, . "  

, .  
I ! 1 'I ! . .! 73,3 .' ' 1.066 ' 1 26,7 I 73,3 ! ! ! ! ! ! 

R I I 9 I * I I I 

. .  

" .  
(i) Secte khadriya :. . 

(2); Sekte tidjane 
(3) Secte hamaliste 
(4) !Ton pr6cisé . ,  

(5) Confession catholique 
~onfession pretest ante . .  .., . , .  

. .  

. . .  -'i 

.. , .. 

, . . .  ... I I 
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................. 1.5. Aspects --ddmögrqhf?!ues. ' I' 

11 ne saurait évidemment être puestinn.de mésenter sou's cette rdri- 
.,. . .. .. ........ 

,~ ,b.iian .,aémo~gus~phioatz de la~.'p.oBul.t.i'.ii ..klSriints agrl-EoIe5 .',\. 

3ue l'intëret d'un tel bilan serait considfrable.;Il nous suffira de ?éter- 
.t&ier- 'les' caractWStìques les nïits'évj-dentes et les nlus sûres .de la struc- 
ture Rénéraie de cette pcTuïntion, avec queIques indications sur les àiffé- 

sur le mouvement natwel. de la ypulation. 

._ 

. . I  

.. .rentes, nbservaes ... selon. les alres &!.accueil : - .3. l'exclusion .de. toute .donnéa . . . .  

- . . . . . . . . . .  .La .répartition, des migrants.. . n ~ r .  sexe. fait amaraitre un-exzédent. mn.. . . . .  

naylifreaiile de poTulatiqn masculine o su-érieur à 1@@ -ans toutes 1.e~ zones 
d'accueil, le- taux de masculinité est d.e 115,6 peur l'ensen?bl.e de i'échantil- 

lO?,Q, OU il correspond au taux ohservg en Fays mossi ; en zone puromsi, 
on ,coiir,te 1@6,4 homes Four 1ûû f e w s  p cette sronorticin est rie 115,3,'et 

pays bwa, le taux de mas,culinitG sqélève jusnu'? 121,9. 

. ._ lon. (.p.ondCrE).. Ce. .taux. .est le glus. ..Eaihle dana .la. zone d'accueQ .&.i 

. .  . i  15.J res.ri.e.cti.~Æment..pour. la zone .go~pantch6.. et Tiour.. la zone s m .  ; et,..an., . .  

. . . . . .  ...... C&.t :excé,dent. .de population mcisculine est ,.~articulièrzinent prononcé ......... 
dans le groupe c!es persocncs &$es de' noins de 20 ans et dans celui des per- 
sonnes SgEes de ?lus de .55 ans g dans le groupe de 21) A 54 ans, on enrepistre 

exhaustive des variations du taux de ~asculiniti5, il est possible de f<\urnir 
quelques gclaircis sements . 

. . . . . . .  par .conf~...~..exc~den.r c~c .ferns .. sans. .?.rétendre ap-orter une ....ex. l.ation . 

. . . . .  . . . . .  ...................... ...... I .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . .  .. 

Le nombre 6ievé d'homes dans la nonulation âefe de noins fie 20 ans 
(127,4 ho&s pour 100 femes pour l'enserble d e  1'6clantillm), est 9 mettre 

. . . . . . .  en relation. averi..: . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  -. . -. . 

i) La prf-sence dans la nonulatim Gtu0iée rie jeunes pprents venus du 
pays mossi et ayant le statut d'aides fariilimx, ainsi que d'tiltves cornni- 
ques originaires de localités non conprises dans l'échantfllon - 3 Ran, en 
?Fays %ia, on en comte i67 de la seconcie sstép5.e. 

2) Le fait que les filles rie niprants, en âge d'être rrari&es, restent 
fréquement en pays mossi, ou bien 77 retcurnent, dans l'enclos de l'aîné 3 
qui revient le droit de les donner ea mariage. 

3) Le déficit habituei en population fAminine de ic? tranche J'&e de 
15 9 13 ans - imputable 2 une surestimation de l'age des jeunes femes de 
moins de 20 ans qui sont mariées et ont eu un enfant. 

Pour la nonulation Cie 28 R 54 ans, le taux de vasculinité tombe R 
95,3. Deux raisons neuvent être avancées 4 ce sujet : 1'e:rcédent $es f e m s  
résultant du déficit constaté Dour la tranche c''âge de 15 à 19 ans, et un 
déficit de la poqulation masculine provenant d'un vieillissemnt des homes 
ayant accédi5 au statut social d'aîné Dar la polygamie et l'accroissewnt du 
nombre de leurs dénendants. Ce vieillissement des horns se répercute ari ni- 
veau de Pa mr)uiation a@, de ?ius de 55 ans, qui connaît un taux de Fascuií- 
nit6 de 264,2. ?!%is ce dernier taux s'ex~lique surtout par le retour de nom- 
breuses veuves en pays mossi : soit qu'elles s'y remarient m e c  un parent de 
leur mari dEfunt, soit qu'elles retournent dans leur propre patrilignap. &-I , 

sait que le veuvage des ho,riines est nïus rare que lu viduité, en raison dp la 
nolyyarie ; et, Darce nu'ils sont chefs ('e faMlle, los horns Zip-s devenus 
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veufs ont plus tendance que les veuves 2 demurer .$ans,  leur$^ ..-n,clos en zone +.'im- 
mi gràtion, 

Rout l'ensemble de l'Qehantillon, la répartition nar grands proupcis 
d'agc est la suivante : 46,8% d'enfants de noins de 15 ans, 49,3% de personnes 
de 15 Zi i9 ans, et 3,9 Z de vieillards de ?lus Re 60 ans. Cette rénartition dif- 
fère sensiblemnt de celle observée en ?ays m s c i ,  oi'i les enfants de moins de 
i5 ans ne sont que ?9,2%, tandis que le nourcentagc des adultes est de 45,1% 
et que celui des vieillards m n t e  3. 5,7X (1). 

En répartissant 1 .  noplation des mi-rants par grands groupes d'site __-_ selo,n-~~d,e-so,~t~i_c.. ,du. nays,. ~ 0 . s  s,i #.. .on .... &serve. ..un .al=cro.issRlnen.t..~.pwLi.Qt..de la ?ro- 
'' portion d.es enfants ci.e mains de 15 ans en fonction de ia nroximité d$ ia da.te 
tie sortie du pays niossi, et une diminution concomitante dü'no&re ciei'vieii- 

: ?our 
les?%oís grands groupes r!'S,nes : '43,2X, 51,8Z et 5,OX chez les_rnigr&nts dont 
la:sdrf% il.u"yjzvs mossi est aGt5rieure '3 194û ; 47,69, 49,22 'e$ 3,2Z chez ceux 
qui oat'migre entre 1948 et 1962. P'autres données ie,confirment, les mipra- 

pays moisi de quoi nourrir leur nombreuse far3511e. 

.... ..~ag$.. . &.- pllos ,.,,de. . .N, .,ac.s.+. . ~n .axes Qcc.tívet?Hln t les .-y~.r.ono.r ti.oao-syhn&s 

. 

' ...... t.i.en:-,"atric.oles .ac.t,uaI.ks acznt- .le. fd.t ... de. ,suî.tixratew.s nui -rm -.tn-mwm~-.~~--m+ . , 
I_. . 

....... ._..I ... ~,~ . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  -.. ... ............. - .... 

, .  . .  
. '. 

: Volta : Rapnort ae l'enquête par sondaFe en pays moisi (&i>port provisoire). 
Í ... Q,U~E.&C&!QU~. ,..QE$-T.QV+- 1..9%4.-;... r? .-12 ,. ..tableau 33., . s.trw.u~~...-~1:- .~rte..do-f%-'~~--. 

iation en i973 - &%ffres obtenus ?a.r correction des ci.onnées fn,u.ics'pr' .' 

le traitement initial de l'information. . *  

.................................. ................... ........................ .".....-I.- ......... .-..- ... ..-....-.-..'....I.. . .......... 

, ,  

........... .._-. . .... ". . . . . . . . . . . . .-.. ......... .-. ..... ...-, . . . . . . . . . . . . . .  " , , ~ ~  ...__. -_ ......_.-.._. ............ -_. .... .* .... - ............ 
. .  

.. i '  ' .  
... -. -.__.. ... " .... -.._ . . . . . . . . . . . . . . .  . . _ _ I  .._.I" ......................... ._" .... _.-_... .... ._....--.-. ................. 
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Répartition Dar sexe, âpe, et situation de résiiience de8 ?ossi 
instdlés dans les zones d'accueil s a m ,  courounsi, hwa pt hobo, - ~ -  - _  
biss8 et gourmaritché, 

(Toutes nériodes d ' i d  Fra tion confondues) 

Indices d.e nondé.ration utilisées nour la mise DU point de ce tg- 
hlcau : 
''ossi installés en zone d'accueil fiamo et parka : 36 

?x7a et boho : 39 
Fissa : 5  
rourmantché : 6 

l 

gourounsi 2 23 

! ! I 
, !  Ilommes x ! Ferns x I 
! ! 0 
! " I  0 ! I I ! ! i  I 

- 
(1 Prés, !?gr. !AutrQs !Total I pr6s, I ~ ~ Z L .  !Autres !Total ? 
! !Trav. 1Abs. I ! !Trav. !&s. ! 0 
? ! ? ! ! ! ! ! ! ! 0 ! I ! ! ! ! ! ! 

I e,i ! ! Q--4 0 R,5 I 0,4 ! ! 9,0 0 7,9 ? 0,1 ! 
! 0 ! ! ! 1 ! I 

I ! ! ! ! ! ! ! ! ! 
! 1 

a * e I I I . ! i 0 

! ¶ ! ! ! 0 ! ? 0 
0 Total ! 45,14 ! 6,5 ! 1,4 ! 53,3 ! 43,2 ! 2,0 I 096 ! 46,i ! 
! 3°C 



Ensemble de i’&hont¡tkin (9.360 personnes) 
Données pond;c;as 

i i 2 .  ó 

. 

O 2 . 4 . .  
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Wpartition par sexe, Eige, et situation de résitfence des Pbssi installés 
en zone d'accueil s m .  

!Total 11.756 t 41,O 1 10,6 i 1,9 ! 53,6 ? 41,4 ! 4,ï i 0,7 ! 46,3 I 
I ! ? 1 ! 1' ! ! i I I - 
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A Répartition par sexe, age, et situation de résidence des ifosci installgs 

en zone rl'accueil gouroufisi, (Toutes périodes d'immigration confondues). 

8 23-24 ! 161 ! 198 ! 2,7 I 0,J 0 4,9 ! 4,2 ! 0,4 ! I 4,8 I 
i' I 0 P ! f 0 ! ! I ! 

! t ? ! ! ! 
! 4 9 0  I ! 490 i * I 25-29, i 113 ! 

I -I 

1,6 ? 
1 '  ! ! 1 ! ! e I I ! 1 

t 8 ! 1. ! 

0 43-44 ! 62 I 1,9 I 091 I 2,1 ! 1,6 ? ! 

' 0  * 2,o 1 ]¶E 1 ! ! 'PLI I i 45-49 
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45-49 I 80 ! ?$SO 
! I 1 ! 
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Repartition par ,Se*e,,,,,age et" situation de résidene,? des '"ossi in,stallds 
en zone 'd'accueil gourmantché. (Tolites pbtiodes d 'inmioration confondues) 

o ! ! ! 
! 'Eel an- 

!??rés. !I4igr. !Autres !Total !??r&. ! ""igx. !Autres ! Total ! 
I i, !Trav. !Ab. I I ! Trav. !Abs. ! I 

! ! ? ? ! ! I ? ? I 

* I o I I P t I I ! 

Fermes 2 "?ormes x ! 
I 
! 
0 %re ! 

I 162 i 7970 0 ! 797 ! 793 I ! ! 794 ! 
! 

! Total ! 1.066 !, 49,7! 3,2 1 0,s 53,s 46,2 * O,] 'I 46,4 
t I I ? I ! I ! , I  ? 



torrs d'occmd gourmontchi (1066 personnes) 

70 

40 
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40 

so 
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Zorra d'occtkl bissa (ISS6 personnes) 
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n Répartition par sexe, age et situation de résiçlqnce,@es Y'oqqi Venus s'ins- 

taller entre 1963 et 1973 dans les zones d'accueil s a w ,  ,gpuroynsi,,bwa- 
bissa et gourmantché. 

! ! I *  
! T1 r5omes x 0 Femmes z ! 

I i !Prés. !%.er. ?Autres !Total i Prés. I-'igr. ?Autres f Total ! 

E chan- ! 
! 
I 
1 

I tillon 
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_~.. . . . . . . . . . . . . .  
.*.i. .I._ ^_._. , . . .  .. . ._ " . .  
, e2 Si,tuation de -résid.e&e ,$es,-'Jqsg$ venus 

t 1962 dans les zones d G e i l ' s a + ,  pourqgnsí, 
. . .  . bwa, ...... his sa et gourmntcG. . .... %,. . .  __...-.. . . . . . . .  -... . . .  ,~."..,~ .._,_.".. -..-I.....-. "I-.., 

....... .................. ......... 
!... .-.. 1 

I ! ! I '  I 1 1 t 
1 1 

I. -40-44 . 1.. . ..fj$-.-.! ..... "2.. 4 1. ,g ..4 ..i..- . . . . .  .! ...*'R ."+' _. .) -1 

I I ! ' I  ' 1 ,  
. " .  > .  *.,>..2,.l ,.!.. -.. i' ''_ i 45-49 ..'..I .I" .56 . , '9, f. 

t _. 2;11 * 291 

1 ! .' 

! ' ?  ! ! . I  
. . < . _ _  1 -. .-.. . .......... . . . . . . . . .  ,! 
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. , ., I' .,. 



, 

- 254 - 
Répartition par sexe, âge, et situation de résidence des 'bssi installés 

. ~. avant i948 dans les" zones d2accueil saw,, gouroynsi, 
. .  . . . . . . . . . . . . . .  . .  . . .  . ._ . . . . . . .  . . . .  - 

P t O I I t i t V ? 

I ! t ! 0 0 ! 0 
.......... .. ......... . .  ..i....... 50-54 . o .  *?O. !.*. 1,7; .! . . , . I  * 1 7  ..s i VQ.. ... I... i .... ..1.,.4 

0 

. ! . .  0 65-69.. . ..... 6.4 0 . ,..0.97 i ... ! ....... I O,?! .... ...... ._...! - ........ Q,5 
0 ! <. t !. ! !-- 0 ! ! ' .  ! 

1 s V ! 1 t ! ? 
..' 70 et + . . . I  98 i 3 4 ;  1 "? ..-Qs5 0 . . . . . . . . .  .... . .  . . .  . . .  . . .  

........ :.. . . . . . .  , . _ .  , ............... i. ..... ............... - ........ ...- . . . . . .  



Rg.7 Structure por WXQ, Gge, et situat¡on de r;&denee 

P&rbd+ de sortia du pays moss¡ 1948-1962 
(3391 personnes) 
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Période dt ro& du poys morsi avant 1948 
(5178 personnes) 
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2. Le -système de pyoduction, Utiitég de féqidenee et unitds d'exploitation. 

A ce niveau d'approche, l'erclos est défini ,mime "l'unité fanilia- 
le de rédidence" (l), l'exploidatian come"1'unité de production et de 
cons omma t i on" . 
2.1. Etendue des enclos. 

La population étudiée - 9 360 personnes - se répartit en 
enclos. Donner une taille moyenne d'enclos - en l'occurence 9,i personnes - 
ne présente qu'un intérêt "statistique" trés limité : la répartition de la 
population 
apparaztre que, si 48 X environ de cette population vit dans des enclos , 

comptant de 1 à IO personnes, 32 X vit dans des enclos comptant de I l  à 20 
personnes et 20 X dans des enclos comptant plus de 20 personnes. 

1 O26 . 

selon l'étendue des enclos dans lesquelles elle vit fait 

(1) Dans un cas seulement, celui du groupement mossi de Dio (ame d'accueil 
sano) cette définition n'a pas été retenue. Nous nous nmmes conformés, pour 
Ce groupement, au découpage des unités socio-résidentielles secondaires 
appliqué, dans l'enquête par sondage en pays mossi, aux villages de Yatenga 
à habitat groupé. Au "atenga, en effet, se rencontrent encore les survivan- 
ces d'un habitat ancien différent de celui du reste du pays . Detx traits 
caractérise At cet habitat : les enclos sont implantés trés près les uns de 
autres - alors que, partout ailleurs, ils sont &néralement distants d'une 
21 plusieurs centainiis de mètres 9 ces enclos sont trés étendus - regroupant 
souvent une centaine de personnes ou plus, réparties en plusieurs unités 
familiales autonomes. Dans l'enquête par sondage 1973 - comme d'railleurs 
dans l'enquête démographique 1961 - il a Bté considéré que, d a m  ces villages 
du Yatenga, certains enclos étendus correspondaient à une"subdivision (...) 
du quartier (J. Vaugelade et A. Quesnol, Notes méthologiques, p. 5) ; 
l'"unité secondaire de sondage retenue" a donc été, dans ces cas, d'enclos 
étenduss un sous-ensemble familial r6dui.t - correspondant ggnéralement 
en 
la "carte de fanille"). Par souci d'homogénéité avec 1 'enquête par soadage, 
le groupement Mossi de Dio, proche du Yatenga, fondé par des familles 
originaites de cette région du pays mossi, a été traité comme les villages 
à habitat groupé du Yatenga : pour 7 enclos étendue - totalisant une popula- 
tion de 326 personnes (moyenne : 47 personnes en+iron par enclos) - l'unité 
retenue 8 &té le sous-ensemble familial formant unité d'exploiration 
agricole - soit 26 exploitations (moyenne 12,s personnes environ par exploi- 
tation). Nous ne somes pas assurés que ce traitknt différent des unités 
familiales de résidence - c'ans les villages du Yatenga et, dans le cas 
psésent, dans les groupements de colons agricoles origineires du Yatenga - 
soit, pour une approche de la société rurale Mossi contemporaine, trés 
pertinent. Nous nous réservons de revenir sur ce problèm dans le texte 
d4finitif de notre étude - et le cas échéant, de modifier en conséquence 
lea données concernant la zone d'accueil samo. 

160 du moine, B une exploitation agricole (telle qu'elle apparaît sur 
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8) pai 'rapport à la populati'on 'totale de I'"éChan- 
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Cotte ,répartition de la population selon,l*étendue des enclos -. 

lin? tes ides ""catégöriesP' d'enclos déf iniles arbitrairement ..- 'fsaf f it B prouver 
l'hétérogénéité de structure des unités familiales de 'réstden&&. 

2.2. - Repartition des enclos par type. 
I .,:~'~~$idfn .d'uniformiser lea données, et de faciliter les comparaisons, 

. .  on a rep,q'g ici la typologie, courante et dans l'ensemble, utilisée par 
' 6. 'AfiC!EY..tl). .welquea modifications de détail ònt cependant'. éfé'.appòftiks 
dans la définition des "quatre sousAenieiiibles ' ékGmentaires" découpés à 

présents : 
Sous~ensmbbe (groupe patental).Gi-.:la) chef d'euclos,,,b) épouses, c) enfants 
célibataires (sans changement) 

... .. . . .  . . . .  .,I .- t.. I .  . .  
*" . .  

'1~,-;.Q"iin~4icbeur. des .enclos at des exploitations ; on. les signalers. des à 

. .  

'Cous-enserabfe (groupe paental) 62 : a) fils mariés du,chef d'enclos, 
. ,b) I 6poU8es, c) I enf ants céiC,ataires (pay rappor f. au mode, de découpage retenu 

. .  
. .  

:par' G. :ANCEY, ont ,&t&-exclus de ce ,sous-ensenible -, et rangés dans ..le :cous- 
ensemble G4 (cf. .plus .baa). i. Ses .fils mariés -des fi%s ,du &kef ..d'p&os ; en 
'fait,. poux l'ensemblede, L'.$chantilloa, deux individps seulepienf.~se trouvent 

'Sous-eusc$&le.. (gröupe..parental) G3 : ei ) frère (claseificatqiie) 'hr26 du- & chkf "a'q$6log,, , . .,.-a I, 1 ::; b) ' Bpöüses., c) enfants. célibataires ' (par .,rappÖri,' au' aode de 
coupag- rcstënu-,par G; Ancey, ont été '&xclüs de &e sous-ensernb!ke i '&t':rangés 

... 'gips I-, li .$. us-ensemble G& :' les, €ils mar'iés de frlrek (classif i6atoSres) ,du 
'.clief $î&¿$8æ (2) g' p u r  l'k$s$mble de '1 'échantillon $3 individus 'le"tr¿uvent 

à&d c e t ~ k  position . .  par&káie. 

. 

. . . . .  . . .  
. .  

. . . . .  
.Stre:dans cette position parentale. 2 : . I ,  

8 ,  . ,  . < '  J 

AI.. '1. .,. ././ 

. I  , .  

.. 8 .  . : ,$ . '..;, , ' ,. , . .: 
. . . . . . . . . .  . . .  

.. > . I .  i . , .I , .: . ,  . . . . . . . .  , . . , .: ' .  

. . .  
,'Y ;i, 
, <, . 

. . .  ,. 1 8 :'..:,/', , . . .  . .  
. .  
'_ . .: , 

* -  . . ,' , 
, . c . ,:., 

(I) Dans le mode de découpage retenu par G. ANCEY, ces "homanes mariés" étaient 
comptabilisés en G 3e,,cependant que "leurs propres dépendant, épouses 
et enfants" se'- rétrouvtiienr "dans iá catégorie b5thde"des ' "autres' 
uklertions- de .parenté!'-. (Ancey, op. cit., ,p .6) o 

. .  <' . . ,  42) i Cf .' Dl'scusbion'.de ce: point ci-dessous. 
. . . .  . .  . .  ..'. . ~~ i-. 

u ,  



Les modifications apportées à la définition Bes beb$-ensembles 62 
et 63 visent à uniforpiiser la structure interne de ces soue-ensem%les : 
on obtioat ainsi, pour les sous-ensembles Gf,OS,-Gi une structure interne 
identique - correspondant à celle d'une "cellule domestique élémentaire" : 
h o m e  marié, feamie(s), enfants célibataires. - 

Sous ensemble (groupe parental) G4. Dans le mode de découpage retenu par 
G. Ancey, le sous-ensemble 64 comprend deux catégories .: "8) frères cadets 
célibataires, b) diverses autres relations de parent6 telles que soeurs ou 
ascendants recueillis, épouses d'enfants de freres. etc." Sans remettre 
en cause son existence en cant qu'"é1émnt typologique unitaire", on a 
diversifié ici le découpage interne de ce sous-ensemble composite. D'une 
part, dans la meme perspective que celle exposée ci-dessus (modifications 
apportées à la définition de 62 et 63), on s'est efforce de distinguer et 
d'individualiser les "cellules domestiques élémentaires'' présentes dans 
l'enclo8 mais ne relevant pas des sous-eaaembler GI, G2 et 63. D'autre 
part, on a introduit me catggorie nouvelle imposée par l'existence, dans 
1 'échantillon, de "communautés maraboutiques" : lass élèves coraniques. On 
obtients ainsi la nomenclature : 

a G 41 a) fils mariés de fils de chef d'enclos, b) épousess c) enfants 
'célibataires. 

G 42 a) fils mariés de frères (classificatoires) de chef d'enclos, b) épouses, 

G 43 a) autres hommes mariés, b) épouses, c) enfants célibataires. 
G 44 a) veuves (ascendantes des homes de l'enclos : femmes originaires de 

c) enfants célibataires. 

l'enclos venueis 'mejoindre leurs "parents", 

d'identifier ces relations) , 

apparaissent en G 43). 

b) autres ?elations de parenté (un dépouillement complémentaire permet 

c) é10ves coraniques célibataires (les ElS+es coraniques mariés 

La combinaison des quatre sous-ensembles él&eataires 61 ,, 6-2, 63, 
64 donne huit types possibles d'enclos - ces huit types &tant effectivement 
représentés dans l'échactillon. I1 apparait cependant possible, et légitime 
,de simpli'ier cette typologie : les trois sous-ensembles GI - 62 - 63 
représfnrcnt, en eux-&es* des "cellules autonomes" (I) potentielles - 
groupe domestique primaire formant exploitation agricole ; par contre, le 
sous-ensemble 64 regroupe, pour majorité - G 44 = 79, 2 % -"des individus 
qui, apparentes ou non du chef d'enclos9 apparaissent iiolés les uns des 
aytTes, n& pouvant guère prétendre, dans les conditions actuelles de vie en 
rnlleu rurd 'mossi, à une autonomie sociale et économiqu8 viable. Si donc 
lRon négligé (2) Is existence, dans le sous-ensemble 64, de quelques "groupes 
domestiques primaires" de structure ideritique aux sous-enseables G1 à C3 (3) - 
3 savoir les catégories G 41 - G 42 - G 43, soit 22, 5 2 du sous-ensemble, on 
peut considérer qu'il existe qutre type d'enclos, chacun d'eux étant suscep- 
tible d'accueillir des éléments appartenant: au sous-ensemble 64 : 

. . . .  
. . . . . .  . .  

,.  , . -. 
I ." ..a 

. . .  . . _, ; . .. ., 
. .  :,: .. . 

--__--_------_L_ . : 

,. . -  (I) Tant sur le plan socialiqik sGr le plda~éC8nofhique ' i . .:.* 
. .  . I. . . ;:I'. - a . .  . 

I , .- 
(2) Il eût été souhaitable de regrouper, da&' un sous-ensemble distinct, 

les catégories G 41 - G 42 - G 43.. Mais- cela eût rendu., plus -complexe la 
typologie retenue et plus difficile la combinaison avec les informations 
fournies par G. Ancey et, éventuellement d'autres chercheurs. 

(3).Donc susceptibles de s'ériger en cellules socio-économiques autanomes: 



G1 
61 

CI 
. . . .  

- .  . . . .  . . . . . . . . .  3 

, .  

..;5. ... : .  

.. .Y .. .J, . .: G 1 

..... I . 

' I.. 
r .  . 

<.. , ., . , .. 

(ou GI + G4) - .edclos '*Gault B'un'.'groupe domkstique primaire, 
-+ G2 (qu GI + ~2.,:+.G4) - enclos reiroupa&; aut*& du groupe 
domestique du chef d'enclos, un ou plusieurs groupes < .  . domhtiques 
de fils mariés, ' <  

+ 63 (ou, G1 + 63 + 64) - enclos regroupant, autour du groupe 
domestique.du chef d'enclos, un ou plusieurs groupes domestiques 
de frères marié's$ -. 

i. 63. (ou Ç1 + 62 + ,63'+'k4) - enclos regroupant, autoùt '&u~'pxJU- 
pe domestique du chef d'enclos, un ou plusieurs groupes donesti- 
ques & fils mariés' et un ou plusieurs groupes domestiques de 

. I $  
..? I . 

.I I I i 

. . .  < .  

. . .  
. .  .' . , , .  

a::: . . 

fr&e,? mariCi+.. . . . . . . . .  
. .  i .. 

:t&&U .de. répartition de 'la population étudiée par type' d'enclos 
I .  . ,: , 

. . . . .  ... , '  (Tablbau 2.2, p a w  ,puivant.e) appedle] :p.lpieurs rekarques. . ,  . . .  
. ., .. . .  -. ' ( : .. :i;.: .. 

' 

~ ~. , 1;)' &tuellement, 50 2 de ,la.'population vi&"dans de$ 'en,clos 'réduit à 
un groupe:.dom&a tique primaire ,'(auquel,-' le ces é.chgant;;, I .... $e sont . .,:. _ . >  'j0lizt.s. . quelques 
éléments G4 (I) ). 

I ,. 

a) : Les développements qui vont suivre pri ' ilégiant ' la' váriabf e "époque de sor- 
ti8 du pgys mossi", deux enclos - implantes en zone.d'acccuei1 bwa, group de 
Kossoba et Boloniakot6, et totalisant 18 personnes - ont été écartée de certe 
répartition, 1s deite de leur départ du pays mgCssi n'ayant pu etre détomin& 1 .. 

. . . . . .  . . .  
. .  . .  

' -avec suffisamment de certitude. 
.I >! .. ' ,  ;. 

.. I ,,;,. ' 

I .,: J ,"! . , .  

:. . 1 .  . . I i '  . ,  . I I  . .  : , 

. . . .  
.. , 

. . . . . . .  

. .  .. . . .  . . , I  ! . . I _ .  . i... . .  
, .  

. . .  
i'... .. . .  

. . .  I .  . , .  V I . .  . i  :: ' < .  
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-----c--------- 

(1) Pour être tout 3 fait;.exgctn il .faut noter que9 parmi ces,>léments, . 64 (691 
personnes) se rencontrent 33 groupes, domestiques primaires (d2 ' e'e',G43 ;I 
Cf. tableau ci-dessous p.). totalisant 118.persorínew.; Si l'on exclut du type 
GI / G1 + G4, les enclos pluri-cellulaires ainsi forpés, la proportion de la 
population vivant dans des enclos "réduits"' tombe à 49,4 % environ. 

, , . ,  , .  
. . .  
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2) Mohs de 6 2 de la population vit dans de6 enclos regroupant, 

autour du chef d'enclos, des fils et des frères mariés, Comme le remarque 
G. Ancey, la cohabitation simultanée de frères et d'enfants mariés demeure 
(...)'exceptidnnelle (...). Enfants et frsres mariés foment, á' l'évidence, 
deux cellules à pôles contraires" (i) 

1 

3) Les enclos regroupant, autour du chef d'enclos, un ou plusieurs 
de see frères mariés sont un peu plus nombreux (17 X de l'ensemble des 
enclos) que celles regroupant, autour de ce m h e  chef d'enclos, un ou plu- 
sieurs de'ses fils mariés (11,5 X). Une interprétation de ce phénomene sera 
ProposiZe p1u.s bas. 

, 

4) Si l'on considère I'étendue moyenne des encloe, il apparalt 
qu'elle se différencie très nettement selo, le type. Les enclos monocellu- 
laires - de type GI - ne comptent, en moyenne, 6,7 personnes, cependant qu'à 
l'autre extrémité, les encha pluri-ce&lulairea s'complexes'' - de type 
61 + 62 + G3 - regroupent, en moyenne 20,8 personnes. Enfin les enclos 
pluricellulaires *'~~lpiIrles'~ - de type GI + G2 + O1 + G3 -/apparaissent de 
taille sensiblement équivalente : 14 personnes environ en moyenne. 

2..3. Répartition de la population par type d'enclos et statut parental 
... ...... . -. ..,.. 

. . . . . .  
. . .  

":.i .;:. :permet un certain nombre-' de remarques. 

L'examen :de la.,Fépartitiori de la population étudiée par type . .  

' 
. d'.enclos et stacut ,parental complète l'approche typologique des enclos et 

. >  

.... 

i) Le sws-ensemble G4 - dont on a vu qu'il.regroupait des catégories; paren- 
tales ou' non, assez diverses - représente .-une--.pwportion importange de la 

des indlvï~Üs..F'T.';ïutonoai-e économique, et sociale 
constitué de deux blocs distincts : 

a) les homes mariés et ieurs dépendants'directs 
by. res iso%Gs. 

. . .  population : 14,7 %. Du point de vue des '.'potentialités pratiques" d'accession 
ce . sous-ensembl-e est , 

. 

...... 

a) On compte 82 groupes domestiques primaires (homes mariés, épouqes, enfants 
célibatairea) parmi le sous-ensembie 64 4 ces 82. groupes domestiques repré- 
sentent'"'2'lpT''.%- de' ce sous-enserable, 3,1 % de 1 'ensemble .de 1 'échantillon ; 
ils ont ã leur tete : 

. -.,--I. .. . .  - un petit fils du chef d'enclos (641) :' .-2 

- un fils classificatoire du chef d'enclos (642) 63 
.......... . . . . . .  

. , . ._(en ..ligne p.a.tr i i inéaire) 

(en ligne patrilinéaire) 
- .  

I .  (G43) : 17. . ' A  - &bers homnes.'.maiiGs . .  

... ... 
..... . . . . .  . . . . . . . .  

. : I  ' 
i 

- .A.:.!:1 :; 
. .  ,! 

. .  

(1) cf. Ancey, PO. cit. p.14. Moins de 3 % des enclos étudiés par G. Ancey - 
ils sont répartis dans cinq strates socio-géographique : trois en pays 
mossi, deux en zônes de colonisation - regroupant autour du chef d'enclos9 
de2 frères et dee enfants mariés. Ce taux est proche de celui. qui se 
rencontre dans 19échantillon présent (composS exclusivement de migrants 
agricoles) : 2,3 %. 

(2) Ces divets homes mariés se répartissent ainsi o - parents du chef d'enclos - m i s  du che£ d'enclos 
- élèves coraniques. 
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Tableau 2.3. Répartition de la popuxatioa; Otudi&e’par, type d’enclos ey statut parental (a) i. . 
‘. ;. * 

ci : - 62 a3 9 64 .- i i : Enclos 
: 

i . ..I .D 
: v G 4 1; 5 ’ : : Chef d’enclos ; fils mariés ‘;-:-- f$kes mhr%és: 

(.J 42.. : G 43 
.: , 

fils-Gar%és :.% filg &aïi&3 : autlres +xmes i i, 
G 44 : 

: a : : : Isolés : 
:- 

: 0 
: ,: 

de fil$ .:. ’ ,; de frjjr,~p:~. 
;/ 

i mariés : : d ‘. . ; : 

: 
j1024;9342 il024 il441 i3499 : 

.D ..o 
qi6 i 249 i 3;’ : ,269 FS09 ; ,576’ 2,.; 1; .: 2’ ;... 2: ’ 63 f. 74 ; ’ 

: : 0 : 
: 91 ‘17. a 18 0 _ 25 : 1.41 : 657 -;;299 : 

. 
; 

i1 épkrtition à 
: 

5 964 ; _ 833‘ ‘. : r ,1:54 -I ; ~,, -fj ._.- ; ,_ ; .i : ‘228 
60 : 1097 -‘.i- 

:If intérieur des i 
; 

0 : _ 0 
. ~ . . ;.. ‘. . :: e i 

:Catégories pa- 
“. :.. 

’ 
:rentales 

: 17,2;24,2j58,7~‘25,9;2999;44,2 -‘2.3,$&8; 4.91;9’33,3:r33,3-!33,.3 ;;‘7,;$+;;,5 :39,9 .‘28,3 ;3&?;41,7 ii23 ;5%9 i2i.J :. e ~ : . ..* 
: . ;.; 5 y L; : .. _: 2 i: ‘. : ~: : -: ,.-., 0 

:Répartiticm par : s- .m * . : : . D,: ::-, ‘..: .:..: e :-. 
:rapport a la p0-1 11~,0~15,4Q7~,4~’ 2,3i 2,7f 3;9 “’ 

*_. : 
.2,Cj+: 6;2; .-- .‘.Y - ; si-1 .f 0,7;[0,$: ,,O : 0,2f 0,2j o,? 0 

:pulation totale”“-‘-“--‘~i---=i,--,,I-,--,-~, a * y ----*--*- 2.4 -I--------^-----I^---s--- ,,,,-s-,----,,,-,,,-~-------~~--------~ 
: .:. m. : e : : 6398 : 8’9 .., “I .< i.2., 4 - .: ,. :: 

.,.. ‘: .’ .:- -. -2P.4” : 0,6. il,7 : 
: : . . . : -; ;A . . . . : / : 

3 ~_, .i * :i i 
(a) Type d’enc.&s :. cf.. ci-dessus ‘t@l&&i- 2.2 . . - R&&i&~n :.& ‘&a::popül&oti étüdiée par typq d ‘enClos 

Gl - G2 - 63 - 641 - 642 - 643 - : *a) chef de groupe domestique, b) épouses, c) enfants. 

Isolés : a) veuves b) divers parent8 c).él&es coraniques. 
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b) Les "isoiés" se, répartisaent en ttoie"catégories" z Nbre : : % Pop. 

:e'+ :totale - les veuves (ascendantes des ,h&mee de 1 'enclos. ------.ri--- ._____ 

- divers parenté 
les élèves coraniques 

141 :12,8: 1,s et yeuves originaires du Lignage) 
-~-----.vd-.e----- 

299 :27,3: 3,2 
Les"divers parentés' sont représentés par :) 

les frères et soeurs célibataises du chef 
d'endos 

les enfant8 célibataires de freres classi- 
ficatoires d6céJés du chef d'enclos ! 

divers (enfants de frères d'épouse du chef 
d'enclos ; amis, fils d'amis, fiancées coutu- 
mières$ etc...) 

Les élZves coraniques sont concentrés (76 X environ) dans les 
coubunautés maraboutiques de l'échantillon (Ban 167 ; Boalanli, 21 ; 14x6 
Yiri 25 ; Dianjoudbugou, 16). Les enclos des notabies qeligieux, au rrosbre 
de 24, se partagent 230 élèves coraniques (gS6 par enclos) ; les autres 
élèves coraniques se répartissent en 30 enclos (2,3 ëlèves par enclos). 

2) Si l'on considère que, pour les "isolés" du sous-groupement G4, les con- 
ditions minimales actuelles d'accession à une autonomie économique et sociale 
(1) effective ne sont pas réunis, cn est amené ã estimer à 24,5 X environ 
(groupes domestiques 62, G3, G4) lg proportion de ka population soumise 
collectivement - en tant précisément qu'elle est cdnstituée de cellules 
"fonctionnelles" - 3 l'autorité de l'enclos. Si l'on s'en tient aux hommes 
mariés - 2 la tête, donco d'un groupe domestique - la qropqrtion d'entre eux 
qui dépendent d'un chef d'enclos s'élève à 35,s % environ. Sans tenter 
d'analyser, ici, ce que représente concrètement, cette dépendance, il est 
permis de souligner quep s'exercant sur un peu plus dPun home marié sur 
trois, le pouvoir de l'enclos a une extension sinon une intensité, limitée. 

3) La structure interie respective des groupes domestiques GI (chef d'enclds) 
G2 (fils mariés) 63 (frères mariés) 642 ( fils mariés de frère) 643 ("divers" 
homes mariés) n'apparaît pas homogene Cependant 1 ' interprétatioo des 
différences enregistrées - que ce soit dans l'étendue du groupe ou dans celle 
des catégories "épouses9' et "enfants célibatairesPv - passe par une analyse 

, ' 

de !l'âge des; chefs de groupe domestique. 

à une autonomie résidentielle. 
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Tableah 2.4. Structure dës groupe's domestiques 

. .  . .. . ,  

.. . . ,  

Structure interne i . .. - , ,:_ . 

. e  i. 

, .. I .  I . .  ' . . . .  
f .  

, o  .'G'ozapes, domeLtiques i Mbre ., 9 

' $ , G a  (tcísj I . !  , , ' . ,  1 -4. i : - i ?  i , .  

Pop. IEtendue:&ef de; Epouses:Enfants : 
:Célibat. 

. I  

: Totale :moy.enne: Groupe:, ; 
* . .  

. ." _ .  

. .  
. 0. . .  
< .  .,,,,--,'--,,,,,,,,,,,.,,,,-,=r.,------'~~*-----~---.-------~------~--~------~-----~-~. 

G1,'l;chef d'enclos) : 3 024 : 5 964 : 5,8 : 1 o .'1941 : .3,42 : 

'* 2.16''' : >833.' ' : , 3,9 : 1 o ''1" 15' ~ ,: , 1,70 : 
,-'---.--~--------~---~--------~-------~--~----*---------------~-------~'. 

: 269 : I 154 : 4,9 : 1 1 '1,,15: , . .. : . ,,2?14. : 
- - - - - - - - , . - - - - , , , , s - - - , i - i - o i - - - - ~ - - - i - - - - - ' ~  . 

: . .  1,44'.'": 

.. . 
.-----ii--i---iii--i-.i1------.-~---.~------~----------~~~-~~.--~~---~. 

* .  . o  

4 .  * 
. ,  

. .  .. 

,:' 17,:. rG42"ffils de'frère): 6 3 , ' ;  i.i .I7. 
228 : 3,6, : 1,' . , .: o ,.,, ,. ,-. - , .. 

.,,,i-,iiiri-ii--iu--riu--iu-----~oi--.r-i-L.ii.i-r-'-.i--i------,---.ir--~-------ro 
._ 

60 : 3,5 : "1 'O . . .  ¡,O&,' ; 1,471 ':..i 
. .  . :. 643 (divers) 17": 1. ' .  .; I . ' : : '  . 

2.5. - -Ancienne.té. de l'ininiiafation,..~thnie d'accueil, type .e.t étendue des 
. .  . .. 

. ,  
. .  

: sados . ' 
.1111 

_ I  . .. 
I .  . .. ' I1 serait vai.n.de vouloir analyser dans le détail.les.tableaux 

de répartition de la population.étudiée.selo; la période de sortie du pays 
mossi (ancienneté de I'innnigration),..l'ethnie d'accueil, le type. et la tail- 

. le des ..enalos .dans lesquels vit cette population. La faible étendue de l'échan- 
tillon permet tout au plus, d'une part, d'éclairer les préoccupations Zi l'ori- 
gine de l'établissement de ces tableaux, d'autre part d'avancer quelques 
hypothëses dont on a tout lieu de penser qu'elles seraient confirmées, .. < . .  . par 
une enquête plus lourde. 

Lc but .rechercK6"&ait d'obtenir une.teprésentation équiiibrée (I) , ew fonc- 
.!-tion de quelques critêres simples : ancienneté d'installation, ethnie d 'ac' 
-cu&l, -r.eligion, etc. de la population rurale mossi immigrée. Si l'on s'en 
tient au critères de l'ancienneté d"'instaZlation, la représentativité de 
lséchsntillon para3t'satisfaisánte.:-qu'il s'agisse de la répartition de la 
poplal5oti...par type d'enclos ou de l'étendue rnpyenne de chaque type d'ehclos, 
le !comparaison au niveau de chacune des aires d'accueil, connne à- celui de 
l'~ens+ble das cinq aires entre l'échantillon réel et un-.-echaatillon fictif 
ou-toutes les..périodes d'installation retenues seraient Bgalement xeprésen- 
tpes, fdt.appaza2tre une concordance très acceptable entre les donnees réel- 

.. .2>-; .1*- ." . -I. . . _... .. .* ..... 
'. I !, .Une " pre;mt&re .remarque ¿&ceie les car'actéristiques de 1 'échanti'llon. 

Les et Itis $om& construites. .'. . . . ' i  ..< 

. I -. . 

. .  
' , . / ,  , ', '> i 
(i) 'cette rèpresentatioii, il, va saus (lirè;:Bst taut le conto$ixe d'une repré- 
.sentat ion i ~~~Lsc9ti,et~que's,..: -peur s' en-tenir.. au .-critSre .-.de .1' 
tation, tuí d',&st sffurcé il? obtenir 'uné répartition reiati 
populatioaétudiée entre les différentes périodes d 'instal 
. tSpart5-t i &-+a- .ri-en--% Y oi r.. avec - .1 a r ép ar ti ti an r ée 1 1 e --cel.le-ei. f.a i t appa- 
raître, par exemple, un nombre de migrants ayant quitté le pays mossi durant 
la période 1963-1973 sensiblement égal à celui des immigrants ayant,quitté . .  

1s :pays mossi durant les quatre autres périodes retenuego . , ,  
, , . ! I < ,  j ,  .: . . . .  , ,. . - ...,. . .  i .  

. . . .: , . , .,. ;:,.'$,*: ' , 
.. . 

I , .  
. .  . . .  . . .  

..*. .... , i  ' . . * .  . "  . 1 ,  .- . 
, I _li 

. I  , . . . .  . .  . .  
I .  I <  , . .  , ,,> ' :'.!* ":,: ;.:;, ;; \ 

. .  . . i  " ~ I .  _. ! I : ''lj.:,!,:,;,!.;c; !,' , 
, ; .': : " . I  , . , '. . . ' 

. . - .  , 
I . 1  

i . ! 
, .  .. 
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2.5 e 2 Ce qui frappe d "emblée lorsque 1 'on examine Tes différents tablgqux, 
ce sont les wariations sensibles de lá répärtitiop de la population par type 
d'enclos selon la date de sortie du pays mossi (corresporidant, ggnéralement, 
.à ceïfes d'installation sir les lieux actuels) Ces variations sont sen- 
aib'es dans les cinq aires d'accueil étudiées (I) ; de &me, elles obéissent, 
quelles que soient les variations et aberrations selon les aires d'accueil, 
21 un mqme shéma général. Ce =héma apparait très clairement à la lecture du 

,tableau de répartition de l'ensemble de la population étudiée (toutes áires 
I d'accueil confondues) par type d'encloe. - _  

a) Flus elle est aneiennenement installée hors du pays mossi, plus 
la population inimigrée vit dans des enclos de structure complexe (GI + G2 g 
G2 $- G3 ; GI + G2 + 63). P a d  les i d g r é s  les plus anciens - deailcendarits 
d'immigrants ayant quitte le pays mossi avant 1913 - 34 X environ vivent 
daq,des enclos nono-cellulaires (réduits B un groupe domestique, enrichi 
ou rien d'éléments appartenant au sous-ensemble G4) 
rëraent au fur et à mesure que la date de sortie du pays mossi se fait plus 
proche de la période contemporaine, il approche 75 % pour les irnviigr8s les 
plus kgcents (periode 1963-1973). 

ce taux croît r6guliG- 

' b) L'atxroissementg en fonction de la proximité de la dare d'instal- 
lation hors du pays mossi, de la proportion de la population &vant dans des 
enclos de type mono-cellulaire, cc fait aux dépens, principalement, de deux 
types dPenclos type G1 + G2 (groupe domestique du chef d'enclos + groupe(s1 
domestique(s1 de fils marié(s) )s type G1 + G2 + 63 (groupe domestique du 
chef d'enclos + groupes(s) domestiques(s) de fils mariés(s) + groupe(§) 
domestiques(s) de frères(s) márié(s) ). La proportion de la population vivant 
dans des enclos du type G1 '+ 62 

1) zone d'accueil sano - 

total  op.(%) par type : Taille noyenne enclos 
!:POP* I * : Tous: d enclo 9 

! g  . o  .. 
0 . . .  

. o  . 0 

o : o  > O . .  

. . ,. . . .  . .' , .  . 

1 :  . L .  ... . 
. . .  

.. . .  : .  . 
. , . a , .  . . .  . 

. .  . .  - , .  . . .  
. , .  . . .  * >  1 

-----_---- 
i l )  Le phénomène apparaît moins nettement en zone'd'accueil gamo. Mais il 

par le découpage différent des unités familiales de résicence dans le 
groupement mossi de Dio (cf. note P. ). 
(2) Echantillon fictif OU toutes les périodes d'immigration retenues 
seraient également représentées. 

aut se souvenir que, pour cette zone, un biais d'exploitation est introduit 
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2) Aire d'accyeil gourounsi (l@k et nouna) 

:échant. :Toutes Lpériodds: fictif : :47,9 i 24,3'-22,7: <. .. 5,2 il:, j17,Q :¡9,6:,:23,5 i!",1]0,6~ 

:Toutes périodes:1 646:44,1 :échantillon réel 23,8: 25,31 6,9 16,8 :19,6 f16,6 :22,6# i 10,5: 
... .. ..I . . . .  4 . .  .. . .  ..... ........-..- ..... . .  

3) Aire d'accueil bwa - '. < 
. . . . . . . . . . . .  
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4) Aire dgaccueil bissa 
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7) Aires dyaccuëil gouromsi, b ~ a ,  hissa, ?ourpantch@, 

! t ! ! ! 0 
I ! 

! I 'Opo ! 1-5 I 2-6 13-7 i4-4 !1-5 12-6 !3-7 !4-p !types ! 
! ! o I I I ! ! ! 1 i 
! Avant 1913 27,8 ! 31,8 ! 31,9 i 8,4 ! 734 ! 17935 17,4 ! 2532 ! 12,8 0 
! 1 I ! i I f ! ! ,! ! ! 
i ! 1 I ! ! P ! ! ! I ! 
! 1913-1922 ! 1 408 j 36,4 ! 33,0! 22,0! 8,5 ! 6,7 ! 17,2! 14,l ! 24,OI 1097 1 
! 1 ! ! t I. 0 I I I 9 0 
! ! I ! ! I 0 ! ! 1 ! 0 
! 1933-1947 I i 320 ! 40,4 ! 18,s !32,9! $,3I 5,9! 12,3 14,O ;21,8 I 9,0 0 
! ! I ! ! ! I ! d !  I ! ! 
! I ! I I I ! I .! ! ! 0 
! 1948-1962 ! 1 O99 ! 6392 ! 9,5 ! 2793 ! - ! 694 ! 9s4 1-149-3 ! - ! 798 I 
1 ! ! ! I ! I ! '  ! ! I ! 
! ! ! ! 1 ! ! ! ! !' ! ! 
0 3963-1973 ! 2 563 ! 74,3 ! 3,8 ! 18,1 ! 3,8 ? 6,7 ! 9,7 I 11,9 ! 19,4 ! 7,6 I 
! ! I ! I ! P ! !. ! ! ! 
! ! ! ! I I I ! ! ! ! ! 
! Toutes Dfrides ! 0 48,4 ! 19,3 ! 26,4 I 5,8 ! 6,6 ! 13,2 ! 14,3 ! 18,l ! 9,6 o 
1 gchant- fictif i P ! I ! ? ! ! ! ! ! 
! 1 ! I \ I  ! 0 t. ! ! ! 0 
! ! I ! ! ! ? ! ! ! I i 
! Toutes périooes ! 7 586 ! 52,4 ! 17,o ! 24,9 i 5,6 6,6 14,3 ! 14,o 22,5 0 8,9 
! échant. réel ! ! ! ! 0 ? ! I ! 1 ! 
! ! ? ! ! ! ! ! ! ! ! 

;Total - -IBon. (O) f Par type d'enclos! Taille moyenne- enclos. 

! 1 196 ! 

" 1  I 

passe de 28,2 Z - immigrants ayant quitté le pays mossi avant 1913 - à 10,6 
et 4,2 % - higrants ayant quitté le pays mossi respectivemat entre 1948 
et 1962 et entre 1963 et 1973. Déjà tres faible pour les périodes d'immigra- 
tion les plus anciennes (i), 7,3 % pout les immigrants ayant quitt0 le pays 
mossi avant 1913, la proportion de la population vivant dans des enclos de 
type GI + 62 + 63 tombe,ã 1,6 % (période 1948-1962) pour remonter - fait 
probablement accidentel - .?i 3,5 % (période 1963-1973). On peut, sans trop 
de risques, avancer l'hypothèse que ce type d'enclos est appelé à disparaî- 
tre totalement : il n'est déjà plus représenté, toutes périodes d'immigra- 
tion considérées, dan8 le zone d'accusi1 gounnantché. 

c) Le type d'enclos G1 + G3 (groupe domestique du chef d'enclos + 
groupe(s) domestique(,s) de frère' (s) marié(s) paraît mieux résister, dans 
l'ensemble9 au processus d'émiettement des enclos pluri-cellulaires. Pour 
les deux dernières périodes (1948-1962 et 1963-1973), la proportion de la 
population vivant dans ce type d'enclos s'élève, respectivement, à 29,9 % 
et 19,6 %. Ce dernier pourcentage est intéressant ; il suggere qu'une partie 
non négligeable des migrants agricoles actuels se déplacent par "groupes de 
frères'' 

(1) Difficulté 
d' enclos o 

\ 

de "cohabitation" d'enfants et de frères mariés du chef 
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d)Qoel que soit le type, considéré, 1 '&tendue moyenne des enclos 

tend '3' diminuer".gn Ponction de' la' pzoxirnité 'd !InstallatJoa- hore .du pays 
moss1 de' $a 'popu.latjon-'vivant d a m  ces.' enclos. Ainsi, 1'ét.andue moyenne des 
enclos ¿&' type ,G.í :passe de 7,4 pour. les immigrants ayant. qui..tté le pays mossi:! . 
av&ik~''~91~,~ 3- 6,7 ~our~les*innnigrd~ts aya& quitté le'pays moksi' entre 1963 
et '1973 ;'poux ces &hes gróupes d'imigrants, l'étendue moyenne des enclos 
;de type. Gi + G2.passe de 15$1'~& 9,7, etc. Tous types 
myehine deb enclos passe di& 11',5',poùr les. périodes antérieures' a 1,919 à 7,6 
pour"1a ,... .. pêriode 1963. '19Y3-. .; la.'diminution est "particu-lierement; sens.ible: .. :..' 
ïots~ìici~1"on~$asse &es 'ìmhigtants ayant quitté le pays mossi: avant 1913 
(tai¡.le'.&oyenne des. kniiTo8' : 1 i ;5) à 1 'ensemblé des ' immigrant&. ayant qui tt6, . 
le pay's niossi--après cette date (taille moyenne des ehclos : 8,6). 

l'étendue 

::': 

. .  . .  

e) Pour les migrants réeeninient installés hors du pays mossi, la 
tailii.réduife. âes_.egc.lo.s et p...d,an$ une ,ce,rtaine,,mes,ure,,~,,ìe6r,..~truc~ure ,in- 
terne "simplifiée" (absence d'enclos. da .type chef ,d '.eqklos +'. f-ils rnsri6(s) 
s'kxpliquent par la proximité et les conditions même du départ (migrants 

domestique8 restreints). ; comme le remarqug ,G,, Aucey à propos de la strate 
de colonisation récente de dégoudou .: "Le temps n'a pas permis (aux) nou- 
veaux colons,, (. .) de faire souche et de s'aggrandir de l'apport de nombreux 
'd&kndan'ts directs' ou collatéraux". SC 1 'ou considère, en se réf Grant pour 
lg premier aux. données disponibles' pour les migrants agrlcoles actuels ,(I), ' ' .". g, oui: le' second à celles fournies. par X'enquête statistique, un,:@ge: mayerr BU 
+art proche de 40 .ans' (2)' et .un age &yen au mariage 'proche de' 30 ans,' on 

... ieut est,imer -a' 20-25' ans le' delai necessaire 'pour la reconstitutibh., 3 p8r- '- 

tir des él&n&ts familiaux inmigrés, dé familles étendues (ou enclos pluri; 

éliu&e, dans 1 'approche de 'i 'évòlution historique ( Q ~ ~ Q S ~ S  a l.'évolution 
natu&lle d e  la structure Interne des enclos) 1 'ensemble des ,migrants ayant 
huitté le Gays mossi, postgrieurement aux années 1948-1953; soit gpproxhnati- 
vement les higrants instalïés en zone..de colonisation durant. les d&?-.derniè- 
,res páriodes. retenues pour 1 ' analyse des flux de départ : périodes . .  . 4 .,. 41 948-.'.:'..'. 

, 

-reXa&ivemnt .j @unw...se. dé.plaçant pour la-maid t4-d ventre eux, ..en gr,oujeg .,__, ._. ., .-, ._, 

.. 

. '  

celiulaires) i.' compte tenu de la 'date de l'enquete, 'une telle Estimation :: 3.. 

..... . .. .. 

, ' 

1962) et 5 (i963-1973j'. . 
. .  3 < '  

. . .. . . . . .. .. ._ ... €1 . Si. .donc. l'au.a!ka tient aux weis premières ,pfSr.iiLodeai .(avarnt,, , ... 
I913 ; 1913-1932 ; 1933-1947), 11 apparaît que les différentes conclusions 
pr8senEGes plus haut touchant à l'évolution de la structure ,interne et de 
l'étendue des enclos demeurent, dans l'ensemble, valides : 

47 Z des enclos chez 1,es .d ts d'immigrants ayant. quitté le paya mrpsi 
avant' '1913 :' 37' %. 'des 18s immigrant yani $l%it& le 'pays' wssi- ' 
entrë. '1933 et' i947 , -  ':cette Son,' de l'qrd d&20 ,% .;environ:; se fai-sant' 
essentiellemefit .aux dégai$ des' ëkclös de typd " if'tFs.encì'os '-- fiils marié(s) : 

f r&e CS), 14,9 %" con$re 21,s 2, ifat' de ''.ky&'-'schkE d'enclos - filhsl'.tt%ri€$'(8).,, -. 
: , , ,. ' _ .  .! 

- diminution de la proportion des enclos de type plurkellulaife ': 
-. L -. ' ' 

,, 1 . . .  
. .  . 

. .  . 

, . .. 
. < .  . . ,  

i_ ,: . 
, , I . <  . . .. . 

rimrié'(s):'' : 2,8 % contke . '4,&. , . /  . , .  Z';' , .  . . .  .: ' 

immigrant% kjtant, qui& 1& pays ;OnósSi durant la.fiéEd-o&e 1!.993.$i'1947. 

' , ' . . i. ._. , 

L . ,  
' - d$&i&&fi & %'&endue des' enclos., exi -+árt:iculier dek. onclos de' ' 

. . type' biW,i-,+llulaire .: $+ur .ces' dhrniers, i 5124 personnes -,, imrdgrants: 
ayant. QuiZtt'e le .pays' 'WWI '"avant ,I 9 13, .contre ' i e & 1 d n ~  .13 I 6 'per+omes. :.-. i .L. .: 

, . 
;b' :. 

. :  ' r ,  ". i,, , : . ' ' 
'* ' 

-: . 

_. . 

-_--NI---- 

(i) Informations fournies par G. REMI 

(2) Age moyen des migrants agricoles venus directement du pays possi entre 
1960 et 1973. 



- 270 - 
2.5.3. 
les variations selon 'Le lieu d 'implantation (agre d'accueil) psraisseiit I par 
rapport B celles liées à la date de sortie du p&s mesi, beaucoup plus coa- 
fuses et difficiles 2 interpréter, 11 convient d'ailleurs de no.ter9 d'emblée, 
que ces variations ne sarrrsient Gtre nises au cpmptq exc f des sollicita; 
tions &nanant du wilieu d'accueil (i). Chaque zone &imp ation est; alientk 
par des fiqs venant, trés généralmen$, d'un contexte régional mossi relaci- ~ 

vement hamrog6ne : celui-ci peut présenter des caractéristiques propres impor- 
tEs par les migrants, par exemple lorsqu'il s'agit de groupes yarse -.pewen$ 
rendre compte des variations earegistrées. On se contentera ici d'analyser * 

somairenent ces variationsp leur interprétation éventuelle étapt rapportée 
à un stade plus avancé d'analyse des matériaux. 

Tableau 2.6. 

Touchant toujours la structure (typologië) et 1 'étepdue des enclos, 

Répartition de la population étudiée selon la zone d'accueil 
le type et 1'6teqdue des enclos. 

! 

Pop.(%) par type d'en- : Taille moyenne enclos 
Tous : - clos 

'. , -------------- 
I '  

{I) L'hypothèse selon laquelle 16s colons agricoles"&Ossi auraient adopté 

pas.2 rejeter. On s'efforcera, pl.Ús 'loin, de déterminer les condttlons et' ''-1' 
les li&+s d'un ph&o@ne d 'acculturstion dont on -a tout 'lieu' de' penser 
qu'il n'a touché, prÖnfcwGment; qu',une minorité .de groupes'mossi &nigrés,:. ., 
ceux qui se sónt trouvés dans 1 '.obligation économique et/ou soclale de 
vivre ea contact étroit, avec la collectivité autochtones dgaccugil , voire de 
consentir à une intégration, '@culturelle" togale. p dans une certaine- mesure, .. :,,. 

celle-ci - dans le contexfe entiêrement nouve&des migrations' &.i 1 '.Spoque~~.:. . '"' 

coloniale -''signale lgéchec des groupes -immigrés à se développer,,,.et. à 
propérer en tant que "groupes mossi intégrés'". 

certains traits de "1''organisation' sÒciale des populations d q&ccueil n'est . .  

.. 

. .  

.,. .. , , ' 
. .  

c+ . . 4 . .  

.:.* 



. .  , ,  

. .  
. .  

: * . ~  , . 

. .  . .  
Alre, dyáccuei'i' gamo . ' 

< .  
. .  .i,' I. !. , - 

Les données sont, pour cette aire d'accueil9 faussée par le d6cou- 
page opér6 dans les,unités de résidence du groupe mossi de Dio (1). Celui-ci 
fait ainsi passei:A. ' ét 
'tion, çpnfpndues): d,e 1 1  ,Ra (unita de, ?$sidence réelles) 8, I0,O (unitgg de 
rgsidence unith d'exploitation) . .  .. On.:nptera .. . 

~ cependant 'lies 'traits ' . . .  ., . suivantg _. , I . , 

, I . .  .' ! ' 7.. représentation des enclos de type mono-cellulaire" la'"plus,;'"'' ' 

. , Rtq.yem.e -&?s enclos (touFe,s .,pptlrio.es ,,ci 'ipiigra~ 

. , .. . _ ,  . , . 
. ..... " . .  iiu, systèqe de ,résidence,. . .  

1 ..... . . .  
I .  I . . . . . , .. , 

. . faible de l'échantillon, . .  - forte représentation d-s enclos de type GI + 63 par rapport 
- étendue moyenne &k..ée des +enclQs (maigre . .  le découp.ge aes " 

. ... . aux enclos de .type GI + G2, ... 

:., , ./ . .  

i < ,  

enclos du groupe de>Dia).. . . I <  , , .. 

Aire d'accueil gourounsi . .  
. <  ' , ... :1. 
. . . ,  .. :. , " . .  .. - . 

.. .. 
, .. . 

' ' ' - repés'entation relativement équilibrée des enclos de type': , .  '' "' 

, -...GI + G2 et G2 + 63. ::% 

. . .  ..:. , . 

. .  - étendue moyenne élevée des enclos. , . . A  ,. . ,. ' 1 .: .. ' 

Aire dPaccueil bwa 
- représentation relativement faible, compte tenu du caoacoère 
r0cent ou actuel de l'immigration, des enclos de type qkmo- -. 
cellulaire, 

I C  - étendue moyenne élevée des enclos. 
Aire d'accueil bissa 

-'repréeentation Blevée, par rapport il la moyenne observée dans 
l'ensemble de 1 'échantillon, des enclos de c$pe mono-cellplah 
(impact négligeable du syetèaie de résidence bissa) 

1 - étendue moyenne f8ible des enclos. 
4 '  

&ire. d 0 accueil, pourmantché - disparition totale du type dJencl@s G1 + 62 + 63 - relativement forte repré &%tdoqa,yLEyype d'emlos GI + 63 - raille myefine des encWB U @us faible de l'échantillon. 

On&première canclusion -'el-Ie! ' k a -  4 reprendre - peut atre déga- 
gée de cette andgse sommaire. Le's sikes-d'aeCuei.1 étudiée's be distribuent 
eu deux groupesr les aires d'accue5l +i&, g=%+-unsi et bwa, caractctioées 
pareune &endue moyenne des enclos élevée (f0,4 personnes) et une représen- 
tatlm des enclos de type mono-cellulaire relativement faible (46,3 X) ; les 
aires d'accueil bissa et gourrnantché caractGrigées par une étendue moyenne 
dee enclos faible (0,Z personnes) et une représentation des enclos de type 
moua~ceïlb~aire relativement éievég.@~~;f %)!. On ne peut anquer de rappro- 
cher ces carac'téristiques de celles,'simil&res, qui oppusent, darols. l'ensem- 
ble mossi - msre, les strates de Koudougou, Kaya et Ouahigouya (Yatenga) 
d'où s,ont originaires 1s majorité des i*graqt.s des zones d'accueil,samo, 
gourounsi et bwa, aux strates de Ouagadougou et Koupela d'où v i e ~ e n t  la 
plupart des immigrants des zones d'accueil bissa et gourmantché (2). 

(1) Cf. ci-dessus note (i) p. 
(2) Cf. J.L. BOUTILLIER, Données écondques concernant les migrations de 

-, 

' "Li 

., I I' I 1 " " :  

--u----------~--li------------œ- 

la main-d'oeuvre voltaique QRSTOM, Paris, Juin 1975, p. 5. 
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Les variations dans le système de résidence des inmigrants paraisrsent beau- 
coup plus liées au contexte régional mosei d'origine qu'aux caratteristi- 
W e s  du milieu d'accueil. I 

2.6di L'évolution de ;'enclos,' esquisse d'une prpb&qatique 

(cf'. plus haut) de lb structure interne et de L'&tendue des enclos en zones 
d'imniigration. Et d'abord remarquer que son interprétation Se situe,"dPe&lée, 
2i deux niveaux : celui, général, de ta société mossi, celui, plus particulier, 
des groupes immigrés. A ces deux niveau, l'information fait actuellement 
dëf aut. 

' ~ pourrait s'btérroget longuement sur''1 'évolutian historiqueTt3 

a) Touchant la typologie et l'étendue deda enclos daus la société 
mossi mère, des informations précises sont attendues, pour la période actuel- 
le, de 1 ' enquête statistique. I1 est à craindre s ' cependant s que 1 'analyse 
de l'évolution, durant la période coloniale, du découpage de la société mossi 
englunités familiales de residence" ne se heurte à l'abeence de données pré- 
cises sur ia situation prévalant antérieurement à la conquête ou ranerne durant 
1% premières décennies de la période coloniale ; en attendant un inventaire 
indispensable des informations bibliographiques dispbnibles sur ce thème, 
i1 n'est pgs inutile d'évoquer brièvement les contours d'une réflexion sur 
les fonctions de l'enclos mossi ancien et contemporain. 

Cn a'est contenté, jusqu'à présent, d'une définition descriptive 
de l'enclos. Dès lors que l'on s'efforce de cerner la réalité fmkti-onneh 
de cette-"unité familiale-de résidence'', le problème qui surgit est celui 
de l'organisation de la production et de la distribution dans la société 
mossi ancienne, et de son évolution durant la période coloniale et post- 
coloniale. Sur ce thème - qdi est finalement celui de la relation du pou- 
voir 3 l'économie dans la société mossi - les avis divergent suffisamment 
pour qu'il soit nécessaire ici, sinon d'ouvrir un débat qui dépasserait le 
cadre de cette étude, du moins de rappeler quelques éléments de 1.a probl4- 
matique aui, de document en document (i), a toujours guidé notre approche 
de la société mossi. 

1) Sous quelque fome qu'elle se présente, l'accumulation des biens 
est exclue des valeurs préttilégiées par la sociétQ mossi ancienne, Qu'il 
s'agisse de l'organisation politico-foncière - la terre n'est jamais uanipu- 
lée à des fins de puissance politique 
fomes - les prestations matrimoniales sont réduites à des offrandes coutu- 
nières et à quelques journées de travail annuelles dans les champs des 
beaux-parents - 9  de l'exercice du pouvoir social ou politique - le doyen et 
le chef ne reçoivent que pour autant qu'ils ont à feire face à des dépenses 
de représentation - p  les institutions ne laissent aucune chance à l'hoinme 
rrche, ou au groupe riche, de s'imposer socialement. En d'autres termes, la 
source du pouvoir et les moyens de sa reproduction ne song pas dans le 
contrôle et l'exploitation des forces productives, 

ou économique -* -de l'aceessiop $ux 

--_-_----------------~--~- 
-(,I) Cf. Carpon (JI et Kohler (J.M.) - Migrationg..de travail, et pratique 
matriaoniale .(Ouagadougou, février 1975 document, de tr-avail) 

économiques, concernant les migrations de travai'l en Haute-Volta - J .L. 
. .  

I .  
- Analyse'crltique du document : Donnees 

. .  . BOUTILLIER '(Ouagadougou. janvier 1975 document' d é  travail. . .,I 

. ,  
, . I' 

._ . .. 
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2) L'approche de la relation générale unissant Pa pratique niatrimo- 
niale à l'ensemble de la pratique sociale - dans un system$? dominé p@r,la re- 
lation politique inégalitaire nobles-roturiers (1) - montre que l'établisse- 
ment et le mr'tstiende relations de dépendance sont liés au contrôle de la 
rgpartition des femes. Au niveau de la pratique matrimoniale, il y a, en 
quelque sorte, unification du champ politique ; l'ordre social se trcirve 
garanti par la communauté d'intérêts liant la classe politique étatique - 
les noblea - et la classe politique lienagère - les afnés -. Dans le cadre 
d'une société rurale segmentaire profondément transformée par l'instrusion 
de valeurs politiques inégalitaires dans le champ social lignager, c'est\la 
capitalisation des femmes par les hommes âgés qui assure l'autorité à ceux- 
ci et la perwnench du système qui leur profite : le pouvoir des ainés est 
d'aütantdplus étendu et plus fort que l'accès aux femmes est plus difficile 
pour kes jeunes @nératious. 

I - f  

C'est en fonction de ce ,double point de vue - la relation du poli- 
.tique i3 l'écofiodiqug et la relation du politique au matridnial - qu'il con- 
vient dvab.o'rderllsanalyse du système de production ancien et de son évolution 
durant la période' doloniale. De m&ne qu'il eat abusif de parler de "confisca- 
tion et redistribution de revenus par la chefferie traditionnelle" (2) - le 
pouvoir politique mcssi ne s'est jamais doté des institutions susceptibles 
de lui faurnir une assise économique étendue et stable -, de même, il serait 
vein de rech-ercítqri, dans l'organisation de l'a production, les signes d'une 
exploitation sy8téPiatique des forces de production "au profit (-. .) de 
certains a?n&s'' (3) - le pouvoir social n'a jamais eu pour fondement la ri- 
chesse, et celle-ci n'a jamais pu donner par elle-même accès au pouvoir. I1 
est certes vrai que la sociét8 traditionnelle a de tout temps connu une 
exploitation économique des cadets et des femes par les aînés, mais cette 
exploitation de la force de travail des classes dominées n'étaie par orientée 
vers la production de surplus convertibles en puissance sociale - la richesse 
a tou3ours été suspectes et de Peu de poids dans le domaine des échanges 
sociaux et politiques. Elle était la conséquence - et non la finalité - d'une 
ptatique matrimoniale assurant o par elle-même, la reproduction du pouvoir de 
classa des ainés sur les cadets. 

Pour autant que la'stratification de la société mossi en classes 
socio-politiques paese par le contrôle des circuits matrimoniaux - beauccwp 
plus que par celui, induit, des moyens st des forces de produstion -$ on ne 
saurait s'étonner du caractère particulièrement souple de l'organisation de 
Ea production et de la distribution dans la société mossi ancienne, Est-ce 
a dire qu'''à la fin de la pgriode précolorriale (...) lacproduction est as- 
suree par des unités de tailles diverses maia 03 prédominelit, en nombre, des 
unités correspondant ã des familles de type conjugale polygarPg''(~) ? Cette 
aftimption, dont la formulation apparazt quelque peu aml!dgÜe, s'appuie 
Prlnclpalement sur les obbervations faites par L. TAUXIER en pays mossi vers 
les amées 1910. Si elle a l'aventage d'écarter, la repr6sen€ation, fauase 
de taute évidence, d'une unit8 de production mossi précoloniale comparable, 
'en @portance et enmode de fonctionnement, aux uniré8 étendues de type. 
patriarcal - communautairesa collectivistes - qui se rencontraient B la 
Z'inçomrtlnient de faisser entendre que l'organisation de la production daad 
les collectivite$ rurales mossi s'est conservée intecte durant tsute la 
pAriode colpnide. 

* &mque dans la population de l'ouest-Volta, elle n'en présente gas moins 

__-------------_-______I__ 

(i) Le terme noble est employé ici, non dans son acception courante (est 
noble tout individu appartenant ou, ã la limite, se disant appartenir au 
groupe socio-ethnique des Nokomse - "descendants" de naaba Ouédraogo) mais 
dane son acception politique (est noble tout individu qui participe réelle- 
ment au pouvoir étatique). 
(2) BOUTILLIER (J.L.) Données économiques concernant les migrations de travail 
en Haute-Volta, ORSTOE3, paris, Novembre 1974 (document provisoire i) p. 23 
(3) 43OüTILLIER (J.L.) Données économiques concernant les migrations de la 
main-d'oewre voltalque, ORSTOM, Paris, Juin 1975 (Document provisoire 3) p.2 
(4) BOUTILLIER (J.L., op. cit. note (1) ci-dessus, p. 2. 
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Plus que de recourir aux qúalques données chiffrles disponibles - 

partielles et cans signification statistique - iî importe de proc4der à une 
approcbe .qualitative du système de ptoàuction mossi précolonial - tel que 
les cultjtrateufs âgés en ont corrse~vb le s~uveair, te1 qu'LI apparàzt 
aujourd,'hui encore dans les coilectivités rur8les ses plus CoZtservatrices , 
tel surtout. qu'il s'est transfomé durant la période coloniale, e e l w  sa . 
"'logique interne" propre. 

Le mariage apporte au célibataire la possibilité de tamgi3rer la 
dépendance qui l'attsche aux-aînés, en particulier i% celui dont €1 regoit 
la nourr.iture quotidienne en' contre-partie de son travail. L'accession aull 
f e e s  ne) débouche pas, dans 1' imidiat Ii sur une autonmi& Gconoahiqde comple- 
te ; l'ho- marié demeure dans l'enclos familial et cotrtinue B travailhr, 
Pour gart'íe de son temps, dans le champ collectif. Du noi%st'acquiert-il par 
le mariage le contrôle d'une force de travail directeant 
cette force - sa ou ses épouses, ses enfanta en age de participer a b  travaux 
agricoles, - lui permet de mettre en valeur un clr.aip personnel et de diaposer 
de ressourCeBp essentiellement vivrières, propres. Pour limit& qu'elle soit - au demeurant les mdalités d'échange de travail et 'de biens entre enclos 
et les différents groupes domestiques constitutifs sont multiple@, adnptées 
aux situations concrètes les plus diverses -, l'accession de l'hcmme marié 
à l'autonomie de production tempère considGrablement le pouvoir économique 
du chef d'enclos. Celui-ci doit "s'assurer que tous les membres matiés de la 
maisonnée (disposent) de suffisamment de temps pour fournir les biens et 
services à leur propre famille" (i). Par la suite, d'ailleurs, l'homme marié 
S'efforce, principalement en améliorant sa situation matrimoniale, de' ras- 
sembler lës moyens humains complémentaires propres à le soulager, sinon à le 
liberer entièrement des contraintes économiques et sociales pesant encore 
sur lui. En bref, même si l'occasion ne lui est pas offerte d'accéder à 
l'autonomie totale d'exploitation - s'il n*hérite pasp au bénéfice de l'âge, 
de la direction de l'enclos natal p ou n'est pas appelé, 2 la faveur deune 
segmentation agraire ou sociale de l'exploitation, provoquée ou noa par lui, 
2 fonder son propre enclos - l'hme âgé pourvu de plusieurs épouses et 
d'une nombreus€ descendance n'en est pas moins assuré de bénéficier de re- 
venus personnels lui procurant i'aisance alimentaire et les moyens matériels 
de tenir son rang, tant au sein de l'enclos que dans les différentes instan- 
ces socio-familiales élargies. 

En bref, dans le Systeme mossi ancien de production, l'individu 
peut à l'intérieur même de l'exploitation - que celle-ci soit coextensive 

I ou non à l'enclos -> constituer à son profit, par le mariage, un groupe 
particulier de dépendants - ou en accroître l'importance ; en d'autres ternes 
il a vocatiosr, à terme plus ou moins rapproché, de fonder sa propre exploita- 
tion agricole et, le cas échéant, son propre enclos. Est-ce à dire que 
"presqu,'8,chaq~~ffois qu'un hovm de la zaka (1) se marie, celui-ci quitte 
la zaka peu construire la sienne propre et devenir ainsi chef d'exploifa- 

, tioa et chef de zakaPP ? (2). pour autant qu'elle participe de cet individua- 
lisme inofcnaif que secrète le système social mosci autoritaire et hierar- 
chisé,Tla ''tendance séparationniste" (3) ne s'excerce pas aussi aisement. 
Quitter la résidence paternelle et fonder son propre enclos relève dDun 
projet beaucoup plus social qu'économique. Ce projet n'est réalisable et 
viable que si le nouveau doyen d'enclos a réuni autour de lui un groupe de 
dépendants suffisamment nombreux pour assurer le maintien, sur une lqngue 
période (4), de l'équilibre toujours menacé entre la production et les 
besoins avoir accédé à un statut matrimonial privilégié (plusieurs épouses), 
disposer d'une progéniture en âge de participer aux travaux agricoles ou être 
assur6 du concours de frères cadets, sont des conditions techniques de 
création d'une nouvelle ferme. 
(i) Skinner (E.P.) Les nossi de la Haute-Volta, Paris, Nouveaux Horizons 1972,P.275 

1 i -  

.son service : 

' 

Zaka T enclos s 
3OUTILLIER (J.L.) Données économiques concernant les migrations de: la 
main-d'oeuvre volta~que, ORSTOM, Paris, (document provisoire 3) p. 8. 
BOUTILLIER (J.L.) op. cit. note (23 ci-dessus p. 8 
On ne peut juger sur une seule année, en économie ancienne, de la capwit6 
d'une exploitatiou 2 couvrir les besoins par la production, En particulier, 
l-%tat sanitaire défectueux de la population expose les exploitat&ns 
restreinte à des déboires qui, il y a un siècle, pouvaient revêtir un 
caractère tragique. 
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Par ailleurs,. devenir chef d'enclos sans disposer de la "surface" social@. 
qui convient 5 ce titre ne présente guère d'attrait : sauf cas de rupture 
consécutive à 'une mbentente grave avec le doyen. .d.'knclibs .(SI .: La consti- 
tution d'un groupe familial autonome repréaente l'aboutissement d'un lent 

.. , pxocgssua, .$e proetion sociale . . . .  - .r$servé ,,aux indivigus les plus entreprenants 
,::U::l%ip$$ blmqceux, marquCa par Je re&oqas à, des stcategies .perso*el-les 
.1q<qal$gna&è~as d-  nature variée et complexe. ,Bien .souvent' - apyartenapce 

_ .  :.,+ . ,un,,~~.~~.os oétenteur ,de pouvoirs sociaux ou politiques prestigieux - ia 
.r~~ture-,résid.n~ieI,l,e ,iayec ,Ji groupe, et l'acce@m au statut de chef d'en- 
çlog ,représentent, pour, .1 saîné soucieux de. considération,, yn ggnque,,à 

' . .  

,. , 

, . : ,Queis-.qu?aient::été enkeenqs internes. :,- allant, .jusiu! à.,ia 
tonomes - qui .organisaienS,.,danq,~l! euelos 
s mariés à une relat.ive, autono&iF,:,@conomi- 
difféients d'évolution 4~ système ..,de I 

, \ . \ .  , :. ,gagqe+ ,social ,auquel...iJ, ,:se résoud .difficilement. .. .: .: i .  , .., , 

... . , .  . . .  
,I,. ' 

I .  , . . 'j. ,. I , . . , , .  . . . . . . . . . . .  
I ' I  .: I ; ,: . i' 

I .  

. .  

. . . . .  -. . . . . . .  $ion ea ,:qnités de ,productlo 
... précoloni$ i ,  l'accession des , h 
que, quels qu'iient-'été les ni 
production-allant vers'un émiettement de plus en plus poussé du pouvoir 
Qcqxppique - .qut :caractérisa+ent les ;entités socio-politiques régionales 

. I  l ' e p ~ ~ s .  mossi .précolonial devait présenter ,des structures beausoup plus. 
, , . . . . .  , ,.cou~pLexes . . . .  .ec, une .étendue moyenne ,bqaucovp plus grande que -ellea qqe ,nous 

lu&..conviasoes áujourd'hui. La r!elative séréni te sociale qui a pr&idé ..et 
préside encore ,à ia transformation..contemporaCne des struçtures ,de l'e,&os 

. . . . .  .' et.,,de . 1  .i Sexp,ïôitation . . . . .  ne saurai&, 'sur '.ce point, fair,e illusion.' ~'acces- 
,: s o y  à ,¡9,autonomie complète.' dpexeloitation et de résidence d'us nomhre crois- 
san$,.d':hommes mariés jeunes, a éié ,vécue par les aînés, en,,accord avec .le'::, 

' sy,$t$rne de valeurs écanomiquas acien rappelé plus hautp c o m e  une adapt8Gion 
.te.clpiqge a y  normes de .co,nsomtion introduite par le colonisateur - 
@apt,at&::on préjudiciable ,à leur audience sociale mais .conforme 

. . . .  à;,&,vo$ption du, sys'tème de production depuis longtemps amorcé et . ~ a s s W ~ .  : 

"Cette sorte de radicalisation d'une politique de promotion économiqúe ;du :.. 
groupe domestique polygamique inscrite dans la pratique sociale ancienne 
ne semblait pas aux aînés de nature 3 bouleverser les fondements de l'ordre 

. .  

: 
un p~ocès 

. < .  , .  . . . . . .  . . . . .  . . . . . . . .  . ._-. . - , .  ................ . . .  " . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .-." 
' aoclaì, étqbli. ~. 

b) 'Dans le cadre d'une évolution du système de production supposée 
commune dans ses grandes lignes à tout le moins --# las différences éventuel- 

?.. ,.les enregi;+trges à m s  .ia .structure interne et E gétiendue*-&s ënc'ios s respsc- 
rivement diin8 la a9CYEtQ mossl &re et dans l,es collectlv.&l%s .rural&? 'i-imi<- 
gséee, ne sauraient être interprétbas.qu'$ partir d'un'approfondiss~~~tiStde 
lvapproche thgorique, esquissée ci-dessusl de la signification dans.la rocié- 

,..i-,..!-t!G mossi'- akieaire et actuelle - 'de Isunit& familidte de résidence. L'ana- 
lyse de :¡ 'organisation "de + la' produtlgn -dans les groupes. mossi immigrés ''. ,' 
erpoortepa quelques éïénents utiles pour 'Cet appro'í%ndissen-+nt . .  

.I 

. . ;  i 

. . >  . .  , . !' 

, '. , . !  . .  

. .  

-* . 

. .  
, .  

, .. 
. . .  

. . . . .  

1 .  . 

. . . .  

* .  .I . '. ' 

. _ .  

. . . .  

. .  I , , : ,  :. . : . <  . 

, ..:. 3 

. .  . ' i  . .  . . . . . . .  

. . . .  , .  . 
. .  . .  L . .  . .  . .  

. . . . . .  ...... . .  .... 
. .  . .  . _. ,- 

" . ! 1. . . . . . . . . . . . . .  

. . .  . .  ' a , .  i., : . ,  j .A..... L:.,' :. .;J '.' 

.. ; I .I'; . , 
, .._ . . I ,': .i;.' " il.. 

, .  1 -,','., . _ <  , .  

\ . .  
. ::J 

, .  . ' I  , ', . , '. a'{;+! ' .i 

. .  
. .  

. .  

. .  

. . . . . . . .  >,,.: 

. .  

_. . .  , .  . ' -rir--A-ri.~,U-D-.---.-r 

. .  

( I ) MBskntente survenant très souvent lors du' remp'lacekent 'd 'UA ~+e?,~:&e+los 
décedé 

...... > i' "'3,' . I . '  ....... ; 
* . .  

_ . . ,  .. i 
. . . . . . . . . .  . .  

7 . .  . . . . . . . . . .  . .  
. .  ! .1.., ...... . . I  . 

I E. ,, r . 
.., .,,. 

. .  : .  ! ,. . . . .  .I. 
:I . I . .  , .  . . , . .  8 , XÍ,! 

. . .  . .  . . .  . . . . .  . .  

. . .  ..I . '  , . .  ' i  , 

..... . ' .  .. , ! 
1 . .  . . . .  _I >1.. . . . . . .  . . . . . . . . . . .  , .  

' .'.)i: 
. I  

, . ,J .,?; ' . ; '. .... ....... .. i .  .: 
, .  

. .  

i '> . . , . , . , . . 
. . .  . . . . . . . . . . .  , .  . . . . . . . .  ....... . .  . . . . .  I ' > '  

.... i , I  . . . . .  . . .  ~. ' .,. . . . . .  . i . > .  . "1 !.: . .  i. . .  . . .  , . .  

. . .  

. 1  

. ,i !"' 

. .  . .  

, .  . . I  Y , . '  . 

:.. I . , .  

. , ? ,  , . , i ,  . , . .I .L . .I , '. 'i ! : , 



- 276 - 
2.6. De l'enclos 2 l'exploiratipn 

' " ,  . . '  \Y ,. . , . : , , .  
I .  

' . 3 ? * .  

. .  .. - 

, I  . - .  
2 t 6i 3 ' Données d'ensemble (cf. tabléau ,2,7) 

. /  , 

ûp a noté'plus'haut que, s'exerçant sur un peu plus d'un bomme marid 
sur trois, le pouvoir de l'encl~s "avait une extension, sinon une intensité, 
limitée". L'analyse des données touchant au passage de l'enclaa - dëfini tou- 
jours comme "unité familiale de résidence': - ii l'exploitation - unité primaire 
de production et de consommation - va perraetrre 'de mieux appréhender les limi- 
tes * au'pias, écono~nique, du pouvoir actuel de 1'ene;loe. -Paxmi les 1 .O24 enclos 
de l'échantillon, 908 (88,i %I,, groupant 7.201 personne6 (77 X anvircia), fonc- 
tionnent comme exploitations agricoles ; à leur niveau, unit6 familiale de rési- 
dence et unité de production et de cpgsanmiatioa sont eonfopdues. 116 enclos 
(i 1,3 a), groupant 2.141 'personnes (23 X environ), sont divisées en exploitations 
autonoaiqs ; on dénombre, pars ces seuls eqclos "éclatés", 2g6 exploktations, soit 
environ 2,5 exploitations par enclosr 

Si l'on considère l'ensemble des enclo.s, le rapport du nombre d'ex- 
plòitations au nombre d'enclos s'élève a 1,17 (1.194 exploitations pour 1.024 
enclos). L'étendue moyenne des 1.194 exploitations de l'échantillon - population 
présente et absente confondues - est proche de 7,8 ; cette étendue peut sembler 
assez éloignée de l'étendue moyenne des enclos : 9,l ; pourtant cet écart minime 
rend mal compte de ce que représente le phénomène de scission de certains enclos 
en exploitPtions agricoles autonomes. Pour s'en convaincre, il suffira de noter 
que, si les étendues moyennes s'échelonnent, pour les quatre grands types d'en- 
clos retenus, de 6,7 (type G1 et GI + 64) 2 20,9 (type GI 3 G2 + G3 et Gj + 62 + 
G3 + G4) soit un rapport de 1 5 3,l les étendues moyennes des exploitations - 
selon le type d'enclos (tableau 2.7) - passent seulement de 6,6 (type d'enclos 
G1 et G1 + G4) à 10,9 (type d'enclos GI + 62 et G1 + 62 + G4) soit un rapport 
de 1 1,6. . a  

2.6.2. Les enclos "éclatés" en plusieurs exploitations agricoles ; répartition 
globale 

L'analyse de la répartition, selon le type et l'étendue, des enclos 
:'éclatés'' en plusieurs exploitations-agricoles permet un certain nombre de re- 
marques. 

i - On pourra s'étonner du fait que 1 1  enclos *de type mono-cellulaire 
(soit 4,4 2 du nombre d'enclos appartenant au "sous-type" G1 + 64) soient divi- 
sés en plusieurs exploitations agricoles. Rappelons seulement que, pour facili- 
ter les comparaisons avec d'autres travaux; on a regroupé, dans la catégorie 
G4, les groupes domestique8 primaires n'entrant pas dans les catégories GI 
(chef d'enclos) G2 (fils marié du chef d'enclos) G3 (frère marié du chef d'en- 
cios) ; sur les I I  exploitations issues de la scission économique d'enclos de 
type mono-cellulaire (sous-type GI + G4) 9 sont constituées par un groupe domes- 
tique primaire ayant à sa tête un fils marié de frère (classificatoire) du chef 
d'enclos ; deux sont dirigées par des divers "hommes mariés"', une par un céli- 
bataire. , r  I 'lh ' 

2 - Si l'on considère la scission en plusieurs exploitations agricoles 
d'enclos pluri-cellulaires, un fait frappe d'emblée ; la proportion d'enclos 
"éclatés" varie considérableÌnent selon le type d'enclos. 18 X environ des enclos 
regroupant, autour du chef d'enclosg un ou plusieurs fils mariés sont divisés 
en exploitations agricoles autonomes p cette proportion passe à 38,5 X environ 
pour les enclos regroupant, autour du chef d'enclos, un ou plusieurs frères ma- 
ries et à 71 % environ pour celles regroupant tout à la fois des fils et des 
frères mariés du chef d'enclos. Dans 'be cadre de l'enclos, les frères mariés du 
chef d'enclos accèdent plus aisément que les fils mariés à l'autonomie d'exploi- 
tation. Sans vouloir se livrer, ici, à une interprétation "fine" des relations 
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(a) E.M.E. - Etendue moyenne enclos (b) a - enclos et exploitatiÖn$ eonfondus 
b - enclos Bclat6'- Expl. ihef"d'encl0s 
c - errclm Gclsté. - q;lcgl. membr,es enclos A.M.C.E. - Age moyen chef d'enclos 
E .M.Ex, - Eteadue, moyenne expl9;itatkon 

. .  . A.M.CL.Ex.: -. .Age moyen; chef d'exploitation 
.* . ., b .  

, ::. ./ : : : . .  ': . .  . ., 

. .  . _ .  .. 
I .. .. .! I ' ,:. . '. 

(c) Un chef d -clos (Gl+G2+G4'). non. chef 
. I.. 

i'' . . .  . .  
d'exploitaklon a été écarté de cé dénom- ' I  

. .  - . b,rement: (92341 personnes ,.au. lieu .de 9.3423 .. : . :, ' ' i t .  
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. .Père+&- et aîné-cadet dims' la- soci,i~e~. &.tí&  MISS.^-, ',h+ttii petie.. 

pocher ,qe- f,ait. de 1% tendance, 6bservée lors de l'analyse .......... de. la 
terne de-s .enclos9 3. une diminutiop, par"rapport ã celui d&e enclos de tw.e 

".-. ^ I  I "chef--dPeacios ,-.. frèrO~B)...ma~ié(s)", du-rrolrtbre d'snclos.-iîe typo "che9. d'enclos - 
.., . que,,celle du frère ah6,- le fils marié du chef dyenclos désireux d'acciider,& 

d.t~,..cb,ef, .d',+ncios ,à ',quítt-er ,la résidence paternelle et ......... a "construire" (i j " soo 
ptopre enctos ; ce n'est là qu'une hypothèse, bien des données"&nquent, encore 

... fils marié(s)"'. : soumia à l'autorité du'pPr4' - plus rigide et coptrai I .  

...... ..... ". .... 
1 'autonomie, d'exploitation &'verrait contraint, plus sowent que . le frg$ë'"'%a"ri&.'...' 

P~w..~.B. .disGyter *. ..,. ...... . .  

'' . 

. .  

. .  3 ;,Au: totel, .,,sur~.,les 316 enclos pluri-cellulair&sJ de l'échahtillon - 
population totale : 4.610 personnes, étendue moyenne : 14,6 personnes -' 105, 
(33 Z) sont divisés ,,en: exp.loitations agricoles autonornés - population totale : 
.1$993 personnes. $ étendue. moyenne : 19 $0 personnes '- et '2-i'ï" (67"%) fonctionnent 
come ~~loitations..i~.ivises_l:,.population totale : 2.617 personnes g étendue 
moyenne 12,4 personnes. Ces dernieresi si l'on retient l'hypothèse de l'évolu- 
tion cgqtcqporaine de l'enclos e< de l'exploitation (cf. ' clLdessus : évolution 
de 1 'enclos, esquisse d'une problematique)' peuvent être considérées com;rne une 
survivanw..de 1'org.anisation ancienne de la production ,et,, de- .......... la consommation . 

dans la société rurale mossi ; encore leur structure interne 

Tableau 2.8. RGpartition,selon 1s type et l'étendue, des enclos "éclatés'' en 

i 

.. .-.. ~.- 

. , . 

._ . _  

... ..".. . . . . . . . . . .  . . . .  

plusieurs .exp loi tit ions . .  

, .  . . . . .  ... . . . . .  ..."I . . . . .  .- . . .  I 

(1) Tait matériellement que socialement. 
(2) Par rapport au nombre total d'enclos du type considéré. 
(3) Par rapport à la population totale vivant dans le type d'enclos considéré. 
E.Ex - Enclos et exploitations confondus. 
E.Ec - Enclos éclatés en plusieurs exploitations agricoles. 
Aut. - Groupe domestique primaire mautonome", ( f o F n t  exploditation agricole)'. 
(4) On compte 2 exploitations dirigées par dea veuves, 7 pas des célibataires. 

i '  
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Tablqau 2.9. , R ~ l ~ $ i o n  .... che$ d'e%p$oitqtion, - Chef .. d 'enG+?a ........... (Exploit+ti.oqs -,-_ . . . .  I :issues .. . --. . _ I  _I.. . . .  "I- ./.. . . . . . . . . .  ._ .... d reniTÖs.e-, 

. . . .  

... 

.> . 

.......... 

. . . .  

. i  I .  .:..:. ' . . .  

- . , .  i 

, . .  

. <  I .  
. .  . . . . .  

, , <  . 

...... . . . . . . . .  . .L . - q;; I 

...... . . . .  

. .  . .  

. <  . . ,.. ' i :  

2., /* ' I .  . . .  .;il... . ,. 
f 

. .  . . . .  , i  
I : .  _. . . . . .  .- . . , ,  

. .  . . . . . .  .. 
. .  

< .  

* .  ' .". , . .. 
..I,.. 

( 1-3 Nombre total .d:' individus -app&t&ant:, b. c,ette ..... cst:égori$"parentalel i: 
. . . .  ., . , .  . , ,  , .  .. . <  , . , .  , .  , 

.. 

. _. ,*.% 
. . - .  . . .  

. . . .  

. <  
. I .  

. .  '.',!. : ., .' f 

- (2) Tot. aut. .total:. d inhisislug JouiBsant de -l."autonom%i$ ',d'-exploi.t'atkon. 
_ .  . _  . I ,  . . .  . . . . .  ~. ..< , < .  

. .  . . I  . I , .  .. I, . .  

. , . . , '  . .  (3) E.M;~'Expl. : ét&dd:'&3yenne de l'.exploitatian. . .  

(4) Un che€ d'exploitation relation au chef d'enclos non précisé. 

(5) Parai les enclos indivis; -7 seulement regroupent a la fois Eils'et pères. 
-.., 

mariés du chef d'enclos. 
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Tableau 2 j O. Evolution, :de 1,'enclos. çhez le.#. ggpup@q, .mqs&i.. k d g r 6 s  .:. 

.(pour plus de. détails, cf. tableau, 2.11 .I 
. . I  . 

. . .  . ... . . . . . . . . . . .  . . .  . . . .  . .  *,. 

-' I ! . .' I I 

I I 
. ..... 

' ? ' 1913.- 1947. ' ! Enssmb1,e , !  'Epoque sorti&,' 1 

!RGpartitiog.- ! ,: . t '  

1 Ipays mossi , .,Avant ,I g f 3, 
..... 

.;---. ;I a, 'T.i:fNbre: % ':Pop.: iT.M.tNbre! i * Pop.'* % ' : ' 'I" ,T.M., ! % I ! ! 
. . *  . I * . "  , i  ! . ! ! 

97 !53,61'717134,4! 7,49 186159,4!1192138,61 6,41 283?57:,3!1909136,91 6,7! 
', ' -! ! I 

!Enclos p1urt-l ! !' I I ! f I ! I ! I ! t ! ! 
!cellulaires 1 .-28 !15;5?.--587!28., 1. 121',0t ' "46ff;4;7! 892!28,8'!'1-9;4.! :.-7$155;0! 1479628;&20,0! 
!éclatés ! ' !  ! ! 1 o I I t ! 0 ! 1 ! 1.. I 
I 
! 
! 
D 

D I '  

!enclos . iNbrel 2 Pop ! 

1 'cellulaires ")...-"...-i ' I  ..r. 1 .o.. ' 1  - . * .  I... .*" 

. .... . ... .. p .., . 1.- "! .I' :..i 1.. ' 0. !,. .".. .f i I .  ,Enclos nono 
. '! 

I D I :! I I I I I 
1 1 9 5 1  3,13! p3O.W.,.. :. ,51781 11095; D ! ! I 9 

!. '181 .. . . . . .  1 ....... - .f- .... i 2086!. .!. . .  
~ 

. I  

............. . .  ......... ............. 
+ T.M. - taille myenne. 

. .  

Environ 34 % des immigrés ayant quitté-le pays mossi avant 1948 vivent 
dans des enclos pluri-cellulaires indivis - ceux-ki 'pouvant "ere coasidbrés, 
avec les raserves émises plus haut, comme une sumivance de l'organisation an- 
cienne de la production. L'époque de sortie du pays mossi - nous avons.quelque 
peu simplifié, pour faciliter la lecture du tableau, le découpage historique 
retenu jusqu'ici - influe sur ce taux : 37,5 % pour la période "avant 1913", 
32 % pour la période "1913-1947". On ne peut guère, ce niveau d'analyse, qu'é- 
mettre un certain nombre d'hypothèses. Si l'on considère que les groupes immi- 
grés, quelles que soient l'origiw du flux migratoire, la nature du courant ni- 
gratoire, les caractéristiques propres de la zone d'accueil... tendent à se 
produire et à se reproduire à l'image de la saciéti5 mossi mère,-en l'état OU 
celle-ci se trouvait au noment du départ en migration, que ces groupes immigres 
constituent, en quelque sorte, un milieu conservateur, il est permis d'avancer 
l'hypothèse que les immigrés les plus anciennement sortis du pays mossi, se 
trouvent aujourd'hui, au plan de la mutation du systême de résidence et de pro- 
duction, "en retard" par rapport 2 leurs compatriotes ayant quitté plus récem- 
ment le pays mossi. 

I1 demeure cependant: que, si l'on 
de transformation de l'enclos mossi ancien : "la promotion socio-économique du 
groupe domestique primaire" s'exprime tout à la fois au niveau de la multipli- 
cation des enclos mono-cellulaires et, selon une intensité qu'il conviendrait 
de définir, au niveau de l'éclatement économique interne des qnclos pluri- 
cellulaires , on peut considérer que ce processus est' parvenu, : dans les .group$s 
mossi ik&gr&s, 'à un stade relativement avancé de développement : 37 .Z environ 
de8 immigrés vivent dans des enclos mono-cellulaires, 29 % environ dans des 
enclos pluri-cellulaires éclatés. Encore convgeqdrait-il.de +*interroger, tant 
sur' ce qui"se Gasse 'dans la société mossi "&e", que sur ce que représente, 
dans la dynamique de la promotton proprement ,. économique du,groupe domestique 

admet que la finalité 'du processus 

. . .  

. . .  . : I '  
,:::, . .  . .  . .  . * ,  

(1) . . . .  .Y ,conpris les 5 enclos mono-cellulaires 6clarés !. :. .: ,, . ., . . . . .  . . . . . . . .  . . .  . . . . . . .  ' . ,  ..... 
'i!. , 

a - <  

:..,i ,.', ', . ' 
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primaire, 1 g,écîe.teqieiit tie x'e&oq en jxplcAtjions j.agticqîés apitóiiqpes. 0 . ....:, . '>: TOU- 
chant plus particuliSrqaent cet ' éclatement .- avec mainiien %de. i uni$ ;@e resi- 
dence - coreeepondct7il. i$ une phasq' transiboire d a w  la di8per&on'&&o- 
géographique. des ,unités de ,production~domeBtiques .=.phase*destin6@- atténueri" 
les risques ,de phrturbatioas graves dans les ,daaines non- Gcondques 4e la &a- 
tique .sociale et ,,. par ï ~ ~ ~ r a e ~ , .  2 sawe,getnIer. proviioir+int. ie 'ppuvoir .bropre- 
ment social :des aînés ? Ou bien, au contralre, 'cet 'éclqtement répond-t-'il à uke 
nécesaSté plus perwqente, . soit ..daq$. 1.e cadre de. la société, m0bs.i toute entière, 
soit dans celui #es seul$ groupes hmigrés 
l'émietteuient sotial des - aecienaes :unités 4e réei4ence ;QU. a&ternet,ive obligée 
à cet .'émiettement, la question * .  ,. ;.paraît, .- à b.iea .des égards ). ,au centre d 'une ré-: !- 
flexion d 'ensembl-e BUT ' I'orgaussatiop sociale. dans Les ~groypes mossi immigr8s; :; 
voire dans. la société m e s +  .&re., 

, i Transition stratégique vers 

. . . . . . . . . .  . . . . .  . . , . , . I , ! .:. ! .  
I 

I ) . _ I  
I 2.6i2i. - Exroiution #de. lfenklos aeloa. la d a h  de, sortie du. pgys m e s i  et i .i 

! I 
! . <  
i :  I 

t!crire d'accueil 1 (cf. tableau 2. I i..) ' 

.I . . . < . _ .  . . . . . . .  , , . -  i. 

.I On: ne corntpmte& pas, pour l'insiant, les données toúchaht ã il'évolt?- 
tioú de P 'enclos: i d g r 6  saon 1 'aire d.!a&$aeil et la .date ,de awtie. dd pays .i 
Une".analyde ' fink de ces donnGe4 doit pTqd$e. ,mi compte des variables nouvctlle~ - origine. ..du' flu< '"migratoire,. nature du couranq .migratoire,. devenix "historique" 
du groupe, etc. i qu? l'$troitesse.de I'.Gchantillon a contraint à. é l h h e r  dans 
lei preièri 'pimite - :esse~tieL~ement. .prOspiictivd. -. .d'un&. rg$ïexiian. d 'bnsdle I 
sur 1;Forganisation socio-économique dap s.... les 83oupes mbssi j irdgrér (i) On +- 
tera .aspend& qua .Cas v.ar$,eibl@s, SJ ellea 1 intSoduisen/ ... des. diqconthúiité8 et: 1; 
discordances hportantes dáns le "dérovlearent" du processus de , tyansfo~hation,~.. 
de l'enclos qu'an a 'tenqé de ceruer. plus kaut, n'en. modifie ..pabi.pr~forid&neat la 
logique interne ,; p h r  l'&~em~le ass &nnGes : zoee d'accueil :et F(tiiu&ures.:.: 
das enclos (toute? péribd&'av'aat 194.8) .. -. cf... tableau .2..13..-ci-kpr&:'- 'l'édax!t. 
myen, par rapport 4 1- :répartition moyenne générale de la population ae 8 :elave . . . . .  

qu'à 6 points envirdn (écarta Les p1us:Xorts :I+ i1,û ; -.i3BSlw. I 

Ide 4% y&- 

* A ,  ... 

' Ì  i .,' . i  . .... 
b .. ... 

, I  ! . . .  .,- ¿ 
, .  

Dn retiendra dgelemeht de. la. 1sctw.e. de -08 tabldu s&nplif 

é c o d q u e  cles writes-. f adlbl@s .da ré&depce,, auefquas donnée@ suscepfibljf I:.: 
d'aliohentek la r8f lexiod &ur lb dewenit -de 1 'enclos . h i g r +  duraat . la dériade . 

cotcoaiale et. pot+-coionia$e. - , i .  . i i . -  , .  

' partition de la IpogU1,atBon Qsudiée; selon l'air?- d'accueil kt le mode dé dB&dpage 

.I 
!. ... . . .  . . . . . .  
. .  ... . .  .... I.. 

.. ; 

. .  
. i. . .  

. . .  . . .  ' .  .. 
, I  - Dans quatre-.d%s- ciorq :&wsi .d'.dccuei;f, $a pra*r$ida.-de.; 1; 

vivant dap8 des enclos pluri-dellullairss "éclatés'" est 6levée (entre 
itat&n .av&c..irilai.nbienl .de 

ïgve re&eetivament B :. , i  '. . ~' 

aona id 'ac&ei3 ,gouroupsi ' , ~ "  : j . 1 ,'24 

es groupes immigrés .; -le rapport! nombre. O'êndîos i,+ i:' 
i < '  .." 

. . . . . . . . .  . .<,.,I I 

1 .  ' 

I .  . , " I ' 
I 

.: I. ' ,.. 
, -.h ' 1. 

, e ; :.< i 
I - . - .  

. . . . . . .  . . i  .... 1.. f .  

. .  .I. .- , , , . , $one .d'ac$u+i;ì safa0 I : . ., .. 4? : '.: ~ i . . _ .  
: ZQ:&G.,-d'%&$F%l 8 I . .  ich$ :, 1 #i ? . ' . ,  ! _.._ 

1 I : . !  i 
. . . .  . -. : 1,12 

1 
f ?,u+ ;d'a&te.&l 

.... 
1 .  

. I  ! I ! opa id'a+ueii .: ' i ,27 j. 
, .  

I: 
i l l .  

1 
! " I 

, c.. ,. 

t .. 

i l >  cis cmiwnr Airei prengront. place ' dans :ia .'lprésjenta,iion: -ri+giarrs&,ei imdL 
duelle des gtou@es". .qui; Cluturant celte.., &+de:, s 'hf forcera de f rtzjpjacer Enien- 
sembla 'des infonnatiobs tirkitGe8 dans ileu+ ,'coqteictk I'coILCTB~lf....J[i~t~~r~t~~ion . . . .  

du viságe particulier i offert par chaque émbiisse+nt mossi. . ., . .  . . . . .  . . . .  .*. I 
(2) 11 faut mettre 3 Fakt;. la z&e ,d'aCCuh 8a?no 5' 15,l % heulemkt de ia popu- 

lation moss& immigrae: y vit dan6 .des. $nclos pï.uri-ceîiúìaires "éclatés" i 
mais, conne .nous nous; en sonxnes- lonjpwnt expliqué BU: début de ce chapitre, 
i1 s'agir 18 d'un biais v&l&aire introduit dans le,.traiténeat de l'iaformation. 

... ! . :  . I  
I .  . . I  

. .  

. . . .  , f i  ; 

. . .  
. . .  . . -  

. .  , , .  , 
. . i !' ' - .  

. ,  

" . 1 
I .. 

, - , "  

. . . . . . .  . . . . .  , 
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,‘Fab leau: 2.. 1 1 . - . I .I. -1. _ ,,. , >. ’ :.. ,, / 
Enclos éclatés en plusieurs.-exploi ttitions, agricoles 
sortie du pays mossi, la .Zotie. ,d’accueil- .. 

- J@parFition selon le type, 1:‘époque de 

., : ._ , . . , 

! 
,I 

c-r '7 
! 

Avant 1913 
3 
‘. :, . . 

l . . . 
l a-I ! ! ! ! ! ..f. ! :! ! 

!Gl + G2’ + 63 I ,f I f 

! . 
*:” ] 

! -1 i 1 
fGl+G2+63+64-~ ! :l ;; 11 t 

ii;. i r: ! .: ! ! i ! 1, i i 
! 1 t’ .-! 1.1 “f IL! !1!2! 

1 ‘. *. .* j * 1.. :.:!- ! ! i ! 1: ! j f ! 
I ; !-5 !r3 I 2 ! 5 ! 4. I- 1 ,! 3 ! 6 l 9 ! 4 j 5 ;i 2 .!, 3 I '2 1 5 

;Tous types ; -29 i,' .' ; 23 .' . ; 27 ; J3 .;. 24 ‘ 
- 1 116 I 

ao? .-*-- :. . . . . I -a 

! N 
1 ’ 
1: 

i. 

’ ! 
1 

‘1 :h encLos y : 
Oéclatés (2) ,, 1. .’ 16,0 ; 16,2 f 

'!5,8 : 
.j 798 ;;; '6,6. 1' 

,,, L-' 1 !!,3 
;* ._ 

. . . ., 3;: 
>. 

. . ':: zones ,dP accueil : a samo- . d.. _x.. : b gotkurin~i . . ,. x., !-, c bwq :: .-.’ .;- ‘- .,,y ” . !a, ., P,>. ‘,_ .: . . d bisea ,-. 
e gotikm$tché 
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i L'évolution de l'enclos immigré, .du Qht de &ia! de Liorganiaatiön 
de la' ,production, tie. peut. &re .appréhaadelk! au. .seul nib&, de ia, bfrúctukd 'pa- 

' reqEale et de gou, découpage e~ expfoitathas ; le@ 6carts"qui: bf@rdsSedt, ; 
d'u&i zone ,dgac&eil 'à i~autfe, da& lyétendue wyenn@ de9 en&h$.&ntreqt~ du'à 

i, i fintérleur' á'ún m h e  Otype" ~ ~ ~ e r i r i ó ~ , ~  ilétendue i+~eiini ~áes' &nit& eat répiri+ 
.. . . seqtative .du niveau gén6ral de transformatión' de ;2 'hrganisati6n de la produc- 
tidn )atteint par lá population étudiée; Si l!on cpnshGre,. pax exemple, 19s 

1' , 1  group.es idigrés en zone d'aceuei'l gourounsi, on ne peut manquer d'&e fkappé 
,' paf: .a cbryélation qui appar&t .entre le taux, élevi2 .de pogulation'vivant .dans 
des enclos pluyi-cellu&aiFes indivis (36 % cuptxe 23 % .envilcon psur les groupes 

,,i iiaapibgréo en ab~ke,, d accueil1 - .e, r'. ,. g.ou,-nt.cl-$ et ;ki.qa&:'e.< kv &%@due ire8 Bup6r$i!ure 
" à, ia '('moyenne":a"teiqte ~ Æ F  ce?. m&ges enc'lo-s .( i 7 ,$ *personnes coatre seulknt 
IO;? 'personnes pour X'es ' &clos de msmé ''défin$tioh" .GtablLes ep,,.z&ne d"açcuei1 

i: gourrrpantché et bisea). La @&ne corrélation pourra#.t être étabPi,e,,daae les grou- 
)II.. .. ', pes. k i g r @ s  ea zone d'accueil gourmantché, e&@ 'la "baisse". du taux âe.'piopu- 
: lation vivbnt 4ans:ies enclos pïuri-cellulaires ipdivis (0 13 X par rappc&t à 

ce qui se ren'cbntrk en zone d'accueil gourowbi) et;l.i. "bgisse" dg l'éténrdue 
: moyenne de.ces enclos (- 7 personnes par rapport -à4'étendue moyenne de8,enclos 
'. . .  de m h e  définition. en zone d'accuéil gourounsi). Au.nrveau des enclos de type 
.. 

. mono-cellulaires et pluri-cellulaires éclatés, i 'étendue plus élevée qu:'elïes 
atteignent en zone d'accueil gouroun,si (respectivement + 2,s et:*+ 7,9 perWnnes 
par rapport leur étendue en zone d'accueil gouicmantché) apparaît tout essi 

. signifiante que la "baisse" du taux de population'qui y vit (re,spktiveme$t 
- .  . 7,ú ì? et, 5,,6 2 pat rapport au taux qui se rencontre en zone d'accueil gourpant- 

ché) : la :transformation de'l'enclos 'est obtenue$ non.seulement par la:p$cmio- 
.. tion .d'enclos-exploitations mono-cellulaires et l'éclatement des enclos pluri- 
cellulaires étendus en exploitatkins autononie8 amis aussi par la réduction . .. 

progressive de l'étendue des encios 0 quelle que soit leur "définition":.A' , 9  

ainsi, que l'on considere, a'ans' la comparaison entre la zone d'accuei1,gourounsi 
et la zone d'accueil gourmantché, la répartition de la population'en ed&s de 
différentes définitions ou l'étendue moyenne des enclos (enclos de même déf ini- 
tion ou ensemble des enclos), on .aboutit: :B une conclusion ideptique : celle 
d'un niveau moins avancé de trhsformation de'l'eklQs- daris.lk zone d'accueil 

' 

, ,. . 
,. . I . . .  gourounsi. . .  

! . .  i \  . .  . .. i:.. - . ;  
2.7. L'exploitation 

. .  

On a conservé, pour 1 'analyse . de . . .  . 1 i - expioi .. tqtion agr'icole dank fes 
groupes immigrés, la m&e typologie' que celle .util.isée dans 'i:'approche dk: l'en- 
clos - les Fetatidns; pariintaies internes - isur3ésSueiIes I . rep0s.e ' cette typologie . 
étant décrive; npn plus par .fapport, au chef d'eiclos' G i s  par "fapporti'lau chef 
d'gxploitatiori.:-On a, par ailleuts, 5 l'intérieur da chaque type, distingué 
entre les exploitations - enclos (ex. .E ou- enclos indivis), l,es exploitations 
dirigées par le chef d'un enclos "éclaté? (Ex. CE), les ?xplditations kR diri- 
gées par un chef d'enclos (Ex). 

' 

2.7.1. Données d'ensemb'le i 

: 

; 
I'. 

I -  . .  

I. 

i ' .  i 
. I .  y .  I '  

' '. 
. .  

. .. , . . ( .  . ~ > - .  , I  :< 

L'analyse de ia'.répartition de' la population par type- d'exploitation 
.: i peGGt I .  un certain nombre de remarques. 

, -  

i - i a  première de ce8 =e?ar.ques 'concerne lee tlcimii't?ioas!' d.'aticession à l'auto- 
nomie d'exploitation.? Sur 'îe.5 1.196 khef s d'exploitation de P'échantillon, on 
compte seulement 9 "ib€,és,''.i(G44 (i)). ' p  tous'.les autres,.chefs d'exploitation 
sont à la' Cete d'un sodpe domeetique 'primaire (homm marié, épouse(s) , enfanGs). 
Sur ''les 9 expioi tations ;dirigées par des "isolés", 8 regroupent; autout d !une 
veuve 'non remariée (2) un ou plusieurs fils célibataires (l.'exploitation est 

(1) Sur la définition des 'lisolés" 
(2) Les fe&$. deveFes,.veuves à un âge avancé peuvent refuser le reniariage 

avec..'un h(wane dê. 1 'enclos ou du li.gaage earn; aGoix.o pour autant, à quitter 

h. 

, .  
. A  

.... . , 
, ,. 

.. . . . .. l'enclos. . ... . 
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Y .~’ 1 Tableau 2&. - Evolution de_ 1 ‘enclos selon la date de sortie du pays mossi et l’aire .d’accueiI 
‘a I. ,. .. . 

.. Avant. 1948 
! ’ 1 .< 

-1 : 
Avant ’ 19.13 : 1913 - 1932 .!l 1933:- i9i7 ; .l. Echantillon ..!. : 

. 
EohantiIl.on keI’.‘ 1 

: fictif f- 
!- F l- ji.! 
: 

1Nbre (: Z<. 1Pop. i 1, ! ex. &$;l. 
. 2 fE.M. iNbref .% :Pop.‘: % fE;M.fNbre.i -% iPop.i ‘99 ~E.M.$&re~ . . . . . . % pP*-l, . 1. i l% E.;&‘- 1E.M.:. . 

. 

. Aire d’accuei.I bissa . . 
1 1E. Moiio.-. 1 

1 
l 1615s3,3j 136:38,0; 8,5; : . . . 21;55,3; 104;30,9f 4,9f 62 ;56,4; 43+8,3,f 7,0;56,0;37,7;, 7Jf.: 

.  

1 
1 

!  
1 1 

!  
1 1 

1 
1 V -  

1E. PIur.-Ecf;“l 5;16,7.1 118;33,0;23,6,. 8;19,1;...14.4.,32,2;18,0; 
I  1 :. V  

1 !  1 I  !  !  1’ ‘1‘ z 

j. .’ 
. . . 12,31,61 180153,6115,01 25 ,22,71.442,38,i117~7,22~,39,6,18,.9:1 . . a 

(E,. Plur. 
i i i..‘~, 

. .- _ 52;15,5;10’,4; 23 ~20,~~~~62~~23,0~,11,4121,5122,7111,3; I 

1 1 I 

’ !.. $141; 
1 t’ /l 

! * !OS4! 1 _ 
I 

,.. _. 
Aire d.‘accueil gourmantché 

’ ‘.. 
: 

(E. Mono. 
! 
I 5;,50,0; 31!26,5; 6,2: 25:59,5: 123!39,9f 4,9f ‘.: ’ a . m a a m - * * 3!62,3!42,4! $3; 

; ,I 
,E. Plu~<* Ecl. 
i Y... l,.:a_ 
,E. Plur. Ind. . 
1 
1 

m en 
i 

-. Toutes aires d!accueil ..I 
1 

a. _ ._ 
i. -“t, .I ‘1. 

,* - . 

1E. Mono. i i 97~53,.61 717.;34,4;‘7,4I ‘85i.59,8.i,,.524I37,81 6;7:i ,101159,lt.~~8f39,3f -6,lf28~, :97;3:~~~9f36,8f,-6,;,7”15’,‘~37,11..6,71 

! ir -. ._ 
1E. Plur. Ecl. ) i i 

. 

,8;-15,5;. 587.128,1;20,91 
6 

22; 15:;; :446;32,7;22,5; 24.; 14;.0; 
i ..+. 1 - -’ .Y.‘i:. ‘r.:$ :*: -i.., * . . . 

i 
. 

i 
. . 

i 
3g6,25,11~~,,~; 74 ~14~9~1’~~91~28~,~~1~~~~~~5~0~2~,6~~~0~,~~~ . * -. - 

! 
*E. Plur. Ind. -1 56;!0,9; 782137,5113,91.:-..35124,6: 448;29,+2,8; ,,_,_ 46126,9f 560 35 6’12 2*137 i 

i 
‘-. , ~ ,l- , ( ,,. 1 ,_,.. 

i 
1. .<< . 

‘27~,71,1~~?~,~3~~.6~~~~,1~27,5~34,2~13,0~- ,l .*- . 
! 
1 ;2086; . j11,5, 142; . ;1518; .! 

. jl574f 111,6;494 1 

* 
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I 

dirigée par le fils - 6 cas - lorsque la &re est trap âp&) la %e elcploita- 
tion .a A sa tête un célkbataire en instance de mariage. C o m e  on l'a déjá noté, 
l'exercice de responsabilit6s familiale$ primaires (une au plusieurs 6pousesP 
des eafants) appara2t bien un préalable à 1'acceBiion du cultivateur à un statut 
de "producteur agricole autonome". Ce qui peut apparaître comme une évidence - 
comment travailler ou même "vivre" seul en milie? agricole - ne métiterait pas 
que íqon s'y arrête si l'on ne savait, par:aiìïears, que l'âge moypze au premier 
mariage se situe, dan8 la société mossi, aux environs Be 28-30 arts [pour tout 
ce qui touche à la production et ã la c o n s m t i o n  de "sqsistance;:; le culti- 
vateur mossi imigre, prodüctevr effectif diis'l'age de 19 anss d e w r e ,  pedant 
une quinzaine d'années, sou8 la dépeadance d'un aîné. 60 hura l'occá'sion de 
revenir sur une situation qui - tous les travaux antérieurs le prouvent - favo- 
rise grancleuent les migrations de travail dirigées vers l'extérieur. 

2 - 77,s % des exploitations de' l'échantillon (927'un~&s) sont de 'définition" 
mom-cellulaire : parmi elles, 628 (68 W) sont réduites alun groupe %doniestique 
primaire (type Gi) j; 299 (32 W) regroupent, autour d'un gtoupe domeotique pri- 
maire, des éléments appartenant au sous-ensemble parental 64 (type G1 + 64). 

i 

Parmi les 269 exploitations pluri-cellulaires (22,s %), on compte : 

- 132 exploitations (49 X environ) regroupant, autour du groupe domestique du 
groupes domestiques de son, ou de4ses fils chef d'exploitation, le, ou les 

mariés (plus, le cas échéant, des éléments appartenant au sous-ensemble paren- 
tal 64). 

' ;+? 
- 127 exploitations (47 X environ) regroupant, autour du groupe don-dtique du 

chef d'exploitation, le ou les groupes domestiques de son, ou de ses frères 
mariés (plus, le cas échéant, des éléments appartenant au sous-en&ruble pa 
rental G4). 

- 10 exploitations (moins de 4 49) regroupant, autour du groupe dameaitique du 
chef d'exploitation, le au les groupes darsiestiques de son, ou de s.es fil8 
rnaiiés et le, ou les groupes domestiques de son, ou de ses frères mariés 
(plus, le cas échéant, des éléments appartenant au sous-ensemble parental 
64). 

3 - Si l'on considère non plus le nombre d'exploitations mais la population 
qui y Tip, on aboutit aux donniies suivantes : 

- 64 X environ de la population vit dans des exploitation@ mono-celluiaires 
- 36 X environ de la pop4lation vit dans des exploitations pluri-celiulaires, 

soit : type C1 + 62 et GI + GZ + 64 (chef d'exploitation + fils &rié(s)) : 
17 2 environ,type GI +:G3 et.61 + 63 + 64, (chef d'exploitation = frère(s) 
marié(s)) : 17 % environ. 
type GI + 62 + 63 et GI.+ 62 + 63 +.G4 (chef d'exploitation = fils mari6(s) + 
frère(s) marié(s) : 2 $ environ 

, ,  
.. 

(type CI et 61 + 64 ; groupe domestique primaire). 
.. . 
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A - Exploitation - enclos - Ex.E. 
B - Fxploitation du chef d'enclos (enclos "éclaté") Ex. C.E. 
C - Exploitation d'un membre de l'enclo8 (enclos "éclaté") Ex. 
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, : .1 . . . . . . .  . .  . c. ..... 

. I  

:... J.. ... ...- " . ,. .. ."'7, ,..*.*e Nota tableau 2.15. de 1% page,gréc&iente .,-. .... 

- i  

. .  

.. . . . . .  

(i) Les variations qui apparaissent paf rapp0rt.a~. tableeu ,2.7. 
. RlpartFtiop .et. .W&nduë' des elPploltatibtiS selon le type d?& 

à se que $Ita+ encìos,'dont la date d'immigrstiòn n'.a pu être précisée, 
ont ét.6, c6mptabilisés dans le présent" tableau. Ces deux enclos, un' de type 

.., '',GI, "3in""de. tppi 6'1 '+ G4 tegroupair ,i8 persbnhes ; ils. fonctionnent comme 
; enclos indivis. Au total, le nombFQ 8'exp.loitationa p a h e  .de 1194 (tqlq1e.m 
-..?''',:-2..? .) fP6: (tabledu-présent) et ,li Population 'xt+9341 :personnes (tableau 

P.J .) a' 9359 (tableau présent) : 
(2) Cet %e. moyen des chefs d'exploitation est provisoire,; 

~ .. .- . II... ..... 

;,,. +: . .  

.;; 

' 

.. Y....Y.. 

. . .  
.. , . . , I 

, '. 'I 

il B été calculé 
..-_. povr les eeules expîoi.tations (5193) immigrées en zone d 'aicueii gourounsi , 

CI . : . .. . 
... 

. .  ,. ....... <, \ , , .  

I 

,'b%ksa et gouwantché. 
I.  , 

. .  

4 -.I Comparées a celles se rapportant aux enclos,+ ces, données font apparaftre 
le décalage existant, chez les gfcoupes immigrés, entre. l'organisation de l'ha- 
bitat et l'organisation de la production. 

Tableau 2.16. 

c ,-. 4. 

De 1 'enclos à 1 'exploitation 

!! 0 
! Etendue . 

I - 1  I moyenne î 
I D 

1 *. Population I .* 

'I Nombre I 
! 
Enclos ;Exploit. :scarf Enclos i Exploit. iEcart 

1 I I II. ! -I 
? ! ' ' I  ! -! 

! ! I I 1 ! I 1 s I 

1 P ! ! t 
:&reI % f~bre! z ?-- -;%re, x + ;wr.ei z 

I. 

1 'GI (2 G4) 710;69,2, 1 1 927;77,51+8,3,4750150,7%5987;64,00+1-3,31 o 6,7, 6,5,-0,Z1 

118; 1 11,5, I 132,ll 1 90;-0,51 1 o 1652! 1 17,6; 1 1589! I 17,01- I 0,6! t 14,01 D 12,o1-2,0; ! 
i'Gi+ G3 174! I 17,O; t 127; I 1Q96;-6,412457126,3; 9 1 1 I 1612,174- 1 1 9,1; I 14+ I ].2,7,-1,4~ I I 

24, D 2,3j lo1 ! 0,¿3;-1,51 I 

I I ! 9,ì' o 7,8;-1,38 ? I 

'9360; '93593 o ! 1 I 

I ! * .  
1Gi + 62 
1 (t 64) ! 

t(? G4) 1 
pG1 + G2+G3 
!(t G4) I 

o 

! I I ! 1 1 I 1 P 5011 5,4! 171, 1,81-3,6;20,9117,11-3s8~ 
r I 

I I t 
! ! 1 1026: i 1196, 

. .  

. . .  ;'." . . .  . . .  - ,  

Pour 23 % de la population (2140 personnes) il n'y a pas concordance 
entre le "mode d'habitat" - à 1 'intérieur d'une unité familiale 'de résidence 
pluri-cellulaire - et le "mode de travail" - à l'intérieuyd'une unité familia- 
le d'exploitation mono-cellulaire. Ce pourcentage, à lui seul, mesure l'impor- 
tance de la pratique de la scissian économique des enclos pluri-cellulaires 
les plus etendus ; d'autres éléments de réflexion peuvent, cependant, être tirés 
de l'analyse comparSe de la répartition de la population, d'une part, selon le 
type d*enclos où elle t'réside"'9 d'autre part, selon le type d'exploitation OU 
elle "travaille" $ avant de les présenter, il convient d'observer dans le dé- 
tail le décougagelen exploitations des enclos Cclatés (47 % de l'ensemble des 
enclos pluri-cellulaires) . 

"- % 
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2.7.2. Les exploitations is,sues d'enclos "éclatés" 

' > .j . .  . . <  

. ,  . !  
. :, . . . . . . .  . . :  ; -. . . . . . . . .  . ,  

. , .  

.. 1 

L'.éclatement de' 1 O5 enclos pluri-cellulaires et de 1 1 enciös. -90- 
.cellulaires a donné naissance à '286 exploitations autonomes 
par le- chef d 'enclos (I. 15 (1 ).) 
(171). globalemenbp ces :286 exploitations se repartissent a h s i  .: 

les. ursesi:&kigées 
les autres. par. de simples "chefs: d.'exploitation'' 

.. 
. .  

- 228 exploitations.mono-cellulaires soit environ 80 Z 
(65 % de la population) 

. . . . . . . . . . .  - 58 exploitations pluri-cellulaires ,soit. euvviron .,,, 20 X , . , _ ,  .......... : . ,-.j(3y'%'-de 'ia 
. .  . . . . .  . .  

. ,  

: .  

. .  i ... I .  
, . I  '. 

. . . . . . . .  

De tellei données démontrent,' s'il en'-était encore besoin, que la 
I .  ....... : '-, "_. scission d'erikios .̂"-.-- ....- plurl-cellulaires -. 

I.. 
en eqloitátíons -.. .. . agrí,coîes .aut?ngnes.. n'est 

.. venues trop étendues. - en vue de maintenCr .. une,étendue -. -.. . optimale de, 1'Qqloitation - 
pas un phénomène de téajustement périodique lié a la croissance cihographique : 
il n?y . a.: pashc: avanti'dispersion géo-sodele,', segmêntation d'unit.& de' travail de- 

. 

, , .  . ea d'autres Xermes., cette scission sqinscrit bien Sans le pr0ces'Su.s _. g@$tal . ., . de 
ganisation de la production à ¡,,'intérieur de, li'enclos ; 

_ _ _  _.._ . ''promo _. . . . . . . . . .  tion économique . .  du ~ groupe . . . . . .  domes tique primaire'!: . . .  ... -. .. 

1 .  . .  

. . .  . . . .  Malgré 1,'ét.roic.esse de 1 échantillon, lfbbservation de 1 'Graietternent 
éconoaíque des enclos ?éclatés" autorise un certain nombre de remarques. 

I .  . ,... 

Si l'on élimine les 1 1  enclos e'mno-ce~~uïäires""- il a été rknäu 
campte, plus baut (2) 
porte sur i 05 enclos pluri-cellulaires: "éclatés" en 263:: exploitations. autonomes. 

de ce phénodne , en apparence aberrant -¶- 190bservakion 

. .  . ..... ..i i '  

1 - Le rapport:'hombre d'exploitations .+,..nombre d'enclosP8 varie:de 2,3 à 2,8 
(moyenne 2,5) ; ces variations ne sont pas liées au type d'enclos "éclaté's, mais 
2t la présence ou non - dans, l'enclos "éclaté", de ''groupes domestiques primai- 
res" appartenant au sous-ensemble parental G4 : un peu noins de 35 % de ces grou- 
pear baéf icient de.- 1 'autonomie d'exploitation-. 

2 - Les exploitktions pluri-cellulaires sont beaucoup plus nombreuse; gkhi les 
explqitations ,dirigées par un chef dqenclos, (37 % environ) que p a d  les. ex- 
ploitations .dirigees par un "'simple". chkf d'exploitation . ,(wins .(. . de 9 %) * 

. ,  
, .  ? .... . . . . . .  , .. , .  

r .. 

. .  

. 

.~ . , " . .  

Das+ un peu plus .d.'uxa cas sur trois, le chef d'eqcloa maintient donc 
autour db. lui, un noyau' de' production ' de ' type '- sinon d'étendue - , "ancien". 
L'étendue moyenne 'de cas exploitations pluri-cellulaires dirigges par un chef 
d'enCks "écfatB*'-s'élèv@ B 13,3 personnes ; elle. est très proche da l'étendue 
moyenne des enclos pluri-cellulaires indivie ' (ou enclos-exploitations) : 12,4 ~ 

personnes AU dme titre que -ces dernières, les exploitations pïuri-cellulaires 
,,,issueri d'enclos éclatés représentent, forrnellement du Wiasr,,une survivance du 
s y s t b  de producgion ancien. Pareillemexit, les exploitation$ mono-cellulaires 

. .  ' 'iesues' dqQnclos~',ë~latéb :- étendue'moyenne 6, i personnes - représen$knt, au &he 
'' ' fitte qtiei'les enclos-exploitations mono-cellulaires - étendue moye@e ó,6,; per- 
.sonnes -P. l'aboutissement .de la' transfokation de ce système de producclon an- 
"&en. $ans accorder ã iin'.tel traitement des ,donqees uqe 'valeur aurre qu'indica- 

i' tive' (3) il es! frapp+t. de constater la concordance qui existe dans 'la . .  repré- 

. ¡:i 

f.. :: 

. . I  . 

. .  I. . . . . . . .  . .  
. . . . .  

(1) Un chef d'enclos, âgé et inpotent, vit dans l'exploitation de, ,soc .frère cadet. 

(3).,-'I+' , .. . .  présence, dang 

. .  (2) E A .  étendue moyenne. . .  

. . .  &hintillon,' 'dp hrnigrants récents - ils ne &.'déplacent 
qu qexceptionneîì&i t ' en 'encios' ou .eipïojtari.ons ,pluri-ceiluiair+, est 
susceptible, B elle seule, de jeter 'le doute sur le bien-fond6 d'un tel 
trai tement 
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. .  

sentation de ces deux "modèles" dqexploitation, daune part à l'intlrieur de 
l'ensemble formé par les enclos pluri-cellulaires indivis et les enclos mono- 
cellulaires (I) $ d'autre part 5 l'intérieur de "l'ensemble" formé par les seuls 
enclos pluri-cellulaires GclatGs 'l'écart dens la répartition de chaque modele 
d*exploiration, à l'intérieur de l'un et l'autre ensembles, est infGk$eur 2 
095 
d'exploitation inférieur 2 2,5 %. 

1'Gcart dans la rzpartition de la population vivant dans chaquermodèle 

I B Exploitations I Exploitations 1 
P Enclos d'origine P mono-cellulaires I pluri-cellulaires i 

! I 
Imono-cellulaires * ! t ! ! ! I I 1 -  I ! I t 
tpluri-cellvlqires 1 722177,4!4750964,5! 6,61 211 122,69261?135,5!12,4! 394P 
!indivis, ! ( O )  !. I I I f 0 1 I , , .  1 I i 

! D P I .  . 1 I o I 1 ! I I 
9 205177,9!12371~2,11 6,0! 58!22,1! 755137,9!13,0! 3,5! pïuridreïïuiaires 

I , I  0 , _ I  1 I I 3 t I I P f ëcïatés 
I 

IE.PI.IR.E.9 6 1  f m r e o  I 2 f~op.' x ::;,"*f~bre: z I 

12,5: I 
o 0 927: '5987 ! i ! 6,5! 269! '33721 1 0 

0 

... I. , 
. .  

I .  
. .  . .  , I  . .  

. .  
(+) E.M. étendue noyenne. 

' , ,  
..A . 

. ' (+) RJ2. rapport nppbre g'exploitations mono-cellulaires - noillpxe 
.: d'exploitagions pluri-cellulaires. 

( O )  710 enclos-exploitations mono-cellulaires + 12 exploitations mono- 
cellulaires issues, d'epclos mono-cellulaires éclatés. 

3 - On a vu queo parmi les 105 chefs d'enclos pluri-cellulaires "éclatáe", 43 
se retrouvent à la tete d'une exploitation pluri-cellulaire ; parmi euxs òn 
dénombre : 

I ~. .. . .. 

.. -..:i6 chefs d'encl68 de- type "chef d'enclos- + fils mariG(s). *-' 
.. 

, .. , . .  
, '  frère (9) marié ¿s) 'L. 

(sur 17, soit 94 X) 
, - 15 chefs dqenclos de type "chef'd'enclos + fils raarié(s)" 

(sur 21 a soit 7.1 X) . .  

(sur 67, soit 18 W) 

. , . .  , - 12 chefs d'enclos de'type "clief d'enclos + frère(s) mariZ(s) 
. .  
. i  

I .  

L'examen de cette'répartition niontre'que le maintien, au coeur d'une 
_. . '  g'roport'ion importante (41 X) d'enclos "éCZatés", d'un. noyau- de production de 

.type 'ancien, profite principalement aux chgés. d 'enclos de type' "chef d 'enclos 
' 

+ fils marig(s) + frère(s) marié(s)" et ."chef d'enclos + fils mari-e(s-).''.,Bien 
!- ' d@aut*es' données permettent, au deneurang., a 'avancer que, dans- 'le cais d'éclate- 

.ment, d.sÜr"ericl,os pluri-tellulaire, la dispersion économiques des ce-klules- consti- 
' .tutlves est makimale lotsque l'enclos 6claté est de type, "chef d'enclos + 

frère(s) marié(s) : 19 % seulement de la population vivant dans ce.type.,d*enclos 

(I) bans un contexte différent - la scission économique d'enclos pluri- 

. .. 

. .  

I .  
, . .  .. . r.. . . 

i 

cellulaires s'accompagne d'une rupture de l'unité de résidence - ces &clos 
11 correspondent'' aux. exploitations monpcellufaires qui. se rencontrelit, dans 

. .  'les: ehelos. piuri-cellulaire's "éclaëGs". r ,. ., 
. .  

. .  ' :,-, ., . 

.. . .  



" , .:. 

... . .  
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"travaille" au sein d'une exploitation pïuri-cellulaire *c contre '53 $ da Za PO- 
pulation pour l'ensemble des autres enclos pluri-cellulaires éclatés p de mêîne, 
a1or.s que le rapport 'snomibre d*exploitations - nombre d'enclos éclatés" appd- 
rait relativement proche, d'un typa d'enclos à l'autre (rappyrt moyen : 2,Sb 
écart le plus fort : 0,28), on compte 0,25 exploitation plurr-cellulaires par 
eimSLq@ éclaté de type "chef d'enclos + frère(s) merié(s)" - contre 0,95 par 
enclos éclaté dq $yp.e ''chef d'enclos + fils maríé(s) et 1,24 par enclos Gclaté 
de .type "chef d'enclos + fils marié(s) + frèreCs) marié(s). 

4 - Une dernière remarque peut "ere présentée touchant à la typulogie des ex- 
--pfoitatiorrs plari-cellulaires iasues d'enclos "éclatés" : 6P,3 W d?c;ntre elles 
Sont de type CI + 62 *, 64 (chef d'enclos + fils mari&(s)), 34,5 X se&ment de 
type GI + G3 2 G4 (chef d'enclos + f&re(s) mari&(e)) ; cette répartihion est 
à comparer ir celle, inverse, des enclos "éclatés" (17,8 X de type GI *.G2 2 64 
et 38,s % de type Of + G3 2 643. En cas d'éclatenent'-d'-un enclos pluri-cellulai- 
re le chef d'enclos maintient plus aisément son autorité sur un ou plusieurs 

--de ses fils mariés - une telle situation se rencontre dans-près de 80 % environ 
d'éclatement d'enclos comprenant des fils mariés (types GI + G2 2 64 et 

---GI + 62 + G3 2 64) - que sur un ou plusieurs de ses frères mariés - une telle 
situation ne se rencontre que dans 18 iZ environ des cas d'éclatement d'enclos 

"comprenant des frères mciiiés (types G1 + G3 2 64 et Gl + 62 + 63 2 64). 

. 

I 

_ I  

.. 

. .... . . . . . . . . . . . .  . ,  . . . . . .  -. ..... . . . . . .  ...~ 

. 2 e 7. 3. Les enclos pïuri-cellulaires et -les exploi tarions pïuri-cellulaires . 
. . . . . .  .. ... . . . . . .  - . . . . .  ... .Analyse. comparée. -~ . . .  . . . .  

"....Lo analyse ,du découpage- en' exploitations des enclos. pluri-cellula%res "éclatés" 
permet 'd 'af f h e r  la représentation que 1 'on peut se faire 

siècle environ, de 1 @enclos immigré. 

au travers .du seul 
''_ '-'"'tlxarnen 'CIE sa 'structure .interne .:et .de son étendue, de l''évolution, -depuis un 

..... .... . .  . .  ..._...I 

; -  

.-de l'unité de résidence du groupe familial étendu, de la cellule domestique 

On ne reviendra pas ici sur la signification géngrale de la scission 
.......... des- enclos en exploitations .. autonum&.-:..... ia promotion économique, -sans rupture 

tirer 
' -de l'observation des "transformations structurelles" qui affectent le groupe 

fahiliai étendu--lors du passage .de .T'enclos pluri-cellulaire à f 'exploi tation 
pluri-cellulaire, 

. .  .,.p rimaire.;...Ce..qui retiendra 1 'attention -est bien plutôt 1.'enseignerrment 

. .  

............... . . . .  . . . . . .  . . . . . . . . .  _. . .  

._ . . .  - :501 personnes ..(5,4 % de 'la .population étudiée) "résident'! dans des enclos 
. E>uri-cell.ul,ai.g&s +3,e't~.e GI + ,G2 +,,G3 2 64 (chef d,'encl,os ,+ fiJs oaa.r,ié(?) + 

-frère(s) marié(s)) p ,  171, personnes seulement' (1 
. feint", dans ,des .exp.loibtions .de même type. Déjà peu' répandu au" niveau de 1 'en- 

clos, le regroupement, sous.une même autorité, 'de frères et "d'enfants mariés 
devient, au niveau de l'exploitation agricole, un fait d'exception. I1 se con- 
firme ainsi que, privée de tout avenir au plan de l'organisation de la produc- 
tion, une telle formule de cohabitation est appelée à disparaître rapidement. 

- 2.457 personnes (26,3 X de. la population) résident dans des enclos p'luri- 
cellulaires de type GI' + 63 f 64 (chef d'enclos + frère(s) marieCs)) 6 1.612 
seuTement (1 7 ,,2,, %, .de. la.. population) travaillent dans. de,s exploitations de &me 
type g .ces 1.6'12 personnes .se répartissent ainsi : &ic¡os-exploitations, 1.329 

%, .de la population) '*travail- 

. . .  '. . i :  . .  

(82,4 W) i; exploitations issues. I . .  dsencl,os . ''éclatés'', . . . . . .  ,.283 (17,6 ..... %).. .. ' 

- 1.652 personnes (i7,6 % de la population) resident dans des enclos'pluri- 
cellulaires de type G1 + 62 64 (chef d'enclos + fils mari&(s)) ; 1.589 

. (17,O 2) travaillent dans des exploitations de même type ces 1.589 personnes 
se répartissent ainsi : enclos-exploitations, i.it3i (74,3 X)9 exploitations 
issues d 'enclos "éclatés" ,408 (25 7 X) . 
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En résumé, lorsque l'on passe de l'-enclos phrí-cellulaire à l'exp2oi- 
tation pluri-cellulaire, on assis tes pour. les deux., types ptincipaax de siregrou-l 
pement familial'' : GI + 62 et G1 + 63 à un r e m e r s k n t  des "hiétatchies". R@la- 
tivenent bien représenté au niveau des enclos- --26,3' R de la popuIat2on Qgudike 
"vit" dans des enclos-de ce type -, le ,'type GI + €3 (chef d'enclos ,+ frGre(s) 
marié(s) perd en inportance BU niveau des exploitations - 17,2.X.de la popula- 
tion étudiée "travaille" dans des exploitations. de ce type; -La ireprésentation 
du type GÏ + 62 (chef d'enclos + fils mariG(s)) demeurh, ag contka+e;pratique- 
ment stabFe -' i 7,6 X de la population. ,au niveau des, enclos i p 17 ,O 2 au niveau 
des exploítations. En résumant brièvement les analyses, pr'esentijes ci-dessus 
on observera que ce "renversement" est ,,li&' à deux phénûmènes concodtants : 

' 

- la pluS.grande fr4quence "d'éclateIilent'' aes enclos de tyge "chef :d'&los + 

frère(s) &rié(s) (38 % d'entre eux 'spnt .scizidás .e@, plhsieurs exploitadons 
agricoles - contre seulenent 18 Ik ~ O U K  les enclos de type "cheg d'pclqs: + 
fils marié(s)) o 

- la plus grande résistance a l'hiettetnent. Economique' - en cas "dt6clatemerit'@ - 
des ,enclos comptant en leur sein, un.ou plusieurs, fils mariés du cbef d'enclos 
(ainsi, dana 80 X des cas d'éclatenent d'un enclos répondant à cette definition, 
le chef d'enclos maintient son autorité sur au moins uu de ses fils naries ; 
alors que dans i8 % seulement des cas d'éc1atement:d'un enclos comptant.en son 
sein un ou plusieurs freres mariés du chef d'enclos, ce dernier maintient son 
autorité sur un au m i n s  de ses frères mariés). , , 

.~ 
. . .  , .  . . . .  .. 

. . . . .  ! ;. 
! I " 

* .  , , . ., . : 
" > 

L .  

Que l'on se situe au niveau de l'un ou de l'autre phénq&e, la &me 
interprétation - au demeurant: 'fort banale - se degage. de 1 'analyGe . des .varia- 
tions, de sens contraire, de la représentation des deux types principaux de re- 
groupenent familial : pere fils mariés ; frères mariés : quelle que somit la ma- 
nière dont elle est vécue, l'autorité économique du père sur le fils apparaît, 
objectivement, beaucoup plus pesante que celle de .1 'aîné sur le cadet 
représedte, qu'elle >'exerce dans le cadre de lPenclos ou dans' celui de' l'ex- 
ploitation pluri-cellulaire indivise 
à l'autonomie d'exploibation plus fort que l'autorité 'de l'aîné. 

elle 

un obstacle 'à 1 'accession des producteurs 

Faut-il conclure en replaçant cette interprétation dans la perspective, 
définie plus haut d'une transfornation, depuis longtemps amorcee mais non encore 
acheviie, de l'organisath~ de la production dans la so'ciété mossi. 
Si l'on retient l'hypothese que les-'groupes immigrés représentent, à bien des 
égards, un "milieu conservateur" et' que les caractéristiques qui permettent de 
les distinguer entre eux, en fonction de la date de leur sortie du:pays mossi, 
reproduisent, en quelque sorte, des phases historiques d'évolution de la socié- 
té mossi,.-  re'^ et in6dèle -, on est tente d'attribuer à la plus grande sou- 
plesse de la relation d'autorité économique aîné-cadet, la plus grande resistan- 
ce que semble opposer Ei la dispersion géo-sociale 'de ses cellules domes'tiques 
primaires, l'encios de type ''chef doenclos + frère(s) marG(s)''. .En d'autres 
termes, les possibilités plus grandes d'accession'ä .l'autonomie d'exploitatioo 
qu'elle 0ffre.à ses membres garantiraient 2 l'edos de ce type, un "d61ai de 
survie" plus long que cel& auquel saurait prétendre lg@nclOs de type !'chef 
d'enclos + fils rnarié(s)" ce qui attesterait la tendance, appelGe B sParnplifier, 
d'un accroissement progressif 
revenant, dans Yensemble ,"enclos pluri-cellulaires", 'au sous-ensemble : enclos 
de type "chef d'enclos + frère(8) nari6(s)"'. i 

2.7.4. 

d'une phasg d'évolution à l'autreo de la part, 

, .! ' 

De l'exploitation pluri-cellulaire ã ~'~enclos'pluri~cellulaire 

Arrivé à ce point de l'itinéraire conduisant de l'enclos - unité fa- 
niliale de résidence - à l'exploitation - unité familiale de production et de 
consommation - il n'est pas inutile (l'analyse qui précède y prépare et y invi- 
te) à refaire, en sens inverse, le chenin parcourb. On rappellera, brièvement, 
les' donnees essentielles. 
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Lorsque 1 '.on passe aujo.urd 'bpi de 1 'exploitation pluri-cellulaire is- 
sue d'un enclos "éc1àt'P; & I-:-'e''iIri.s, -fltki-;i=.eîLulaiye' .-,.**mit& Pëg$i&i tation 
(enclos indivis) et, enfin, à l'enclos pluri-cellulaire - unité faniliale de re- 
sídenceo la représentation du type de regroupant familial "père-fils" ne cesse 
de décroître - la proportion d'unités c'? ce typeo par rapport à'l'ensenble des 
unités pluri-cellulaires, .passant de 60,3 % 2i 46,O Z et, enfin,-& 37,3 % - ; au 
&$kyaire i la yr.epr&entatCan 'du type de regroupement familial "aîné-cadet" ne 

'-c<s'se de 'crqltrg pgssant . . . . . .  de .34,'5 % 5 50,7 %, e@ .à 55,l %. Si, maintenant, an con- 
s'lde.ye 1 ' ¿$voht;%o.n~"q%istoriqu~" de 1 'enclos pluri-cellulaire - independanment 
'de .toute r6fékknce a son mode'.dgorganisati.on .. , . .  é¿oponique .. - on observe une ten- 
dance à une représentation accrue par rapport au type de regroupenent familial 

qe l'hypothèse: que ïa:iy,atique 'dif f Erente ,des rei&ons d'autorité Gcoaouiique 
perk-f ils et aîn8-cadkt"rena c o q  te des modalités:, cgncrètes seloh lesquelles 
Sa soc,lété _. ; .  mossi b i g r e e  procède. à la transfo&at.ipn du systèrüe ancien d'orga- 
nishtion des, activit6.s; .,.. ........... de' production et de distrib,u$ion,, on est men6 a 8 'inter- 
roger, 'de nouveauo ,stur la' signification du nain,tien., dans le cadre de cette 
tk.ansfom.thn comkndée par 'la promotion économi-que du. groupe donestique pri- 
nah,' de l'unité d'habitat de cellules familiales ,ayant accéde. à l'autonomie 
d'&plbi.kation (enclos $clat&) . 

, 

, "pèse-f ils':, du. typ.e daS.regroupement "aîné-cadet":. . . . .  ,Pour autant ,que 1 'on retien- 

Transition stratégique sur le -chemin de la dispersion géo-sociale des 
nouvelles unités f&liales de production ? On es!, tentS,.de l'affirmer lofsque , 

la relation d'autoygté mise en cause par 1 'éclatewent de., 1 'enclos en. unit@ d 'ex- 
piaitation autonomes'',,' est ia relation ''pere-fiis'g., 

' avec beaucoup plus itp intensité? que la relation aine-cadet et Asa contestation au 
plan consideré ici - celui de la pratique,éconorniq,ue - ris,guant de déboucher 
sur, des perturbations 
i'unité d'hab.itat et les 'facilités. que ce<&le-:ci apporte 'de préserver une certai- 
ne $plidarité Gconorniqbe entre les géneratlons, i appa,rait bien une mesure conser- 
vato'ire sus,ceptible .,de f aci?.iter la trangition yers une psafique totaleaent re- 
nouvelGe des relatibnk' G'conomiqu,es inter-genérations . ,Une .preuve, de, .? cayactcre 
conservatoire du inain't,kp de 1 'unité d'habitat pere-fila' . .  marié(s) autonome(s) 

pré6Ccupatioa - que:; dans 'le .&,&i 4 'éc.lateraent d'un enclos, de type) "chef 
d'wclÓ$ '- fil,s,+fiés'', ii'esit relativement fréquent, loysgue l..!ypité d'habitat' 
ect&lntenue', . ^+ . . . .  ;'que , 1 'un . .  des; fils nariés . .,. demeure Qns 1 'exploitation, du père. 

de., la: elagion. d'autwitg père-fils 

Oe . .  fk& mari& dv 'ebef ' d !enciÖa, 6; quit.ger. la rgsidence pa,tqnelle est, à "CORS- 
truirl' $on propre 'enclos o, Frqaïerirent le maintiep be i!unité ,d,ibbbtzg apparazt 

I 

cau$a" par ' "1 ' éclatement'' de 1 '.&clos . . . . . .  .est 'la r@latiozl" ainé-cadet , i dana le 
donc, OU. le caractère 'de '9t2eeiure . . . . .  conserv-toire"' du uajntien de 1 'uniSi :d !habi tat 

reiation etant + , W e  

. ' 

. .  
voire des trainzieti,qpec socia,yx graves, le naintien; de 

'p~urrait stre . . .  trouv,ee.-Qaris':ia'f~it - il se situe en aYai:mais. ri&&, 5 la dm 

. .  

On a vu cependant que, autre conséquence de. la plus g 
le fils mari6 du chef -dq~nclos déaireux 

_ $ . < . I  . > . .  , 

d '.a<c& 1 ër à 1 ' autonornie: d p  exploit+iion se voyait ,contráint o ,p$us,; souvent que 

, plus aisé et partantp piu? fr&pent, iorsque' +a ,relation d'gutoFité mise, ,ep 

. . .  . . .  . . .  . . .  ... . . . . . .  . ... - 'riraparaît pas avec I. ~ évidencq .:' I , .  %. 

, .  . .  . . .  
2 :. , 

.. \" . .I , :.,- 

. .  .,. 

. . . . .  

. .  . . .  
Fo~k+les;; ã.'"ce niveau de la d&archep de pou~puivre .&.sanalyse et de 

, , rechereQ4r"'ce :qui: 0 -%idépendarsnent ouI, 'plus, ,probablement, conjo$nreneat avec la 
'néceé+it~~^'åe ,m&k$Qr des transikifls, . .., ... 'qo*reit rendre coupte du wintien de 1 'uni- 
'?& d 'imbitgt,'4eiI enqlos éclat&. . +e. .proch& chapitre .: cQus.acré. FUX ml.8rag$om 
de ;,gr&va$l ;.et .I à .., 'leurs ..I incidence6 .sir 1 'organisat.iop,;.de. ."*,'@birgt .et. 9e $a, p:ro- 

. . . . .  . dú&ti$q :wu$ permettra de progre&$.Gr . .  dans cette voier.. . . . .  . .  . . .  
. . . . . . .  

. . .  ... . . . . . .  
: i . '  
..i i 

' . <  . . . . .  < I  . 

.'. . <  

. . .  ,.. . I .. 
. .  . .  <./ 

. .  .... 
, i  r '  ' . . .  I .. - ../ 

3 - Les migrations. de travail des. mi'grants agrlco-Ees ' )  '.'., ., 

. .  ' . : .  . . . . _  ' . ./. 

. ' . .  - r .  

, . .  . , -  .. I _  , .  \ .  , . .  ' Analyse en .qqurs. , . _  . 

I . ' I .  Une partie .des inf.ormaEi"une-dis~6nibles sont incluses ',dans .'le& %&leaux 
c~nsact&: aux structures 'démgraphiqu&s.. .-Ell&'. auffben,t B montrer que' l.d"$ociété 
.dea.dgrants .agricol& tend .'a se 'conduire i>, pouii'.ce qui. est .des migrations "de tra- 

. vail, 'conune la société mossi mère. 
Essentiel par sa signification sociologique et par ses implications 

pratiques, ce comportment fera l'objet d'une longue analyse. 
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4 -i La pratique matrimnials chez les sni,grarits agricoles 

4. I. c accès aux Semaes 
Pour 2.667 migrants agricoles &#o de 15 ans et p l u ,  on ne campte 

que 2.092 femmes officie2lernentmari6es - soit 127 hoaimes pour I00 
riéss. Ce déficit en épouses est à mettre en rapport avec la taux élevé! de 
masculinité relevé plus haut - nous ne reviendrons pae sur les hypothèses qui 
ont été avancées pour rendre compte de ce tax. > i  

Uns proportion imporfante des hommes ne sont pas mariés : 44,4 X de 
la population masculine de i5 ans et glus. i1 est tout à fait exceptionnel qu'un 
lbmme de moins de 20 ans ait une épouse, et plus de la miti6 des hcmnes de 25 
à 29 ans sont encore célibataires ; pour la tranche d'âge suivante, la propor- 
tion tombe au quart de la population concernée, et elle continue à diminuer 
iì mesure que l'age augmente, C'est chez les hammes de 45 à 49 8- que La pro- 
portkm des nonlriariés est la plus faible : 5,8 %. Au-delà de cet &e* OnTassis- 
te B un accroissement du nombre de veufs, dont le pourcentage-atteint 16,9 
chez les homes de 70 ans et plus. 

Les monogames représentent 30,2 % de l'ensemble des hommes de 15 ans 
- et plus. Ils sont les plus nombreux dans la tranche d'âge de 30 à 39 ans - 

62,7 %. Les épouses de monogames sont un peu moias nombreuses que les épouses 
de polygames 

2 

la proportion des premières est de 48,I X des femmes mariées. 

Les polygames ne gont que 17,3 X de la population masculine âgée de 
15 ans et plus, mais ils accaparent 51,3 % des femes mariées. Les trois quarts 
d'entre-eux sont bigames, et un quart ont trois femmes et plus. Le taux de poly- 
gamie est de 1,41. Dans la tranche d 'age de 25 à 29 ans, on ne compte que 6 % 
environ d'hommes ayant plusieurs épousesp mais leur proportion est supérieure 
au double dans la tranche quinquennale suivant6 - 13,2 X. Puis elle passe à 
22,3 X et 33,4 X respectivement pour les tranches d'âge de 35 à 39 euis et de 
40 à 44 ans. Au-delã de 45 ans, ce pourcentage reste dans les limites de 35 5 
40, sauf pour la tramhe de 65 à 69 ans, OU près d'un h o m e  sur .cieux.(49,2 %) 
a plusieurs épouses. La légère baisse de la plyganis au-dessus de 70 ans et 
plus s'explique par le décès des épouses les plus âgées, et le fait qu'elles 
ne sont plus remplacées. 

. 

La couparaison de ces données avec celles relatives à.la situation 
matrimoniale des hommes en pays mossi - telles qu'elles ressortent de L'enquête 
par sondage - conduit aux observations suivantes. La proportion des nonuariks 
est sensiblement plus basse en zone de migration qu'en pays mossi - 44,4 Z des 
hommes de 15 ang et plus, contre 53,l % (d'après le traitement initial de l'in- 
fornation recueillie par l'enquête par sondage). Jusqu'à l'âge de 24 ans, la 
proportion des célibataires est h peu pres la mene chez les migrants et en pays 
mossi ; nais de 25 à 39 ans,, on enregistre un écart actable de cette proportion 
de l'un à l'autre Gchantillon D les migrants accèdent plus vite à une épouse 
que leurs cmpagnons dP?ige restés en pays nossi : la proportion des non-mariGs 
datis les classes d'age de 25-29 ans, et 35-39 ans est tespectiveuent de 52,7 %, 
24,5 II et 14,2 Z chez les premiers, contre 62,3 X, 38,3 X et 21,5 X chez les 
seconds. Tandis que la-proportion des monogames n'est que de 30,6 % en pays 
mossi (traitement complémentaire), elle s'éleve à 38,2 X chez les nigrants 
agricoles. Cet écart est à nettre en rapport avec la moindre proportion des non- 
mariés chez ces derniers i mais'c'est dans toutes les tranches d'âge, au-dessus 
de 25 ans que les monogames sont plus nombreux chez les migranqs, l'écart maxi- 
mum étant de 13 % dans la catégorie des houmes de 45 à 55 ans:La proportion 
des polygames est globalement la même chez les migrants et en pays mssi - 
respectivement 17,3 Z et 17,O X (traitement complémentaire), mais cette obser- 
vation ne rend qu'imparfaiteuent compte de la réalité. Rappelons que le taux 
de poiyganie n'est que de 1,41 chez les migrants, contre 1,51 én pays mossi. 

2 
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Alors que les polygames sont un peu plus nombreux chez les migrants dans' la ca- 
tégorie des horames de rmins de 40 ans (qui représentent 64,6 % de l'échantillon, 
contre' 69,4 % en pays mossi - traitement complémentaire), ils sont en proportion 
sensiblement mindre chez les homes plus Zg&, n o t m e n t  chez les homnes de 
50 2 60 ans (où l'écart atteint 11,5 X et 13,7 % respectivenent pour les deux 
tranches d'âge successives). La répartition des femes mariées selon les houmess 
campte tenu de leur âge et de leur situation matrimoniale, montre que les femes 
nariées sont mieux réparties chez les migrants agricoles, bien qu'elles soient 
globalement un peu pJus nombreuses. On compte en zone de migration 0,78 f e m e  
mariée par homue, contre 0,72 en pays mossi ; mais pour les honnes mariés et 
pour les polygaues, ce taux n'est respectivement que de 1,41 et 2,32 chez les 
migrants, contre i,51 et 2,44 en pays mossi. L'analyse de la répartition des 
femes selon les tranches d'âge nontre que la capitalisation des femmes par les 
aînés est moindre en zone de nigration. 

Répartition des homes selon leur age et leur situation natrinoniale 
(Cent homes par tranche quinquennale d'âge) 

Nossi installés hors du pays mossi 
(Toutes zones d'accueil confondues) 
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* Non précisé : 24, soit 0,9 % du nombre total d'homes de 15 ans et +. 
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4.2. - Les partenaires natrinoniaux (1) 

' Pour les échanges matrimoniaux, les migr8nttw @&coles trouvent leurs 
principbtix parten&re&..dans le cadre .&,e. leur zoqii- d.'acc&l.-l. : .4-7,2 X des'.ma+ia- 
pes .contrerct6s en zone de. migration par les home& zpparteaant-.aux groupes: en- 
quêtés le sont avec des filles de pigrants ; et pour 47,9' %. dee mariages .interes- 
sant les fames issues de ces groupes, le c onjoint est également un dgrant. 
Les échanges ,li?atrimniaux. avec 'le pays mossi viennent en seconde position : ils 
représentent 37,Q .91, .et 39,8. X des mariages contractés respectivqaent par les 
homes appartenant a& -apes de migrants enquêtés, qt par L&s femes issues 
de cas groupes. Lea, unions avec des partenaires originaire5 de la zone d'accueil 
ne sont cependant pas négligeables p et contrairemnt à, ce qui a souvent été 
affinné, la d&im de femmees n'est pas à sens unique. ,La proportion des riariages 
entre un nÚ,gant- et .me fille eutochtone est de .IS$ % par, ,rappsrt.à l'ensemble 
des unions enrezistrées ; et, parmi les narfages contractés par leo filles issues 
des Froupes de migrants' étudiés on en 'relève -12,3 % oh le rirari- est un or$,ginaire 
de la r6gion d.,g.a&ueil. .. I". . . . . . . . . . . .  ........ .-. . 

' , :: i 

L*exmen de, ces échanges matr,iiopiawc, selon l'époque .¿le, s,ortie du. pays 
mossi, ou selon l'écart séparant la migration agricole et la date de célébration 
des nariages 
mariaees contractés par les hocmies appartenant aux groupes enquêtés. 
en gros, distinguer deux catégories : les mariages célébrés plus de 3û;'s3n~.-,après 
la sortie du pays mossi, et ceux célCbrés moins de 30 ans après la migration. Pour 
les riariages intéressant les rrigrants dont l'inplantation .est ancienne, Ion. peut 
suivre la mise en place procressive Z'un système dgéchanges mettant à profit les 
potentialités d'alJ,i,,ance s'offrant d h s  le cadre des groupenent8 de yikrants : 
à mesure que les groupes d'anciens migrsnts se multiplient et augmentent en volume, 
les mariages contractés ave,c des femes .venant du pays mossi diminuent, et on constate 
un accroissenent corrélatif des mariages avec des femmes issues des jyöupes de 
i-iprants e Il 
privilégié de relation avec le soci-étg Eère-mê+e pour les imigrés les plus 
anciens , les éch@nges,...avec. . le.. pays, .Egssi constit,uent envircq un .tiers des unions 
contractSese Pour la catéeorie des wariafes célébr6s moins de 30 ans apre8 la 
mirration, la répa.rtition des unions suit. yn, cours. inverse : les liens '.,avec, le 
gays moss i sont d'autant, plus intenses 
que itinstailation en zone de migration 4s.t .p.lqs..récente : ,et les q.ions &tre 
partenaires issus des groupes de nigrants-sont d!autant plus rares. Pour ce qui 
est des mariages ..avec des f e r s  .autocht,&es, il ap.par,Ct que leur pr'opgrtion 
est, dans lsenseri%le, d'autant plus grande que l'implantation dans la zone 
d'accueil est plus ancienne ; on ne doit'ioukefois pas népliger le fait q.w.,'dans 
certaines zones, des r4grcmts récents . .  peuvent accéder rapidement à des fermes du 
nilieu autochtone* . " .  ............. .... 

conduit à quelques obse-Fations intéressantes a Prenons, .l,h.,c.p des 
peut, 

demure. .qu,e les échanges matrimoniaux ne cessent de représenter le mode 

dans le donidne des alliances ntatrimniales 

Le. pratique des échanges matrimoniaux avec les populations d 'accuei 1 est 
variable selon l'ethnie de ces dernieres. C'est avec les Bissa qùe ces échanges 
sont les plus intenses : 38 % des pariages de migrants ont Qté conclus avec une 
fille issue du rilieu d'accueil, et 21 X des unions de filles de piprants ont 
@té contractées avec des Eisse. Avec les Gourounsi, les échanees Datrimonaiux 
sont un peu pains fréquents, nais les pigrants mossi donnent plus de filles à leurs 
hôtes qu'ils n'en reçoivent - aussi bien en zone léla qu'en zone nouna. Pour 
l'errse~ble des ihprants dans 1 'pire d'accueil gourounsi la balance des échanges 
s'établit ainsi o 17 % des mariages conclus par les h u m s  des eroupes Btudiée 
l'ont été avec des ferimes gourounsi, et 21 % des unions coptractées par des femes 
originaires de ces groupes l'ont été avec des autochtones. Chez les Goumantché, 
ces données sont les suivantes, dans le &Fe ordre : 15 % et 17 X : on notera que 
(I) Il a r5té enregistré, 8ans le codre de cette enquête, 2.374 riariages - 1.452 urÚons 

contractées par des h m e s  appartenant aux graupemnts enquêtés, et 922 unions 
concernant des f m s  issues de ces groupes. Le déficit en unions du second type 
découle d'un biais d'enquête, qui ne pourrait guêre être évitC : tandis que le 
relevé des neriape ne pose pes de problene rajeur pour les homes qui font partie 
des eroupes étudiés, les oublis sont immqpables quand on enquête sur les mariazes 
des femnes - d'autant plus que leur absence est plus ancienne, et que les groupes 
de résidence initiaux se sont subdivisés o 
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tchég cotme tes Gouroum<1', sont b,énéficiaires dans les Qehanges 
matrimoniaux avec les imigrés mossi. En pay's sanos la balance des échanges 
est 3 peu près équilibrée : les mrtiag;&s entre Moisi et autochtones I: 
sentent environ 9 Z de l'ensemble des unioris enregistrées.* Mais les 

relevé aucun. cas. de mariate d'une fi.lle mossi avec uri Bwa, et seule 
¿les-.uiikm.s -contractCes- .par des rniprants  oss si-. l.'.oat .&é avec des f&!&es du 
p e s  d'accueil. 

11 appatiît-donc quep contrairement à ia réputation qui leut est 
faite,.-ies  MOSS^..^^ .Be. refusent,.pas eysténistiquement aux échanpes ,-mat&imo- 
niaux avec les pmlations non rossi : dans certains cass ils vont jusqu'h 
denner' p3us ,de-.F$l$es. qu'ils n'-en -regci-v&ht.. Mais e -Xes- stratégies 
oeuvre dans ce doolaiae s'inscrivent' dans 1e.s limites des contr&ntes+&ltU- 
re.ï.les: .et. s&Io=-pt+lii?iques qui -af&ctent les .re%a.tions interetiniiq$ks--. 
Aisées' avec. les: aciétgs à sys teme politique centralisé ou se-taib: - 
notons-.-qwP4LL .d! set. 429. de deux ditnensions qu'on retr~ve d a m  k-9ae%h$ 
mssi -, les relations se révèlent plus difficiles .ou impossible&,: dans le 
d,onisine mCrimmiaìi. avec les sociét6s. vi Iiageoises à ,forte intégration socio- 
politique et culturelle. Fondamentales pour l'interprétation de l'environnement 
sociologique ..... des ............... mi era t ione agri coles .... 

' 

c w  ,_ ~ues.tionsferont"_.ul~~,ri,eure-nt 

Sell'on les diverses aires d'accueil, on constate .des variatbns . 

intéressantes . .,r .,_. ... "_.._.. de . . .  le pratique 1.. .... Fatrimonlale . . . . . .  des Fimants ..... _.".." .-.. .... agricoles -- ....... .,,:>$I?*: >e. 
moment, nous nous contenterons de les noter au niveau du taux de potugaFíe ; 
ce . . . .  taux . . . . . . .  le ."_ plus ... "- ........... faible en pays, gourwntché._= 1;iS. ........ : ce qui $',_zpli,que 

inance 'des p u s u l ~ ~ ms dans cette partie de l'6charr 
n est re&roup$&', d~ns' des C o q ~ R a u t . .  Iiareoutiqws 
si, le taux de,polug&e atteint' 1,55 - soit un taux 

glus éïev8 . .t;. . . . . . .  que -.-. le' .. taux . ..̂ ". moyen bos,e-vé, &...pay8 moas$ : 
aire d. accueil, proche de îa société nark. et conprenant des conmuwutés mossi 
d'implantation ................. __._ ......... déjá %cienne, .... ,lu:, l'on. retrouve, sous llangl-@ du ,cont,rÔle 
de l'accès aux femes, ia situation ia pius comparable. à celle qui prévaut 
dans la.so&été mossi. En pays bwn, le taux de polyfymie est de 1,40 : et il 
es+ de-1.043, en. pays. sm.0 c o m e  en-prrgs+$.p.sa. 

'., 1-i ..... '-.Un- rapid? exacen de'.l'ms&%e  de ces donn6es-mzt.-w2.iff.~ère . les 
faits suivants : les migrante agricoles Be marient un peu plus tôt qw &Urs 
conpagnons restée en pays mossi 
ur\ n d r e .  légèrenent supérieur d'individus ayant ,plwi.&ra 6pous&, d P :  la 
polygamie' est plus prononcée chez: tes arnés demeuzb .en::perys moesi';.bn peut 
avancei quelques hypothèse$ pour rendre ccmpte de la t€ipartit,ion pl- éeali- 
taira des femes en zone de migration. ~a c~ailse,dee &ds, qua esti-la pIb 
portse à accaparer les - f e ~ ~ 1 2 ~ ,  se trouve nudriquernent moins bien repxbentée 
chez les &&rank$.. qu'en paya móssf:- ee >qu&::&r5auae idq aut&&& le vol 
femes capitalisges par les horns S@s païygm-es. M?ina nombreux et, éloi@is 
des centres de déc ision natrivXIEW!al$:;<ilas m.fgr;&ts apploimenhnt pat?. 3 a&e, 
a 3.a cat%gorie des ainBs ne foment pas toujours, dans le lieu de Leur 
nouvelle implantations une classe intGe.ree k t  -~iu~mimej.::acSpabIe ëcl 'iiijnc&visir 
localement des stratégies efficaces 2 scm prcfìt. De plusp il ne f.aut pas 
otibiier que les migrants o g ~ i e o î i ~  .rgceats sont .gQtitha~e=nti au eGpart, 'des 
hommes nariés - les non-nariés préférant partir en migration de travail en 
Czte d'Ivoire. Enfin, on ne peut pas exclure a priori que les niprants agricoles, 
EXIS par l'intérêt primordial qu'ils accordent à la production, tentent de re- 
tenir les jeunes autour d'eux en facilitant leur accks aux femes -, aIors que 
la migration de travail de ces jeunes est considéri% com&quasi nomale en 
pays Rossi 
ne permet rusre d*espÖirs de promotion économique et sociale. 

i'objét' à 'anaiyse~ approfondies. ;. , .. 

. . . . .  .I_<r__-. ,I . ..._-...... __. I. ..-. . - . .. .-._<.. ........ .............. ............ 

doute e ~ ~ - c ~ ~ . d a n s  Cette 

........ .._".U-- I ...- -., ........ - ...- 
* .  

p a d  Les jeunes miwante, on comte 

,A ' ?. ' 

OU une agriculture, incrate et traditionnellement peu valorisée, 



304 - 

0 j128 '39,O !51,6 ! I I 9,4 1 

- 0  63 f44,4 152,4 P 3,2 
1953-1957 o I 79 !38,0 D ;53,1 I i 8,9 

* 53 ;32;1 P 4 ;54,7 ;13,2 D o 

' D 78 '53,8 !37,2 
58 ;47,3 I S31,O I I 1,7 I 

I 

0 ! ! 1943-1947 

1948-1952 I 

! 

' 1958-1962 I 
' 1963-1967 
* AprOs 1967 0 

! D 

P 0 
D I I 

P ? 
o P 

0. 

9,O I 
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- 5  - Structure des groupes et gruupemnts ... 

I I .  ... 

Le. comparaison de la société im-igrée et de la société d r e  portera - 
au delà de l'analyse du système de production, de la pratique des migrations 
Be travail, des 6changes matrimoniaux - sur, la formation et le de-enir his- 
torique &s groupes et groupements d'inimigrésl 11 s'agit, en bref, de montrer 
comment les groupes se constituent, 3 partir du noyau fondateur-; quelles 
sont l ~ s  diverses catfgoria de relatiom sociales et politiques les plus 
souvent sollicitées dans la mise en piace des agrégats initiaux ; quelles 
sont lee %igles" qui présirdent à l'gpuration de ces agdgats - gar rejot 
des él6ments les plus marginaux ; quels sont les moyens, et, finalement, la 
nature &du pouvoir politique du kasa (chef de groupe) etc (1). Urie telle 

a' dgrnarche- perqttra de mettre en i d è r e  'les -£acteurs de cohibion mais aussi 
de d6sahégation des grobpee i d E r 6 8  - à ce niveau, il est tout auassi inté- 
ressant-de -considGrer les -groupes qui ont échoué (faibie étendue, dispersion 
sociologique des unités familiales 
autonom, face au eroupe d'accueil) que COWL qui ont connu une réussite 
politique à l'origine de la constitution de *véritables foyers de peuplenent 
(implantation sur un drae "terri toire" de plusieurs grnupes , mltiplibation 
des échsnzes internes B la société inmigrée 
du pouvoir poli tique autochtone) o 

' 

incapacité à s '6riger en collecticvité 

*" 

autonde quasi-totale vis-à-vis 

C'est au t e m  de cette approche du groupe - unité de fixation géo- 
sociale des i d g r é s  - qu'il sera possible de répondre à la question, sous- 
jacente à ,toute notre étude o la société immigrée se produit-elle - et se 
reproduit-elle - à l'image de ia.iö¿iété"bér& '? . . .  

. . . . . . . . . . . . .  
. .  , .  

...... .I..... ._. . . . . . . . . . . .  . . . . .  

. I  

i v .  
II - LES.: FC~PULATIONS DES AIRES:' E 'ACCUEIL. 
. . . . . . . . . . . . . . .  ........... _" .. 

Nous rappelerons -i¿i ce que nous éc,rivions "dhs." 1 'intrÖdÜction à 
l'ét,ude "MigratiTs. de travail et pratique . .  .-_̂ ..LI dtrimoniale". _ _  Les' migrations de 
travail .à des tination de 1 'étranger ne sont .pps $: &&e si ' elies se grgffent 
sur,, ,des pratiques 'a&ennes ., une production spontanée .... . . .  de la sociét'é inossi ; 
leur apparition est liée .à la rrise en plice' d-'un projet colonial précis : 
la création d*une zone de développement capitdiste en Côte d'Ivoire et au 
Ghana. En d'autres ' temes 
quel que soit le processus d'intériorisation dont ellas ont fait progressi- 
vemnt -1Oobjet de la part de la société nossi - 'trace les limites, étroites, 
du,.ch,aqp de 1 'i,nvestigation so,ciologique : mettre en évidence,, . aux ....... différents 
Eom'qts, his tbriques de. développement des Migrations de travai 1 les facteurs 

ou participatiari de Ea sociét"6 nossS aux pressions exercées sur ilie pour 
l'mner -3. coop,érer spontménrenf.'' auU.p.tojet -. .$,l.abor$....e,t .conduit hors 
d'elle - de dévelqp.pement capitaliste des pyab cÔt iers . 

Au plan théoriq.ue? la recherche. sur les migrations de trevail 
&mande d q s  -une.. pkemi~Te. ,phase .'-&u,,koí$s p:, I '-appro-*e- ,c+pqat&ve,- ~a poli- 
tique de débauchage et de transfert de Fain d'oeuvre quqifl.posait la r.éalisa- 
tion du projet de développenent des zones côtières, ne s'adressait pas melenent 
3 la société mossi, mais 2 l'ensemble des ,sociétés vivant dane les régions 
plus densément i>euplées - et plus ou moins éloignées - entourant ces zones. 
Pour s'en tenir i3 la Flaute-Volta toutes les sociétés paysannes du territoire 

(1) A titre d'illustration de cette étude a venir, nous donnons dans les pages 
qui suivent 'quelques représentations eraphiques niontrant, la d.se en place, 
dans le tempsp des groupes riossi de Laba et de Dao (aire d'accueil nouna) 
et leur structure sociologique actuelle. 

le caractère provoqué des migrations de. travail - 

sociaux suscept$lea de renore, co,mpte de la plus . . . . . .  ou moins .̂_ ........ grande résistance 
PP  

. .  
..... .......................... .. ......._ .... " _  . . . . . . . . .  .......... 

' 



FG.9 Formation du g~oupe roc¡o-r&r¡dsntbl 
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se trouvairnt visées par la politique officielle d'exportation de main- 
d'oeuvre + destination de la Côte d'hoike : toutes ont eu B subir (et 
subissent encore - les effets de cette politique. Cependant, say 
néglieer ici le fait que l'action des autorités coloniales, autoritaire et 
répressive dans sa phase ihiitiale, plus .persuasive après que le mouvernent 
de "départs spontatiés" ait dté amorcé9 s 'est exercge de maniete sélective - frappant plus particulièrement certairies populations et certaines r6gions - 
cependant donc, toutes les socift&$ perysann$ti voltdques n'ont pas r6agi 
identiquemnt à une situation extérieure partagée par toutes i 

Enregistrant les différences de comportement qiU séparent 
aux migrations de travail, des sociétés jouissant de conditiond Qcolodques 
proches et sounises AUX m-emes pressions extérikures, le sociologue est fondé 
à avancer que ces différences de couportement, sous réserve que l'intensité 
selon laquelle les pressions se sont exercées se révèle sensiblement égale 
dfune société à l'autre, que ces différences donc sont à rechercher dans 
la "nature profonde'g de chacune des sociétés L'approche comarative lui 
permet, tant de carectgriser, non plus seulement en elle-&tre nais par 
rapport à celle qui prévaut dans les sociétés de "naturetv autre, la 
situation migratoire propre à telle ou telle saciété, que de déceler, plus 
s0rement que ne 1 'y autoriserai t I'approche monographique, les traits 
particuliers du paysage sociologique offert par cette société qui, pris 
isolément ou ccmbinés, apparaissent responszbles de sa plus ou moins 
grande résistance - ou participation - au projet de transfert de rmin d'oeuvre. 

face 

L'enquête sur les eroupemnts agricoles mossi i d g r é s  fournissait 
une bonne occasion de prendre une première mesure - non statistique, cela va 
de soi - de l'état de la pratique deratoire dans quelques sociétés voltaï- 
ques non mossi aussi dissemblables, de par leur nature, que les sociktés 
villageoises santo et bwa ou les sociétés airnagères lela et nouna, ou encore 
la soci6td 1 pouvoir centralisé gourmantch6. Les données ndriques qui 
suivent - elles feront l'&jet d'une analyse ultérieure - sont le résultat 
d'un sondage effectué dans cinq zones d'accueil de migrants agricoles mossi. 
Nous nous somes efforcés, dans ce sondage, de choisir des unités de deux 
types : d'une part les collectivités rurales accueillant, depuis lonptemps, 
des mipants aericoles m s s i  - et de ce fait, susceptibles d'avoir subi 
l'influence de la pratique des mirnations de travail import& par ces 
migrants ; d'autre part, dee c ollectivit6s rurales demurties B l'€kart de 
l'influence mossi - amedes donc 3 réagir, par elles-mêmes, au projet de 
transfert de m8in d'oeuvre. Un critare secondaire a Qté retenu, portant sur les 
potentialisés éconoa-iquee des unités 21 enqueter. Au total, le sondage a port0 
sur une population de 20.906 personneso appartenant à cinq hori.eons ethno-so- 
ciologigues differente - horieons qui feront l'objet d'une approche comparsi- 
rive touchant en particulier l'organisation de la production et les Qchanfpa 
ma trinoni aux. 
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A Répartition par sexe, age et situation de résidence d'un échantillon 

de population sam. 

a ' .  . Echan-: horns % Femmes % 
' 

: Migr. : Autres: : Migr. : Autres: i 1 tilloa: 
:Nombre : $'rés.: Trav. : abs. : i : Trav. : &s. 
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R.éneirtition Dar sexe, Rpe, et situation de résidence d'un* échantillon 
de population gourounsi. 

* 
Echan-: !b!lmee x Femmes Z, * 

tillon: : ??iw. : Autres: Total i ' : Efigr. : Autres:TotBuT : 
. 
? '2Jdre ' : Trm. : &s. : : Trav. : AbS. : 



f@.U Répodt¡on par sexe, age, e? &tuofion de r8s¡dence,’ 
d’un áchontillon des populations d’uccueil 

I 

Sumo (4.647 personnes) 
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I Répartition par sexe, &e et situation de rQcidencc d'un 6chantillon de 
mpulation Raurounsí pela, 

. . . . .  ...... ... .-- ................... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  ..-.- 
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Répartition par sexe I âge et situation de résidence d'un échantillon 

. . . . . . . . . . .  .- de.,popul,ation mutie .> ............ 

.. . . . .  

. . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . .  
. .  , .  . .  , .  . .  

r 
......... . . . . .  >....I Peumec x ! 

! . . .  ! ! 
. .  Nommes .z * Echan- ;. . 

t 

! !Frés. !?5pr. !Autres ! Total ! Prés. ! Figr. ! Autres! Total 
!Trav. ! A.E.8. . ! I -  '. ! Tra%?.. ' I .AbS.. !. ! 0 

!- -! 
. . . . . . . .  mre .,, 

I 1 8 l 1 I I # I 

. . . . .  

! IO - 14 201 ! 6,7 Osl 0,i ! 7,Q ! 6,5 ! 0,l ! 0,6 ! 7,2 ! 
! ! ! ! ! ! ! ! I ! ! 
! ! ! ! ! ! ! ! ! I ! 

I I I ! 25 - 29 ! 109 2,l ! 0,8 i Q,3 3,2 4;4 ! 0,l ! O-,l ! 4,s * 
.! ! ! . . . . .  I ! ! 

I ! ! ! ! ! ! ! ! ! 
! ,  

.... . 2,4 ! 

. . .  .... ... ... ..... !. 1 .!. 

30 -. 34 ! ! 65 .i.. L,.6 !. 0,.6. ..!, Q.,l.... ! .2,? 2i3 Q,1 ! 

I 
. ! 012 ! 1,8 ! 3,0 ! i 3,o - I 

..... ..I I " ! '  ! .. ! 
! ! ! ! ! ! ! ! 0 ! 

! 45 - 49 ! 68 1,6 * ! ' -  I - . !  - 1 . -  ..I, .__ 
! 
! 50 - 54 ! 47 1,8 ...!... . 6 !. . .  138. ! .1,5 . ! ...... ! 1,5 ! 

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! 
! ! ! ! I ! ! ! ! ! ! 
! 65 - 69 ! 22 0,7 ! ! 0,7 ! 099 ! ! os9 

! 70 et + 33 ! OS6 ! 0,6 ! 1,8 ! ! 1,8 
! ! ! I ! ! ! ! ! ! ! 
I- ! ! I ! ! ! ! ! 

' * ! Total ! 1 411 ! 42,l i 3,4 ! ¡,7 ! 4754 ! 5090 ! 0,6 ! 1,9 !52*6 f 
! ! ! ! ! ! ! ! I ! ! 



h.tr Répartition por sexe, Oger et situarion de residence, 
d'un 6chantiílon des populations d'pccueif 

Bawrouns¡ Gia U454 personnes) 
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Répartition par sexe, âge, et situation de résidence d'un échantillon 

de population bwa. 

! ! ! ! ! 
! !Echan- I Homrnes 9, ! Femmes % ! 
! Itillon I - ! 

? 
! 
! 1% re Trav.! Abs. ! ! Trav. 1 Abs. ! 
! ! ! ! l ! I ! ! ! 
! 1 ! ! I ! I ! ! ! I 

t 

! Kigr- ! Autres ?Total i 1 Vigr. ! Autres ! Total I Prés. 

I 
0,i ! 6,4 ! 

I ! ! ! ! ! 
! 0 - 4 650 5,4 ! 0,2 I 0,l f5.7 ! 6,O i 0,3 ! 
L I 1 I l l 1 I I I t 

* 5 . 9 715 6,7 0,l ! !6,9 I 6,2 ! 0,l ! 0,l ! 6,4 ! 

! 
! 

r t 

! ! I 10 - 14 635 i 6,2 i O,] i 
! ! ! ! ! , !  ! ! ! ! ! 

! I 1 1 
594 ! 0,1 i 6,4 i 5,2 ! 0,l 0,f 

iL ! I 1 I l ! 

I-- t I f I t I ! . 
! 25 - 29 313 ! 2,3 0,5 ! Q,1 ! 3,O ! 2,7 ! 0,l 1 

I 0 ! ! 1 ! ! ! 1 
J 

! 2,8 
I ! 

I -.- 1 I I 
40 -.. 44 i' 235 f 1,7 i 0,I 091 i 1,8 i 2,5 i ! ! ! 2,s i 
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Répartition par sexe, âge, et sit,uation de résidence d’un échantil- 

lon de population gourmantché 

! ! ! 
! !Echan- ! PonTmes % 

! ! 
! - Fermes Y ! 

! Itillon! ! I 
! ! !- 

!,P&S. 
! 1.5 gr . !Aut’res ! Total i bigr . f Autres ! Total ! 

1 !Nbre ! T 17 !&-! Prés. I ! 
! ! ! 
( o-4 ; 1 039 f 8,s 

! ! ! 
1 896 

! 
. ! 1 091 

! 
, . ! 837 l . 1 ‘, 897 ’ . 

’ 5-9 
‘i 

1 
019; 

8,8 
; 

’ 0 ’ 8,9 !8,0 ’ ! 
! 

!8,1 
1 . . . 1 ! ! ! 1 ; . 
1 ! I 

669; 
1 
i 

1 ! 1 1 
* 10 -14 * ‘5,9 ; 092 

! 
! 691 1530 ; . 

! 
* os1 

; 
5,O 1 . 

L.-.- - ! I 1 I 1 ! l I l 1 . 

115-19 * 618! 5,2 f 0,3 ’ 0,2 ’ 5,6 * 4,6 ! 0,l ! 1 
! 

4,7 * 
! ! ! . ! ! ! ! 1. ! 

1 r r 1 1 1 1 I 
! 20 -24 ; 094 ;v ; 3,3 3,2 

1 
2,6 

t 
3981 * i ! ! ; 393 ’ 

q ! ! I I l ! 1 8 1 ! 

’ 25 -29 * ’ 1 ; 421; 2,6 
! 

0,4 0,l * 3,2 ’ 
! 

3,8 !O,l ! 
! ! ! 1 

f 3,8 ; 
! 

p-p e- 
t  

I30-34 ’ 
!  1 1 

i O,l i 3,3 
!  q !  

356! 2,9 ’ 033 !W ;  

!  1 

!  
!2,6 !  

1 !  !  !  1 q !  1 t  l 1 

-39 ; 399; 2,9 ; 093. * 0,l * 3,2- ; 3,4 ’ ! ! 3,4 
. . 

( 
! ! 1 ! 

; 

! I 1 ! 1 1 1 ! 1 ! 1 
140* 44 ’ 2431 1,9 ’ 091 ’ 091 ’ 291 1 2943 ’ i ’ 290 ! 
L” ! f ! t 1 ! 1 t t t 
; 45 -49 2,2 

r 
; 257; . ; 1 ! ! ’ 2,2 . i ) 2,1 1, ! ! ’ 12,1 ’ ; 

1 I 1 I 1 I 1 I 1 1 ) 

’ 50 - 55 ’ 134! 1,2 * ! ’ 192 ! 190 ’ i ! 130 i 

-59 ’ 
1 

204* 2,2 f 
! ! 

! * ,2,2 f 1,2 * 1’ 
! ! ! ! 

* 1,2 ; 
! 

t 1 : . , 1 1 
66! 0,s ; i i Os5 

1 ! 1 ! ! 
!60-64 1 1096 ! 1 i 096 i 

t ! ! I I ? ! I 1 t 1 
; * 701 ’ ; 0,6 ! 65 - 69 0,6 ’ ; 1 0,s f 

! 1 !, ! ! ! 
I 
i70etL j I 1121 1 0,8 1 1 ! ! 1 ! 

1 !. 
Os8 i 1,1 7 ! ! t I ’ I*l 1 

! Total ’ 6 005 ’ 49,0 ’ 1,7 !l,O !51,8 ’ 47,8 * 0,l 1 0,l 1 48,l * 
! ! ! ! ! ! ! ! ! ! 1 



F4.a Réporthion par sexe, Óge, et situation de rhsidcnce, 
d'un khantillon des populations d'accueil 

Bwu (S.f89 personnes) 
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\ 
Répartition des hués n’ayant jarmis nigré, des anciens 
Figranta , et des Eigrants actuels. 

_ Sa- 1 Gourounsi ! bwa ! Guumantché 1 

-. 
5 - 191 200 

0 
) 

95z-- 
” 1 1 t 1 

, f t . 1 4,5 
; 279*f 

88,2 
1 

1,8 i lO,@ i 280 ; 9691 
I ! ~---T--- 1 ! 

. t 337 . ! 399 
,! 

i 
; 94,7 1,2 t t 4,2 v 

i 
. . 

i-57 
-u--p- 

191 ! 
1 , 60,2; 5,P I 3*,0. ; 198 

! 
] 

44,4 ; 9,l ; 46,5 ‘i 219 1 ) 84,O 3,2 12,8 201 i i ! 
1194 . . . . 

i ; 
g . l 84,6 , 4,O ; ! 

i 
188 

! ! 
5 -- 29, 999 0 . ! 
-- 
10 - 34; 

-1 1 
187 P A . ] $96 . D 

!W 
15 133 : 737 . ! CJ 

. . 
I 1 I 1 1 1 t 1 1 t 

.c -- 44 106 
1 

i 63,2!. 13,2 ) ‘396 
! 

.98 i 42,9 ; 4599, ; Il,2 ; 98 ; 82,7 
! I ! 
I 15,3 t 2,O l 124 ; 83,l ; .12,9 

! 
4,o * ’ 

D . . . . . I 1 
15 -1 49i 125 i 

I i-- 1 
81,5p 8,B 9,b i 

! 
1 83 50,6 

I 
!’ ! 32,d 

! ! 1 I f 
! 16,9 ! 131 i 8497 i 1292 

! 
391 i 132 

! 
94,7 

! -~~+----~ 
I I l 5,3 I 1 

I 
, c 54! -99 

I ” ----+---T- 9 
- ] 93,3I 1191 1 591 I 94 ! 42,6 I 56,4 I 1,l i 97 ! 86,O i 

I . 
11,3 ! 2,1 ! 73 i 95,9 ; 4,l i 1 

- -- ! 1 ! 
86,5! 11,2 r2*7 

1 ! ! 
{ 148 

l 
i 

1 
i i f ; 130 

t 1 
;5--59, 89 i 78 39,7 i 3136 ! 398 8538 1395 097 ; 94,6 ; S,4 

0 ! 
. . . . 

--. 
I ! I f-----r. ! 11 ! 

1 1 1 1 jO--64; 66 
! *---+-A 

l - 92,4! 7,fr I I 38 ! 63,2 I 40,O ! 5 $3 i 88 ! 85,2 ; . 13,6 ; . 1,l ; . 30 ; . 93,3 ; 6,7 ; 
I l 1 

88,61 ----?-y7 9,l I 
1 1 I I s 1 1 

55 - 69! 44 i 35 i 57,l ! 37,3 ! 2,9 I 50 I 8490 ! 1690 ! ! 38 
8 I e -t--L-& I l t I I t I I 

i’ 97,4 i 
I l 

2,6 ri 

10et+! 48 1 89,6! 10,4 ! I . 51 ! 62,7 ! 15,l ! ! -67 1 89,6 1 10,4 ! ! 47 !loo ! !- ! 
‘ I -$----+-+ : 8 a a @ a 1 I . I . . . * . . . . . --$-----1 

totaux 12376 0 77,0! 5,4 1 lt,fi 1 2467 ! 68,6 i ! 16,3 i2662 ! 90,4 ! 593 ! 4,3 !3112 ! 9395 ! 394 ! 3,O 1 
1 ! I I I ! I ‘I ! 1 I ! ! ! t f ! 
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.. ., 

............ ..-. ., I.... 

.~.._ ........... .I..* 

._. .............. 

X ch,an t i 1 lon sama 
............ .. .... ..-. ......... 

..... 
2 

. t ': I -  .. : 
: 20-24 : 18.8 : ..7?,Q ._ .. : 24,7 1,6 : 

* -  z -  .... -. 

e 
. o  

8 
._ 

: 15-19 i 290 : I i,oo 2 
/.. - " 

* . a  6 
.- 

. . 
..... . e 

o 25-29 : ici . 4&,7 : 5Q92 : 4,9 : . .  . 
* .- . . 

?'I,c! . o .55,6 9,0, : 4,2 . 
e c . . . .  

y -  "' 
* 

: 3-0-34 197 
0. . . .  . . .  . * 

: 25-.9 . 12'. 2?,8 : 51,5 : i9,a : 4$7 * 
o 

? . - .  ................ . * .  ... . 
?1,7 : 47J : r,9 : 

: .Z:l,l t .á1,8. : 11,R e 

: .: 18,7 : . .60,4 : 1?,5 : 7,2 

o :-.,23.,0 : 53,8 : 17,s : 5,4 : 

: . 2?,8 : .,58,2 : . 17,4 : 4,4 

. . . 
.. -. 

: 45-49 : ,118 

: 5-54 : s9 

557.9 2 iss 

: 60.064 ' . : ;..66 

: @*69 

: 70 et + : 413 

, ,. P. , , - , , . I 

... 
o e . . e . 
* . .*. ,_ . . . . . .  ' . o 

.... ly -" ' .  
e * 

e * . , .  . 
* .. . . * 

.. .,. ' .  . --.*a... " _...... I ..... . . y :  

,.ICs : 30,4 : '.54,1 : 6,s : 8,6 
D . , . . _. ,." . ... .,#$,- ..,*, .... 0 

'. . . 
: 

. , _  

" i  
: 27,6 : 5q,1 14,,8 : 4,2 . 

O *.-.h. * . . . . . . . .  ........... . ... 
$ . .  . , .  

: 3.3 : 2,9 

i Total ; 1.q7:' : 58,2 : 25," : 16,4 

* i 1.45Qe i 4.4,s i 43,0 
, *  . . .  . . . . . .  o . . . . . .  

: In'oks ~ 

. 
. . .  

* Ferns o 

: > ~  : .  '. , . . . . . .  . . I  . .  

k ?Ton précisé o 26, soit 1,s X riu nomhre total d.'homs de 15 ans et + 
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Répartition des homxs selon leur âge et leur situfltión ratrimniaie 

(cent hor-i:~ ?cr trtrnchc? quinqric&aie 'ci.i&) 

W ~ I  t i llan Gour0m.s i 

...... ............ ... -. 

. . . . .  

... ... ... .... - . . ~  -.-,. ~ . . . ~  . ..-..-...- Non précise a 2,6'"% "du 'nombre total d'hommes de' 15 ans et + 



(cent hommes 

Sam0 

pour tous âges) 

F917 Ripartition des hommes seton leur Ôgc 
et leur situotion matrirnonioíe 

l i 
11 

Go UP ou& 

r 
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Répartition des hommes selon leur age et leur situation matrimoniale 

(cent hommes par tranche quinquennale d'age) 

Echantillon bwa 

: Echantil- : Non- ma- : Monogames : Polygames 
: lon : riés ' X  

: 2 F. 3 F. et+: * Nombre ' a ,  o % 
* 
. ,  - 

4. : 15-19 : 280 : 95,O : 5,O 
* 

' 20-24 : 219 62,O 32,s 595 
> 

' 25-29 : i61 30,6 : 58,l : 8,i : 3,l . 

: 150 21,s 62.4 : f194 4,7 . . : 30-34 
L 

.. 
35-39 : 147 1797 : 5931 : 16,3 z 6,û 

% 
o .  

: 8,2 
" L.. 

: 40-44 97 14,4 : 56,7 20,6 

I . 
* ' 45-49 : 123 21,9 : 51,2 : 20.3 : 6,5 

b . 
O . . . 

96 22,9 * 50,O : 25,O : 2.1 . ; 
.: 

: 55-59 : ' 147 : i9,o : 54,4 : 21,o : 594 

: 619-64 o 88 :' 29.5 53.4 : i2,5 : 4.5 

e . 
. .  

. 
. * 

. . . . . a. . . z . .  
5Õ : 24,O 62,O . 

70 et + : 67 : 36,2 : 42,O : 17,3 4,3 I . 
* s * . . . 

Total : 1.297 55,O : 3094 2 14,6 
FemaPes : . 

Non précisé : 15, soit 0,9 % du nombre total d'hammes de 15 ans et + 
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Répartition des homes selon leur zge et leur situation matrimoniale 

(Cent hp;Ir91es par tranche quinquennale d'âge) 

Echan ti 1 lon gourman;tché 

: Echantil- : Non-mariés: Monogames : Po 1 y g ames 
: Ion x 
1 Nombre * x  2 2 F. '3 F. et + 

9 

: 15-19 337 : 97,3 : û,2 .' 
* . 

. 
: 20-24 : 201 ' 84,4 ' 15,o . 

: 25-29' : I92 48,I 43,O aga 

, .  
e I> . 
e 

I .  
* 

' 30-34 . 197 ' 35,l ' 51,2 : 11,o : 2.,5 : 
i. 

' 35-39 ' 195 . 23,9 ' 50,O ' 19,2 : 697 ' 
. :- 
' 40-44 ' 120 13,3 -' 45,8 ' 27,5 : '13,3 : 

r. 

._ ., 
45-49 i 131 o 11,4 56,4 : 19,8 E 12,2 . 

4 \  

* 697 ' ~ ' 36,4 : 32,k 24,3 : 73 : ' 50-54 
* * . 

: 55-59 I 129 ' : 14,O * . 41.4 ' 26,5 : 17,9 : 

60-64 , 1 30 ' I696 53,3 ' 16,6 ' 1393 : 

: 25.0 . ' 4i,6 11.1 o 22,2 ': 68-69 * 

* i , ,  , - . 

b . 
: . 

0 , ,j, , .,. , , , I . O < " ,  1.. , . , .. , 

36 : 

. . . 
10.6 : . .  

o fû et; 4 . 4? l2,7 ' '48,9 . .27,6 
O . . .  
* '  

9 - 4  , , 

6,3 : 
e :  T6r;p.I : hût~MS 1 1.688 46,3 * 34,3. o l2,8 

* Total 
. , ,: , ,  ., , * .  L .. I 

' 3194 ' 26,5 
, a  

* 4199 f m s  0 1.385 : 
I 

* Non précisé : 8, soit 0,5 X du nombre total d'hommes de '5 ans et plus. 



F¡g.l8 R&port¡t¡on des hommek selon leur &a 
et kur situoîian matrimoniale 
(cent hommes pour tous âges) 

Bwo 

Gwrmontth; 
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